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DIFFERENTES NOTIONS

CHAPITRE PREMIER.

HISTOIRE DU CANADA

Dans combien de familles peut-on ran
ger les nations sauvages qui habitaient le
.anada quand les français y arrivèrent.?

Le Territoire de la Nouvelle France
était habité par une foule de tribus sauvages,
appartenant à trois des huit grandes famil-
les indiennes qui se trouvaient entre le
Mississipi, Pocéan et la terre des Esqui-
maux, savoir :.I es Algonquins, les Hurons,
Les Sioux, les Chérokis, les Catawabas,
les Utchés, les Natchés et les Mobiles.

Quelle partie du pays habitait la famille.
des Algonquins?

Les Algonquins occupaient les contrées
situées au nord du fleuve St. Laurent, de-
puis le Labrador jusqu'au lac Supérieur.



En combien dé nations se divisait la fa-
mille des Algonquins, et quel endroit habi-
tait chacune de ces nations ?

La famille *des Algonquins se divisait en

plusieurs familles. Les Micmacs, les Etche-
mins, les Abénaquis, les Sokakis erraient
au sud du- St. Laurent, et dans l'Acadie;
les Montagnais, les Papinachais, les Ber-
siamites, les nations du porC-épic, les Ou-
taouais etc.... au nord de ce fleuve.

Où demeuraient les Iroquois et en com-
bien de cantons se divisaient-ils?

Les Iroquois, formant une confédération
composée des Agniers, des Onnoniagués,
des Goyongouins, des Onneyouths et des
TsQnnonthouans, possédaient le territoire
situé au sud des lacs Erié et Ontario et du
fleuve St. Laurent.

Oùdemeuraient les Hurons?
Les Hurons étaient répandus sur les

bords des lacs Hurons, Erié et Ontario.
Quelles étaient les qualités morales des

Sauvages ?
La plupart, excepté les froquois, étaient

de mours assez douces dans le commerce
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ordinaire de la vie, mais dans leurs guer-
res, ils étaient d'une cruauté révoltante.

Quels étaient les traits physiques des
Sauvages?

Tous les sauvages se ressemblaient. Il
n'y avait aucune différence sensible çntre les
sauvages du Canada et ceux de la Floride.
Ils avaient le teint bronzé, le visage plus
rond qu'ovale, les pommettes des joues éle-
vées et saillantes, les yeux noirs,: petits et
enfoncés, le front étroit, le nez plat, les lè.
vres épaisses, les cheveux gros et longs et
ils s'arrachaient la barbe à mesure qu'elle
paraissait. Ils se peignaient le visage de
diverses couleurs, et mêlaient des plumes
d'oiseaux et des touffes de poils a leurs
cheveux. Ils portaient des pendants aux
narines et aux oreilles, des anneaux aux
bras et se décoraient de coquillages.

Quelles étaient les principales occupar
tions des Sauvages?

La guerre et la chasse formaient leurs
principales occupations.

Comment les sauvages faisaient-ils la
guerr.
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Les. Sauvages n'attaquaient que par sur-
prise, tùaient ceux qu'ils ne'pouvaient- em-
menerleur enlevaient'la chevelure, et se re-
tiraient précipitamment. Leurs prisonniers
mouraient au milieu des tourments les plus
affreux, qui duraient souvent ph sieurs
jours. On les brûlait, on les faisait périr en
lambeaux.

Quelles cérémonies .accompagnaient la
conclusion de la paix ?

Lorsqu'une nation voalait la paix, elle
envoyait des embassadeurs qui portaient
devant.eux un calumet long de quatre pieds
orné de plumes et d'hiéroglyphes de diver-
ses couleurs; la guerre ou la paix ne se dé-
cidait que par la nation réunie.. Lorsque la
paix était conclue, 'échaige de colliers met-
tait le dernier sceau à la conventiòn.

Quelle était la 'forme du gouvernement
des sauvages?

La . outume et l'opinion, voilà quel était
son gouvernement.

Quelle était la religion des sauvages?
Les sauvages n'avaient aucune religion

proprement dite; mais ils avaient une idée
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confuse· d'un être suprême, qui devint
mieux défini lorsque les missionnaires leur
enseignèrent l'existence d'un seul Dieu. Ils
reconnaissaient plusieurs divinités et le
grand dogme de limmortalité de l'âme. Ils
ajoutaient foi aux songes et croyaient que
les jongleurs communiquaient avec les es-
prits.

Quelles étaient les cérémonies funèbres
des Hurons?

Leurs funérailles étaient accompagnées
de cérémonies touchahtes. Le défunt, cou-
vert de ses plus beaux habits, était exposé.
Pendant que Pon célébrait ses vertus et ses
exploits, les parents et les amis faisaie'nt en-
tendre des cris et des gémissements.

Q .ueilç connaissance les sauvages avaient-
ils des lettres et 'de l'écriture ?

Les sauvages ne connaissaient ni les let-
tres ni Fécriture .

Jusqu'où Cartier -pénétra-t-il dans son
premier voyage?

Jusqu'à la Baie des chaleurs.
Comment Cartier, dans son second voy-

age, fut-i1 reçu à Stadaconé?
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Les naturels reçurent très-bien les Fran-
çais, ils leur offrirent du poisson, du maïs
et des fruits, et Cartier, en retour, leur fit
des pr<sents. Le chef des sauvages vint les
voir en grande cérCmonie, douze canots
Paccompaguaient; l'entrevue fut des plus
arnicales, ce qui engagea Cartier à passer
lhiver dans-ce pays, afin de le visiter avec

plus de soin.
Racontez le voyage de Caatier à Ho-

chelaga?
Cartier remonta le St. Laurent jusqu'au

village .d'Hochelaga, ( Mohiréal,) et il fut
partout bien accueilli par les Indigènes.

QueL-a eident éprouva-t-il pendant son
hiveruement ?

Le scorbut éclata parmi ses gens dès le
nois'de Décembre, et 26 hommes succom-
b3rent jusqu'au printemps aux ravages de
cette maladie qui était encore peu connue.

En quelle année Cartier retourna-t-il en
France?

En 1535.
Quelle faute peut-on reprocher à Cartier

a son: départ?

4
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Cartier a été blâmé d'avoir pris le chef
Donacona avec quelques-uns des princi-
paux de la bourgade. If crut téparer un
acte si répréhensible, en distribuant des

présents aux prisonnieis, ainsi qu'à leurs
parents et à leurs amis. Il espérait que
l'A gonhanna, chef sauvage, piquerait la cu-
riosité du roi de France, en lui ýracontant les
merveilles qu'il prétendait avoir vues; car
Donacona, déjà avancé en âgeavait beau-
coup voyagé, et se plaisait à rapporter des
choses tonq~à fait extraordinaires. Ces dix
personnes ainsi conduites en Fi-ance mou-
rurent dans peu d'années.

Quand enrent lieu les premiers -essais de
colonisation, à qui furent-ils confiés et. quel
en fut le succès ?

Au retourde la paix, Roberval reprit ses
projets de colonisation et il partit pour l'A'
mérique en 1549. On' pense qu'il périt dans
le voyage avec tous ses compagnons:, car
on n'a jamais entendu par}er de lui depuis.

Quëlle fût l issue de l'entreprise de M.
de la Roche.?

Vers 1600 le marquis de la Roes'em-
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barqua avec quelques colons et les déposa
dans l'Ile de Sable, à l'entrée du golfe St.
Laurent, en attendant qu'il eût trouvé dans
l'A cadie, un lieu propre à leur établisse-
ment. En rev3nant de l'Acadie, il fut sur-
pris par une furieuse tempête qui le chassa
en 10 ou 12 jours sur les côtes de France.
H n'y fut pas plutôt débarqué qu'il se trou-
va mêlé dans les troubles du royaume, et
ce. n'est qu'au bout de 5 ans que le roi put
envoyer chercher les colons qui avaient été
laissés dans l'Ile de Sable.

De 1578 à 1608, fit-on en France de nou-
velles tentatives pour coloniser le Canada?

il se forma en France une compagnie
qui obtint le privilége de la traite de pelle-
teriey en Canada. En 1603, Mr. de Gham-
plain et Pontgravé vinrent -jusqu'à Tadouo
sac à l'embouchure du Saguenay, ils re-
montèrent le fleuve St. Laurént sur un ba -
îeau léger jusqu'au Sault St Louis. L'an-
née suivante,. Hênri IV, roi de France,
ayani donné à Mr. de Monts le.titre de vice-
amiral et de lieutenant général dans toute
létendue du Canada, celui-civint avec Mr.



de Champlain. Ce dernier ayant examine
lendroit où il pourrait -fixer l'établissement
que 'le roi voulait qu'on fit sur le St. Laureni,
arrêta son choix sur 1a-rive. septéntriona-
le de ce fleuve à. 120 lieues de son embou-
chure.

Racontez la fondation de Port-Royal ?
Les Français prirent terre au port Ros-

signol. Ils Cotoyèrent ensuite la péninsule

jusqu'au fond de la l>aie de Fundy. Chc-
min faisant, ils entrèrent .lans la baie de
Port-Royaloù le baron de Poutrincourt vou-
lut se fixer. Ils firent encore plusieurs dé-
couvertes en descendant vers le Sud. A leur
retour, ils allèrent jeter à Port-Royal, en
1604, les fondements de la ville qui porte
le nom d'Annapolis.

Quand Champlain jeta-t-il les fondements
de Québec?

En 1608.

Quel parti Champlain embrassa-t-il dans
les guerres des sauvages ?

Champlain embrassa le parti des sauva-
ges, au.milieu desquels il se trouvait, et
marcha avec eux contre les Iroquois.
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Quels sont les lieux que Champlain dé-
couvrit dans sa première expédition contre
les Iroquois ?

Il découvrit la rivière Richelieu, et le lac

Champlain.
Quel fut le succès de la première expé--

dition contre les Iroquois?
Les Iroquois. au nombre de 200, s'avan-

cèrent au petit pas sous la conduite de 3
chefs que distinguaient de grands panaches.
Les alliés, c'est-à-dire les Hurons et les Al-
gonquins, avaient-avec eux Mr.. de Cham-
plain et deux de ses compagnons. Ils lui
dirent de tirer sur les chefs. Les Iroquois
s'arrêtèrent à 30 pas et le regardèrent quel-
que temps avec surprise. Les deux partis
firent alors une décharge de flèches, que
suivit le feu des Français. Deux Iroquois
furent tués sur le coup par- les balles et un
troisième tomba mortellement blessé. Au
bruit de cette fusillade, les Iroquois épou-
vantés, prirent la fuite et perdirent encore
plusieurs hommes qui furent tués ou faits
prisonniers. Cette victoire ne coûta qu'une
quinzaine de blessés aux vainqueurs.
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Quel fut le succès de la .seconde expé-
dition contre les Iroquois?

Cette seconde expédition fut aussi heu-
reuse que la première, les Iroquois furent
forcés dans leur retranchement et périrent
tous. Après cette victoire, Champlain re-
tourna en France emmenant avec lui un
sauvage pour apprendre la langue françai-
se.

Jusqu'où Champlain pénétra-t-il en 1613?
En 1f13, Champlain remonta la rivière

des Outaouais jusque vers sa source, deux
ans après, il découvrit le lac Ontario.

Qu'étaient-ce que les vice-ýtois du Ca-
nada? Nonmez les principau ?

C'étaient des hommes nommés par le Roi
de France pour être ses lieutenants en Ca-
nada. Les principaux furent ;Mr. de Ro-
berval, le Marquisde la Roche, Mr. Chauvin
Mr. de Chaste et Mr.de Monts.

Quand arrivèrent les premiers mission-
naires en Canada ?

En 1611 le 12 Juin, les Pères Masse et
Biart arrivèrent au Port-Royal, pour appren-
dre la langue des naturels du pays, et leur
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prêcher lEvangile.
Quelle est la première mission Sauvage

étab1ie par les Pèrei R collets ?
En-115, quatre Récollets s'établirent à

Québec.
Quels lieux parcourut Champlain en

marchant pour la troisième fois contre les
Iroquois ?

Il traversa le lac Simcoe, les rivières O-
tanabi, de Trent et la Baie de Quinté; en-
fin ce fut dans cette incursion qu'il décou-
vrit le lac)ntario.

Quel fut le succès de la troisième expé-
dition contze les Iroquois.?

Elle ne fut point avantageuse aux Hu-
rons ; car Mr. de Champlain ayant été bles-
sé mortellement, les Hurons se retirèrent a-
vec honte et avec þerie.

Jusqu'en 167, quels progrès la colonie
de Québec avait-elle faits?

Champlain avait fait construire en 1620
le château St. Louis, et Pannée suivante, il
promulgua des ordonnances pour la bonne
conduite des colons et le maintien de Por-
dre. On ne trouvait. encore que quelques



habitan~ts qui vivaient du produit de leur
terre.

En quoi les vues de Champlain diffé-
raient-elles de celles des sociétés de mar-
chands?

Champlain donna au duc de Ventadour,
des éclaircissements sur la situation du Ca-
nada, et l'informa que la compagnie dont
le huguenot, Guillaurme de Caen, était de-
venu le principal associé, ne pensait qu'à

la traite des pellete-ries, et qu'elle envoyait
des protestants ex Amnérique. Richelieu prit
le parti de la dissoudre.

Quand fut formée la compagnie-des cent
Associés? Quels étaient ses pivilèges ét
ses obligations.?

La compagnie des cent Associés fut for-
mée en 1627 pour mettre fin aux querelles
des Traitants. Cette compagnie reçut le
droit de fortifier et de gouverner le pays à
son gré, d'y faire la paix et la guerre, d'y
comiercer par mer et par terre pendant 15
ans et d'y faire la taitedes pelleteries.

Quel fut le résultat de la~gnerrequi éèla-
ta entre la France et lPAngleterre en 1-628?

17
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Un anglais du nom.d'Alexander ayant ob-
tenu du roi d'Angleterre une concession
de territoire à la Nouvelle-Ecosse, ai d
David Kirtk, du capitaine MicheT et de
quelques autres protestants français, arma

lusieurs vaisseaux pour s'emparer de tou-
te la Nouvelle-France et les lança vers Port-
Royal .et Québec. David Ki*tk, qui les
commandait, remonta le St. Laurent sans
s'approcher de cette dernière ville. Il brûla
les établissements du cap Tourmente et les
navires qu'il trouva à Tadoussac. Il redes-
cendait le fleuve lorsqu'il rencoilra Roque-
mont qui le remontait; il s'empara de sa
flotille, qui portait presque tout lapprovisi-
onnement de Québec, ce qui fut cause que
cette ville dut se rendre l'année suivante,
sans coup férir.

Racontez la redditioi de -Québec aux
anglais en 1629.

Rongée par une longue famine, elle ou-
vrit ses portes à la première apparition de
l'ennemi dans le port, le 29 Juillet 1629.

Combien de temps les Anglais.gardèrent-
ils le Canada? -
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Trois ans: la Nouvelle-France ayant été
rendue à son ancienne mère-patrie le 29
mars 1632.

Que se passa-t-il de remarquable,-depuis
1632 jusqu'à la mort de Champlain?

Il arriva en Canada des cultivateurs in-
dustrieux, des ouvriers utiles, des person-
nes de bonne famille pour se fixer sur les
terres. Plusieurs missionnaires Jésuites
vinrent aussi. Ces derniers, en 1635, éta-
blirent à Québec un collége pour l'instrue-
tion des enfants français et sauvages.
Quelles étaient lés qualités de Champlain?

C'était un homme de bien et de méri-
te*; il avait des vues droités et beaucoup de
pénétration.

Donnez un aperçu des missions fondées
par les Jésuites, chez les Hurons, jusqu'au
commencement de la guerre avec les Iro-
quois.

Depuis plusieurs années, les Jésuiles a-
vaient pénétré dans le pays des Hurons et
y, avaient fondé,. avec beaucoup de peines
et de fatigues, urd dizaine de missionsdont
celle de Ste. Marie étaia. la principale.
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Il s'y trouvait 18 missionnaires au mo-
moment de la dispersion des Hurons.

Que se passa-t-il de plus important de-
puis la mort de Champlain jusqu'à la fon-
dation de Montréal?

En 1637, le commandant de Sillery for-
ma un établissement de Sauvages chrétiens,
dans le lieu qui porte aujourd'hui son non,
à 3 ou 4milles de Québec.

Racontez la fondation de Montré al.
La ville de Montréal fut fondée per Mr. de

Maisonneuve, gentilhomme de Champagne,
qui arriva en Canada -avec plusieurs fa-
milles, quelque,9 soldats et un armement de
$ 25,000. Un renfort de colons, sous.la con-
duite de Mr.Daillebout de Musseau, attei-
gnit Québec peu de temps après un se-
cond arriva l'année suivanté.

Quelle était la population du Canada en
1645 ?

La population Européenne du Canada
ne dépassait guère 200 âmes.

Quelle liberté de commerce fut accordée
aux habitants d 1 pays en 1645?

La compagnie céda aux habitants la
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traite des pelleteries.
Quelles étaient la composition et les attri-

butions du conseil de Québec? .
Il fut ordonné que le" conseil de Québec

serait composé du gouverneur, du supéri-.
eur des Jésuites ou de l'Évêque, lorsqu'il y
en aurait un, de l'ancien gouverneur et de
deux o trois habitants élus tous les 3 ans
par le conseil des sndics, des communes
de Quñlee, de Montréal;e de Trois-Ri-
vières, et que tout y serait décidé à la ma-

jorité des voix. Quant à la traite, elle ne se-
rait permise aux habitants que pour l'é-

change de leurs produits seulement.
Les Français, jusqu'en 1653, furent-ils a

l'abri des attaques des Iroquois?
En 1644, la \guerre commencée depuis

longtemps entre les Iroquois et les Hurons,
continuait toujours. Les premiers portaient
leur course jusqu'aux établissements des
Français.

Quel est le premier missionnaire qui ait
souffert chez les Iroquois;?

Ce fut le. Père Dani>el qui mourut héroi-
quement au milieu de ses ouailles.
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Racontez la dispersion des Hurons par
les Iroquois.

La guerre recommencée depuis long-
temps entre les Iroquois et les Hurons con-
tinuait, les relations de paix commencées
aux Trois-Rivières, n'avaient eu aucun
succès; enfin en 1645, on reçut du pays des
Hurons les nouvelles 1es plus désastreuses.
Les Iroquois détruisaient, par le feu, des
bourgades entières et en massacraient les
habitants.

Que firent les Iroquois après avoir vain-
cu les Hurons?

Après avoir vaincu les Hurons, les Iro-
quois se répandirent dans le bas de la co-
lonie pour attaquer les Français. Ils tuè-
rent Mr. Duplessis Bochard, gouverneur
des Trois-Rivières, dans une sortie qu'il
faisait contre eux. Ils se jetèrent sur les la-
boureurs dans les champs, assassinèrent
les hommes isolés et couvrirent la campa-
gne de brigandages.

Combien de temps dura la paix de 1653
avec les Iroquois?

Elle fut presqu'aussitôt rompue.



Racontez la belle défense de Dolard et de
ses compagnons contre les Iroquois?

Dolard avec 17 habitants, réfugiés dans
un méchant fort de pieux, repoussa les át-
taques de 5 à 600 Iroquois pendant 10 jours,
au bout desquels il finit par succomber..

Quel était l'état de la colonie en '662 ?
Ne recevant aucun secours de France,

elle semblait>ne se soutenir que par une ese
pàce de miracle ; car les habitants ne pou-,
viient s'éloigner des forts sans courir risque"
d'être massacrés ou enlevés.

Donnez un aperçu de ce qui s'est passé
de plus important en Acadie depuis 1608
jusqu'en 1613.

Le privilège de la traite des pelleteries
ayant été retiré à la compagnie, en 1607

pour l'Acadie, Mr. de-Monts-tourna ses vues
du côté du Canada. Les premiers Jésuites
qui ývinrent dans cette partie du Nouveau-
Mònde, furent les P. P. Masse et Biart. Ils
arrivèrent à Port-Royal, en Acadie, le 12
Juin 1611.

Quel fut le premier Evêque du pays et
quand arriva-t-il?
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Le premier Evêque fàt Mgr. Françoisde
Laval, il débarqua à Qtrébec, lé 6 Juin 1659
accompagné de pliusiers prêtres séculiers.

Quels furent les démêlés de 'Evêque et
de Mr. d'Avaugour?

Ils eurent de grands démêlés au sujet de
la traite de l'eau-de-vie, qui causait des dé-
sordres scandaleux parmi les sauvages.

Quel systèrme fut adopté pour le. soutien
dui (lergé?

Le système des dîmo qui fut dès lors a-
dopté, n'a. pas cessé depuis d'exister dans
le pays.

Quand le séminaire de Québee fut-il fon-
h dé ?

Le-26 Mars 1663.
-Quand et pae qui furmt fondées les prin-

cipales:communautés religieuses ?
Le collège des Jésui#es futIfondé par un

membre de l'ordre Mi. de Rohault, fils
du marquis de Gamaehe, en 1635.. L'ftel-
Dieu de Québec par la Duchesse d'Aiguil-
lon qui envoya des Hospitalières de Diep-
pe en 1639,; celui de Montréal, par Mada-
me de Bouillon et Melle. Manse en 642;



le couvent des Ursulines de Québec par
Mde. de la Peltrie, en .1639, et celui des
Trois-Rivières, en 1697; l'Hôpital-Général,

par Mr. de St. Vallier, en 1692; et la Con- i
grégation N. D.. fut fondée à Montréal4 en
1Q53, pour l'éducation des jeunes filles du
peuple, par la Soeur Bourgeois.

Quand fut établi le conseil souverain et
quelles en étaient les attributions?

En 1663. Le conseil avait en sa qualité
administrat ive, la disposiiion des deniers
publics et le règlement du commerce inté-
rieur, et, en sa qualité judiciaire, le pouvoir
de la plus haute cour coloniale.

Quelle fut d'abord l'organisation muni-
cipale?

Il y e-afà Québec, dans les commence-
ments, des syndics d'habitations, un maire
et deux échevins; mais cette forme d'admi-
nistration avait changé peu à peu avec le
temps.

Donnez un apereu de l'administration
de Mn. de Mésy

Mn. de Mé inaugura, en prenant les

rênes d voir, un nouveau système ad-

25
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instratif, qui embrassait les lois comme
Je gotivernement.

Par qui Mr. de Mésy fut-il remplacé ?
Par Mr. de Tracy.
Quels sont les -autres fonctionnaires qui

ar-ivèrent au même temps que Mr. de Cour-
celles?

Mr. (le Tracy et Mr. de.Talon
Que fit Mr. de Tracy en arrivant au Ca-

nada ?
Il fit construire des forts à SorIel, à Cham-

blv à St. Jean et ailleurs, pour en imposer
aux Iroquois.

Quel était l'ordre de la cour au sujet-des
Iroquois?

La cour avait donné l'ordre de pousser
la guerre contre les. Iroquois avec vigueur.

Racontez l'expédition de Mr. de Tracy
contre les Iroquois.

.Mr. de Tracy marcha contre les Iroquois
à la tête de 600 soldats, 600 miliciens e.t
une centaine de sauvages. Les Iroquoispri-
rent la fuite à son approche. Il brûla tous
leurs villages et les obligea de faire la paix
en 1666.
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Quels furent les efforts de Mr. de Talon
pour faire progresser la colonie

Il travailla avec une ardeur infatigable
au progrès de la colonie; en un mot, sous
sa main créatrice le Canada changea de
face en peu de temps.

Quels étaient au sad et au nord,. les
points extrêmes où avaient pénétré les mis-
sionnaires et les voyageurs français jus-
qu'en 1672 ?

En 1647 le Père De Quen avait décou-
vert le lac St. Jean dans la vallée du Sa-
guenay, et plus tard les P. P. Druillettes
et D&blon parvinrent à la source de la- ri-
vière Nékouba, un peu plus qu'à mi che-
min entre le St.. L\aurent et la Baie d'Ilud-
son. Le P. Dublon pénétra avec Allouez
de 1670 -à 1672, jusque dans le Wisconsin
et chez les Illinois, &. visitant chemin fai-
sant les Mascdftins, les Kikapous et les Ou-
tagamis sur la rivière- aux Renards, qui
prend sa source du côté du Missîssipi et se
décharge dans le lac Michigan, l'infatiga-
ble missionnaire voulant avec le temps ss
rendre jusqu'à la mer du Nord, pour s'assa-
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rer si lion pouvait passer de là à la mer du
Japon...

Quelles étaient les nations inconnues a
Champlain que les missionnaires et les
voyageurs français avaient découvertes du
côté de P'0uest?
Ils découvrirent les Bethsiamites, les Sioux

ainsi que les autres tribus qui habitaient les
contrées situées au nord du golfe St. .Lau-
reit; ils apprirent aussi au Sault Ste. Ma-
rie les noms d'une foule de nations dont ils
n'avaient jamais entendu parler.

Racontez la. découverte du Mississipi?
La découverte du Mississipi fut, com-

mencée en 1673 par le Père Marquetté, Jé-
suite et le sieur Joliette de Québec, et con-
tinuée par Robert, cavalier de la Salle; ce-
lui-ci fit bâtir un fort à l'Ouest du Mis-
sissipi, puis descendit le fleuve jusqu'à son
embouchure dans le golfe du Mexique.

Par qui et quand fut fondé Cataracoui,
aujourd'hui Kingston ?

Par Mr. de Courcelles en 1672.
Par qui Mr. de Courcelles fut-il rempla-

cé?



Par Mr. de Frontenac-
Donnez un aperçu de la 1ère. adminis-

tration de Mr. de Frontenac.
Il ne tarda pas à se brouiller non-seule-

ment avec plusieurs membres du conseil,
mais aussi avec l'autorité ecclésiastique,-
au sujet 'de la traite de l'eau-de-vie qui
causait des désordres scandaleux parmi
les sauvages.

Par qui Mr. de Frontenac fut-il remplacé
en 1682 ?

Par Mr. Lefêbre de la Barre, ancien offi-
cier de marine.

Donnez un aperçu de ladministration
de Mr. de la Barre ?

Au commencement de son administrati-
on, il trouva la guerre déclarée entre les Iro-
quois, les Illinois, ete 1 s Hurons. il se liaý -

avec ces derniers et dut soutenir un combàt
dont il eut Pavantage-; enfin la paix fut si-
gnée.

Pourquoi Mr. de la Barre fut-il destitué
et par qui fut-il remplacé?

Ce fut pour avoir conclu la paix avec les
Iroquois, il fut remplacé par Mr. de De-

29 -



30

nonville,
Racontez l'expédition de Mr. de Ienon-

ville contre les Iroquois.
Après'des négociations inutiles, Mr. de

Denonville se mt en campagne avec 2000
hommes, dont 400 étaient Sauvages. Il dé-
barqua avec ses troupes sur les bords du lac
Ontario au centre même des Tsonnonthou-
ans, où il fut rejoint par 600 hommes du dé-
troit, amenés par la Durantaye, Tonti et du
Luth. Les ennemis ne purent résister à ces
forces; ils furent partout mis en déroute, et
leur pays fut impitoyablement ravagé. eCe
désastre réduisit les Tsonnonthouans de
moitié, et humilia profondément la confé-
dération Iroquoise.

Comment le Rat réussit-il à faire man-
quer la paix entre les Français et les Iro-
quois ?

Il dre~ssa une embuscade. aux d3putés des
diverses nations indiennes disposées à trai-
ter.; les uns furent tués, les autres faits pri-
sonniers. Il se vanta après ce coup d'avir
tué la paix.

Racontez le massacre de Lachine.

I
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1500 Iroquois descendirent de nuit
dans l'Ile de Montréal, à l'endroit, appelé
Lachine; trouvant tout le monde endormi,
ils se mirent d'abord à enfoncer les portes
des maisons, puis massacrèrent impitoya-
blement, les hommes, les femmes et les
enfants. Ils brûlèrent les maisons et firent
200 prisoianlers, qu'ils emmenèrent dans
le'urs villages où ils les brûlèrent.

Par qui Mr de Denonville fut-il rempla-
cé?

Par le Comte de Frontenac.
Quel était le projet de Mr. de Callières

pour arrêter les incursions des Iroquois; et
ce projet réussit-il?

Il fit:signer un traité de paix à Mont-
réal, mais elle ne fut pas de longue durée.

Quelles furent jusqu'en 1663 les diffical-
tés entre les Anglais et les Français à la
Baie d'Hudson?

Les Anglais, conduits par deux Hugue-
nots, y avaient élevé le Fort Rupert; ils y
avaient établi aussi d'autres. comptoirs, ce
quilavait engagé Colbert à y envoyer L. P.
Charles Albanel pour y renouveler lespri-



ses de possessions --de Bourdon et de Des-
prés-Couture.

Racontez l'expédition du chevalier de
Troye à la Baie d'Hudson en 1686'?

Troye partit de Québec par terre en 1686
et s'empara des forts Monsonnis, Rupert,
Ste. Anne. Il ne resta aux Anglais que le fort
Bourbon. Plus tard, le fort Ste.Aime retom-
bait entre les. mains des Anglais qui en é-
taient les maîtres lorsqlue d'Iberville partit,
à la tête de l'escadre qui a ait amené Mr.
de Sérigny pour aller mette toute la Baie
d'Hudson au pouvoir de la France. Cet il-
lustre marin séparé de ses autres vaisseaux,
paraît devant le fort Nelson le 4 Septembre
dans le Péliquin.. Le lendemain, il est atta-
qué par trois vaisseaux anglais.' Après un
combat opiniâtre de 3 heures et demie, il
coule à fond un des vaisseaux ennemis,
force l'autre à abattre son: pavillon et le
troisième ne lui échappa 'que par la fuite.
Cette belle conquête donna la baie d'Hud-
son à la France.

Racontez les exploits d'Iberville à la
Baie d'Hudson?



Les Français commencèrent Pattaque à
la Baie d'Hudson. Le capitaine d'Iberville
y enleva deux vaisseaux de guerre anglais.

Un troisième fut pris par un acte d'audace
incomparable d'Iberville avait, envoye
4 hommes pouri'bserver dans les glaces.
Deux de ces hommes tombèrent entre les
mains des Anglais, qui les tinrent tout -Phi-
ver liés à fond de.cale. Le printemps, ils
prirent le. plus faible pour aider à la ma-
noeuvre. Un jour que la plupart des matelots
étaient dans le haut de la mâture, le cana-
dien n'en voyant que deux sur le pont, sauta
sur une hache, leur eassa là tête, courut déli-
vrer son compagnon, et toufdeux se sai-
sirent des armes, s'emparèrent du navire
qu'ils conduisirent au port français où sa
cargaison fut d'un grand secours.

Quel fut-le succès des trois expéditions
dirigées par Mr. de. Frontenac contre la
Nouvelle-Angleterre pour venger le massa-
cre de Lachine

Ces trois expéditions, dirig&es contrie es
Anglais par trois eadroits différents eurent
un heureu .résultat.



Quelle résolulion prirent les colonies an-
glaises dévastées par nos incursions?

Les colonies anglaises qui étaient pen-
dant ce temps-là toujours en proie aux
irruptions, dévastatrices des Français et de
leurs alliés, voulurent couper le mal dans
sa racine en faisant la conquête de la Nou-
velle-France, Leurs députés s'assemblèrent
à New-York, en congrès, nom devenu célè-
bre depuis, et ils résolurent d'attaquer, avec
l'aide de la métropole, le Canada en même
temps par terre et par mer, mais l'invasion
de l'Irlande par Jacques 11 et la défaite de
la flotte anglaise par Tourville à Beachy, ne
permirent point à l'Angleterre d'envoyer du
secours à. ses colonies. Alors celles-ci se
préparèrent seules à exécuter leur projet.

Quelles furent les premières opérations
militaires de Phipps ?

Les colonies anglaises commencèrent par
charger Phipps d'aller piller et dévaster
Port-Royal, Chedabouctou et l'Isle Perca
Elles lui donnèrent ensuite une flotte de 35
vaisseaux et '2000 hommes de débàrque
ment, pour aller attaquer Québec.



Qcuee Ut aco iece e cette guerre

pour le Canada et pour les colonies an-Sglaises ?
Pour faire face aux dépenses que cette ex-

pédition avait entrainées, les colonies an-
glaises furent obligées de recourir au papier-
monnaie, l'un des. premiers qu'on ait fabri-

qués en Amérique. Ainsi le Cauada avec
ses 11,000 habilants avait repoussé Riva-

Racontez le siège de Québec par Phipps.
Phipps parut devant Québec, le 16 Octo-

bre 1690, et il eut si peu de succès, qu'à la
fin du même mois les ennemis s'étaient
éloigiïés du Canada.

Qu'arriva-t-il à la flotte de Phipps dans
sa retraite?

Dans sa retraite dans le bas du fleuve, la
flotte anglaise fut assaillie par d'horribles
tempêtes ; un vaisseau fut jeté à la côte sur
1'Isle d'Anticosti et la plus grande partie de
l'équipage y périt de faim et de froid; plu-
sieurs autres sombrèrent en mer et se perdi-
rent corps et biens,; d'autres furent chassés
jusque dans les Antilles; le reste n'atteignit
Boston qu'avec peine.

ll1 l ér.t d
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sion et épuisé les ressources financières de
provinces vingt fois plus populeuses que
lui. Ceperidant, la population était partout

en proie à une disette extrême. En Canada,
il fallut avoir recours à la monnaie de
carte. Dans la Nouvelle-Angleterre, le com-
merce était anéanti. Les seuls armateurs
de St. Malo avaient pris 16 navires de Bos-
ton. Il fallait ajouter à cela les ravages com-
mis par-les Abénakis. Cette tribu avait dé-
vasté plus de 50 lieues de pays et-détruit la
petite ville de York de fond en comble.

Quel fut le succès det la seconde tenta-
tive faite par l'Angleterre pour conquérir le
Canada?

Les Anglais mirent en mer une-flotte de
trente voiles pour.s'emparer de Québec ; en
1705, ils réussirent à s'emparer de l'Acadie ;
en 1710, ils firent un nouvel effort pour

- chasser les Français'de l'Acadie et ce ne
ut que dans cette dernière tentative qu'ils

obtinrent quelques succès.
Quel fut le succès des incursions des Iro-

quois de 1689 à 1698 ?
Ils remportèrent des succès et subirent des
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défaites; ici, ils brûlèrent St. Ours et Con-
trecoeur et filent des prisonniers en rôdant
dans la campagne. Là, une de leur bande
fut massacrée-dans l'île Bouchard et une au-
tre f it di spersée auxJhats. Les Iroquois em-
pêchèrent encore d'ensemencer les terres en
1692. Ils parurent sur la rivière Yamaska,
sur la rivière du Loup, à Lachenaie, à l'île
Jésus, Z St. Lambert et ailleurs.; mais ceux
qui se piesentèrent à Boucherville et sur
le bord1s des lacs St. François, des Deux
Montagnes et de Champlain furent atteints
et taillés en pièces.

Quel fut le succès de l'expédition de Mr.
de Frontenac contre les Iroquois?

Cette expédition acheva de faire repren-
dre aux français leur influence sur les tri-
bus :indiennes. La cour nomma Mr. de
Fro tenac chevalier de St. Louis, pour lha-
bileté et le courage dont il avait fait preuve
dans. la crise qu'il venait de passer.

Faites-nous connaître les exploits d'Iber-
ville à Terreneuve?

D'Iberville conquit le fort et la ville de
St. Jean et enleva plusieurs autres forts.



Quand mourut Mr. de Frontenac ? Don-
nez un aperçu -de son caractère.

Mr. de Frontenac mourut le 28 Novem-
bre 1698, à Pâge avancé de 78 ans. Son
corps et son esprit avaient 'conservé toute
lent vigueur. Sa fermeté, son énergie, ses
talents brillaient en -lui comme dans ses
plus belles années. Il emporta dans la:tombe
P'estime des canadiens, qu'il avait gou-
vernés pentlant l'une des époques les plus
critiques de leur histoire.

Quelles cérémonies accompagnèrent la¢
conclusion du grand traité de paix signé
avec les Iroquois -en 1701 ?
La paix générale fut signée à Motréal avec

toutes les tribus qui y envoyèrent des dépu-
tés.- L'assemblée se tint dans une grande
plaine hors de la ville; on y fit une enceinte
de 120 pieds de- lon sur 72 de large:
les soldats furent placés tout autour ;
les sauvages au nombre' de 1300 étaient
rangés dans l'enceinte en très bel ordre.
Les principaux officiers. entouraient le gou-
verneùr général, qui était placé de maniè;re
à pouvoir être vu et entendu de tous. Mais



Cette paix tant disirée ne fut pas de longue

durée, car en 1703, l'Angleterre ayant dé-

claré la guerre à la France, 'les colonies

américaines soumises aux deux puissances

se brouillèrent de même.
Donnez un aperçu rapide de l'établisse-

ment de la Louisiane jusqu'à la mort f.

d'Iberville.
D'Iberville, qui avait été nommé gouver-

neur de la Louisiane, commença un nouvel

établissement à Mobile, en 170 1. Les co-

Ions de Biloxi allèrent s'y fixer. La nouvelle

c >lonie commençait à faire quelques pro-

grès lorsqu'elle perdit son Fondateur.

Quels furent les commencepents du Dé-

troit?
Mr. de la Mothe°Cadillac commença lé-

tablissement du Détroit avec 100 canadiens

et un missionnaire, dans le mois de Juin de

de 1700.
Quel était le 3me.p4an d'attaque de l'An-

gleterre contre le Canada et quel en fut le

succès? (guerre de la succession d'Espa-

gne.)
Une armée de débarquement devait
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attaquer la ville de Q.x"bec, tandis qu'un
corps de-4,000 hommes venu dalac Cham-
plain, devait enlever Montréal ; mais la pri-
se du. général Stanhope avec 5,000 anglais
à Bribuega et la défaite de Stahr energ,/ le
lendemain par le.duc de Vendôme, à Villa-
%iciosa, en Portugal, firent abandonner lat,.-
taque du Canada et envoyer les troupes des-
tinées contre Québec au secours des alliés
dans la péninsule.

Quel était le 4 ème. plan d'attaque de
l'Angleterre contre le Canada (1711,) et ré-
ussit-il mieux que le précédent?

Ce fut après la prise 'de Port-Royal que
l'Angleterre, toujour- pressée par ses colo-
nies voulut tenter encore une fois la con-
quête de toute la nouvelle-France. Elle fit
de vastes préparatifs. L'Amiral Walker at-
teignit Boston, le 25 Jain 1711, avec une
flotte portant un bataillon de soldats de-
marine et sept régiments de vétérans tirés
de l'armée du Duc de Malborough~ et pla-
cés sous les ordres du général Will. Mais
la Providence sauva 1 Canada. La flotte.
anglaiFe fut surprise par une tempête dans
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le St.Laurent. Dans l'obscurité qui couvrit
le Ciel, hûit transports se brisèrent sur l'une
des sept fles et près'de 900 hommes périrent
dans. les flots. Après -ce désastre, l'amiral
Walker abandonna son entreprise et rega-
gna la haute mer.

Que fit la France pour remplacer lAca-
die cédée à l'Angleterre par le traité d'U-
trecht ?

Pour remplacer l'Acadie, le gouverne-
ment français résolut de fortifier le cap
Breton, situé dans'le golfe Saint Laurent,
entre l'Acadie et Terre-neuve.

Donnez un aperçu de l'administration de
Mr. de Vaudreuïl.

Mr. de Vaudreuil procura un grand bien-
fait à la colonie en désarmant les Iroquois
et en achevant de ledr persuader que leur
intérêt était de rester zeuttes-dans les luttes
des blancs qui les e4veloppaient de toutes
parts. Quant à liustr4ction publique, Mr..de
Vaudreuil établit e' 1722, huit maîtres
d'Ecole en différentgendroits du pays, pour
contribuer à Penseiþnement avec les Jé-
suites et les Récollets.

Y.'
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Quand mourut Mr. de Vaudreuil et par
qui fut-il remplacé?

Mr. de Vaudreuil mourut le 10 Octobre
1725, il fut remplacé par le marquis de
Beau-harnais.

Quelles étaient les prétentions de l'An-
gleterre sur la vallée du St. Laurent et sur
celle du Mississipi ?

La France avait posé pour principe que
les vallées découvertes p.ar elle lui appar-
tenaient avec toutes les terres arrosées par
les.eaux qui y tombaient. Ainsi les terres
dont les eaux coulaient dans les grands lacs
-de la vallée du St. Laurent, ou dans le Mis-
sissipi, faisaient à ses yeux partie de la Nou-
velle France. L'Angleterre soutenait un
principe contraire et elle avait· ouvert un
comptoir à l'entrée de la Rivière Osvégo,
entre le Fort de Frontenac et Niagara, afin
de se mettre en possession du pays des

Iroquoisreclamé par les Français.

Que se pitssa-t-il de plus important en-
tre 1725 et 1744?

Les faits notables de cette Apoque sont
La mort .de Monsieur de Vaudreil, le 10

r -
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Octobre 1725. L'arrivée du marquis de
Beauharnais, vers la fin d'Août 1726, avec
le nouvel intendant, Mr. Dupuy, qui ve-
nait remplacer Mr. Begon. La mort de Mgr.
de St. Vallier -en 1727. Les Anglais com-
mencèrent à se fortifier à Oswégo et répon-
dirent à la sommation des Français en
1727, en y 'envoyant une forte garnison.
Alors Mr. de Beauharnais tourna leur posi-
tioi et fit élever un fort vers la tête du lac
Champlain à la pointe à la chevelure. Ces
transactions graves par les suites qu'elles de-
vaient avoir, se passaient entre 1721 et
1744.

Racontez les découvertes des montagnes
rocheuses.

Les Français parvinrent en 1738 chez les
Mindanes; et en 1742 vers le haut de. la
rivière Missouri, dont ils remonitèrent le
cours jusqu'à une autre rivière qui prend
sa source dans le lac des Sablettes, au
pied des Montagnes-Rocheuses. Le fils
ainé de Mr. de la Vérendrye et le Cheva-
lier son frère Se. troivèrent enfin le 1er Jan-
vier 1743 en face de ces montagnes.
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Quelle fut la cause.de la guerre de 1744?
Quoique Richelieu eut bien diminué la

puissance de l'Autriche ,il y avait des fran-
çais qui désiraient la faire tomber encore plus
bas. Tel était le maréchal de Belle-Ile,
qui entratna la France dans la coalition
contre Marie Thérèse pour soutenir lespré-
tentions de l'électeur de Bavière, qui aurait
été beaucoup plus formidable que cette prin-
cesse s'il eût pu réussir à la. dépouiller de
ses possessions. ·L'Angleterre embrassa le

parti de l'Autriche. C'était commencer les
hostilités contre la France et allumer la
guerre en Amérique.

Que fit le gouvernement pour défendre
le Canada ?

Le premier ministre, le cardinal de Fleu-
ry, détestait la guerre et laissa la nouvelle -

Fiance à ses propres forces.
Quels furent la cause et les suites de la

perte de Louisbourg?
Tout paraissait favorable aux armes et à la

situation des Français dans le Nouveau-
Monde, lorsqu'un événement inattendu,
l'insurrection de la garnison de Louisbourg,
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tranqilmsa les colonies anglaiseg et amena
la perte de cette forteresse. La perte de-
Louisbourg fit une sensation profonde en Ca-
nada, où l'on croyait que l'attaque de cette
ville était le prélude de celle de Québec.

Quels furent les malheurs de l'expédition
du duc d'Anville ?

Mr. de Maurepas donna au duc d'Anville
une flotte de 41 voiles et un corps de 3,000
hommes de débarquement pour reprendre
et démenteler Louisbourg, enlever Annap'o-
lis, détruire Boston et ravager les côtes de
la Nouvelle-Angleterre; mais en arrivant.
en vue de l'Amérique, cette flotte fut disper-
sée par une tempête furieuse, une partie fut
chassée vers les Antilles, une autre vers la
France; plusieurs vaisseaux périrent sur
l'Ile de sable. Le reste entra à Chébouctou
avec une épidémie à bord, qui enleva en
quelques jours la plus grande partie des
troupes. La contagion se communijua aux
Abénaquis et en fit périr le tiers. Un sombre
désespoir s'empara de tout le monde et le
duc d'Anville mourut -presque subitement.

Que fit Mr. de la Jonquière pour se pré-
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parer à la guerre ?
Mr. de la Jonquière recommanda aux mi-

nistres de fortifier Québec et Montréal et
d'envoyer 10,000 paysans pour peupler les
bords des lacs et le haut du St. Laurent et du
Mississipi. La guerre devenait de plus en
plus éminente. La milice canadienne fut
exercée. On augmenta les fortifications de
Beauséjour, on dirigea des troupes vers la
vallée du Mississipi en 1753, et les forts de la
Presqu'Ile, de Machaux, et le fort Du-
quesne, s'élevèrent successivement du !ac
Erie à l'Ohio.

Racontez la mort de Jumonville et la dé-
faite de Washington par Villiers ?

Jumonville attaqué à l'improviste fut tué
par Washington avec 9 hommes de sa suite.
Villiers avec 600 Canadiens et 100 sau-
vages obligea les Anglais à prendre la fuite.

Quelle ét ait le cin'quième plan d'attaque
de l'Angleterre contre le Canada (en 1755.)?

Elle résolut d'attaquer le Canada par 4
endroits differents à la fois.

Quelles étaient les forces relatives de
l'Angleterre et de la. France en 1755 ?
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Elles n'étaient pas égales en Amérique,
car la population des provinces Anglaises
s'élevait à un million 200 mille âmes,
tandis que celle du Canada, du cap Breton
et de la Louisiane réunies, s'élevait à pei-
ne à 80,000.

Racontez la dispersion des Acadiens.
Le fort Beauséjour qui avait une garni-

son de 400 hommes se rendit par capitula-
tion. Ce succès aurait été plus nominal
que réel sans ces suite% qui entraînèrent la
ruine et la dispersion des malheureux
Acadiens.

Racontez la bataille de la Monongahéla
Mr. de Beaujeu attaqua les Anglais sur

le bord de la Monongahéla, il fut tué. Son
lieutenant Dumas, prend le commande-
ment et après une rude mêlée, défait com-
plètement les, ennemis.

Racontez la défaite du Général Dieskau.
Les troupes anglaises chargées d'attaquer

es parties centrales du Canada, c'est-à-dire
Niagara et Saint-Frédérie, se réunisssaient
à Albany. Elles.se mirent en mouvement,
au nombre de 5 à 6,000 hoihmes, pour as-
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siéger le fort Saint-Frédéric, où le g(niral
Dieskau attendait avec 3,000 hommes une
occasion favorable pour agir. Informé que -
le fort Edouard, peu avancé, serait facile à
prendre par un coup de main, Dieskau
lève son camp, laisse 1,500 hommes à Ca-
rillon, et marche avec lereste vers le fort
Edouard. Mais lorsqu'il arrive dans le voi-
sinage, les Sauvages refusent de marcher
parce que le fort se trouve sur le territoire
anglais; ils déclarentý qu'ils isont prêts à
le suivre à l'attaque de Parmée de Johnson.
Dieskau fut obligé de se rendre à leur désir.

Johnson cn apprenant le mouvement des
Français contre le fort Edouard, avait en-
voyé 1,200 hommes pour leur tendre une
embuscade. Ces iroupes, rencontrées par
les Français, sont mises en pleine déroute
avec des pertes considérables, ainsi qu'un
second corps envoyé à leur secours. Dies-
kau veut profiter de lean des siens et du dé-
sordre de lennemi pour enlever les retran-
chements de Johnson ; mais la fatigue obli-
ge les Sauvages et une partie des Canadiens
de s'arrêter en route, et le reste des soldats

ïï
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peut enlever le

apr s d' S efforts inouïse nç
b aU pou-

camp des Anglais. Dieskau, tom a
voir de l"ennèmi après avoir reçu une bles"
sure dont il mourut quelques, annëes, 'lus
tard en Frances-

Quel fut le résultat de la campagne. de'
1755

1.1 fut défavorable aux Anglaj3,qui-fu-re.nt
vaincus par les Français.

A quel cluIffre, s'é,îlevaient les forces ar.
mées de, la Framce -et 'l'A' gleterte en
1756 :,

Les forces an nee-Sde la Nouveil F. Mée
jeélevaient dàns cette campagne.' ýenvîron

12,WO.e. soldàt$'. et milicS*ns, celles de -Pen-,
nemi excédaie't 25,ooo h()i'ýfflesý,

Quel. -fut. le. prçmier ex t (le olutealm
en Cànada,ý,.>,.

-My. -de Montiasalm -învestitoffv.ý,ùgà eton-.
leva,=, -..Anglaïs:uiie;ijumense..

Raýmnte.z- Iaprjýseda.feý-î Wilrani-Hen.v,
on. affli t d ét, tuï t,

jee -ise vaiàiWîidiè--ý ,iôùt qui iUou



de William-Henry ; le trophée le plus
agréable pour les vainqueurs fut 300 quarts
dé lard. et de farine qu'ils amenèrent ell
triomphe en Canada.

Racontez la bataille de Carillon*
Pendant que l'Angleterre dirigeait 14 000

hommes et une escadre considérable c ntre
Louisbourg, elle envoyait une armée. de
16,000 hommes sous les ordres du général
Abercromby pour attaquer Montcalm.qui
s'était retrancht sur les hauteurs de Caril-
lon; celui-ci, après une lutte terrible qui du-
ra six heures, mit en fuite l'armée ennemie
cinq fois plus forte que la sienne.

Quelle était depuis 1755, la situation in -
térieure du pays?

La récolte y avait manqué.:Il y avait-des
paroisses qui n'avaient pas recueilli de quoi
faire les semailles. On allait se trouver sans
.pain. Par précaution lon mit 200 qrts. de
farine en réserve pour la nourriture des ma-
lades dans lès hôpitaux- jusqu'au uis de
Mai. Les maisons religieuses_ funt ré-

- duites à , livre de pain par tête paî-jouri et
il fut proposê de fournir apx habitants des



villes 1 Ib. de bSuf de cheval ou de morue;
en outre du quarteron de pain qui leurlitait

distribué'et qui' fùtýjügé U'à-
1-500 èhêvaux furentâchetes par Ilintenda-n't
pour servir.de nour'*ture,,, Au commence-%
mentd'Avril on"fut oblig'de iéduire -en-

d'es habitants dé'-Qiýebe"'
oré la ration e c et

d("ý' la'"fiker a * 2 ônëes , de, 'Pain et â'. 8,onices
de 'lard àà *de'., môýae'." Où > Nmôyàit,ý,: ý-d les

homm es tomber, de faiblesse-, dans' les rue's*',
faute de nourriture.'

Re n deà' An-
i 1 fat le plan de camptg âe

P
L'Anorleterre arma 30. 000 hoinmes2.- El-le

r&Ê'Olùt d--attàqiu-èï le Ca:iiÈÉda pa-rIC--ý
et par les extréeùté's.

"Is etai e s tümes
Qùe ient

',«., gl,* is la. on»; toarmes,., Ét
le- noïm re es -e. êfà-f e 'Poitér
es i ê* ëji Iiýw

Lés Anglais avaient -60,0001oiùmes- È éüs
té Va Offl

dé e_ýâ éÏ t, 6:"-, a 66 ans. ro
lières s'élevèrent seulement a ,300 hýhïiü



5%

temps.
Quels furent les premiers exploits de

Wolfe devant Québec?
Dans l'espace d'un mois, larmée du gé-.

néral Wolfe détruisit la ville de Québec en
l. li t flmmesic Il se reea ur laVCU UAA LAA*~

campagne et fit brûler toutes les paroisses
depuis le Sault Montmorency jusqu'au Cap
Tourmente.

Par qui la bataille de. Montmorency fut-
elle gagnée?

Par les Français commandées par Mont-
* calm.

Racontez la première bataille des plaines
d'Abraham.

Wolfe rangea ses troupes en bataille dans
les plaines d'Abraham. Le général Mont-
calm, layant appris, s'avança aussitôt pour
le combattre, mais tous deux y perdirent la
Vie.

Quelles furent pour Q%ébec les suites de
la première bataille des plaines d'Abra-
Jam?

La victoire resta aux Angla et les

Français furent contraints de rentrer dans la



ville qu'ils furent obligés de rendre quelques
jours après. En entrant. dans Qnébec les
Anglais devenaient maîtres du pays.

Quelle sensation la conquête du Canada
it-elle en Angleterre?

La nouvelle de la soumission du Canada
fut accueillie en Angleterre avec de grandes
démonstrations de joie.

Où se retirèrent les forces françaises après
la capitulation de Québec?

Les Français se trouvaient resserrés entre
Québec, la tête du lac Champlain et Fron-
tenac, coupés de la mer et manquant de
tout, de soldats, d'argent, de provisions et
de munitions'de guerre.

Racontez la seconde bataille des plaines
d'Abraham.

Le Gouverneur général réunit tout ce
qui lui restait de troupes et donna le com
mandement au Chevalier Lévis, qui mar-
cha vers Québec. Les armées se rencon-
trèrent encore dans les plaines d'Abraham.
Les Français et les Anglais montrèrent une
bravoure à peu près égale, mais la victoire
resta aux Français.



.1

54

Quel futle résultat de. cette bataille?
Le général Lévis, encouragé par cette

victoire, mit le siége devant Québec ; mais il
se retira bientôt, désespérant recevQir des
secours de France.

Racontez la reddition de Montréal.
Le 8 Septembre 1760,. les trois armées.

anglaises formant un ensemble.de plus de
20/000 homme% .avec une nombreuse artil-
lerie, se préparèrent à attaquer Montréal,
qui n'avait à opposer qu'une faible garnison
de 3.500 hommes. Cette ville .n'était en-
tourée que de méchants murs, de·deux. ou
trois pieds d'épaisseur, suffisant tout au plus
pour la mettre à l'abri d'une surprise de la
part' des Iroquois. Ainsi, Mr. de Vaudreuil,
après. avoir tenu un conseil de guerre, crut
que le parti le plus sage était d'obtenir une
capitulation aussi avantageus que. pos-
sible.

Quels furent les principaux artjcles de la
capitulation ?

Par cette capitulation. les Canadiens con-
servaient le libre exercice de leur.religion,
leurs lois et leurs propriétés, mais toute

r.
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les places fortes occupées par les Français
furent livrées aux troupes anglaises.

Quel aspect présentait le Canada après
la posé des armes?

Après la pose des armes, la paix la. plus
profonde-régna dans tout le pays. On ne
se serait pas apergu q1e Pon sortait d'une
longue et sanglante guerre, si tant, de dé-
vastations n'avaient été commises surtout
.dans le gouvernement de Québec où il ne
restait plus que des ruines et des cendres.

- Quand le Canada fut-il définitivement
assuré à l'Angleterre ?

En 1763.
Quels changements civils et politiques

l'Angleterre fit-eile subir à sa nouvelle con-
* quête ?

Le Labrador, depuis la rivière St. Jean
jusqu'à la Baie d'Hudson, lI'le d'Anticosti,
l'Ile de la Magdeleine, furent ,anexés au
gouvernement de Terreneuve. les îles de
St. Jean et du cap. Breton. à la Nouvelle-
ÉEcosse, les terres des grands lacs àux go-
lonies voisines. Un peu plus tard, le Non-
veau-Brunswick en fut encore retranché
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pour prendre ce nom qu'il porte aujourd'hui
et une administration particulière. Duterri-
toire on passa aux lois; et le roi de sa pro -
pre autorité, abolit les lois françaises pour
y substituer celles de PAngleterre.

Donneznun aperçu de la manière dont le
Canada fut administré jusqu'en 1775?

Le Canada fut traité en pays barbare,
sans gouvernement régulier et sans loi; Un
régime purement militaire y'fut établi et
subsista jusqu'en 1764.

Quellei étaient les principales dispositi-
ons de lacte de Québec?

Par le traité de paix du 10 Février 1763;
la France céda à lAngleterre le Canada
et ses dépendances, et òelle-ci conservait
aux catholiques les droits que leur avait
garantis la capitulation.

Quelle fut la cause de la guerre entre les
ëolonies anglaises et l'Angleterre?

Ce fut l'acte passé parle gouvërnement an-
glais pour autoriser la compagnie des In-
des Orientales à porter du thé en Améri-
que, a la condition de payer les ixnpôts que
]es Américnins refusaientdepayer,.à moins



d'être représentés dans le parlement anglais.
Quelle fut la conduite des canadiens et

des anglais pendant la guerre de1775?
La grande majorité des canadiens ne

prit point de part dans les querelles des co-
lonies anglaises avec la mère patrie, ils de-
meuròrent fidèfès aux Anglais.

Les Canadiens du bas de la Province res-
tèrent tranquilles, mais une partie de ceux
du haut, plus rapprochés du théatre des
événements, comme4içaient à chanceler. En
vain le gouverneur proclama la loi martiale
et appela la milice sous les armes, tout
resta souûrd à ses appels. Les insurgé ané-
ricains, unis aux habitants de Chambly,
prirent le fort qu'il y avait dans cette loca-
lité, et ensuite le fbrt St. Jean après 5
de siége. Cette coiquête ouvraitk chemin
de-Québec au général de Montgonery, qui
parut devant ses nurs dans -les premiers - 0
jours de Décembre 1775, à la tête de 1,000
à 1200 hommes, après avoir été rejoint par
le corps du général Arnold venu par les
rivières Kénébec et de la Chaudière.

Racontez l'invasion du Canada par les.[
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Américains.
Les Américains, ayant 'voulu enlever

Québec d'un coup d main, les assiégés les
reçurent si vigoureusement, qu'ils furent
contraints de se retirer avec plusieurs offi-
ciers tués ou blessés; ils perdirent; aussi
400 prisonniers de guerre.

Quand se réunit le premier conseil Lé-
gislatif et quelles sont.les principales lois
qu'il passa?

En 1777. L'un des premiers actes de ce
corps fut de reconnaître l'usage de la langue
française. Pfttsieurs .ordonnances furent
passéesWlans les sessions. Les deux, plus
imruportantes conservaient. lorganisation de.
la milice et l'administration judiciaire.

Par qîde gouverneu .Carleton fut-il rem-
placé ?

Par le général Haldimand.
Donnez un aperçu de l'administration de

Haldimand.
Le général Haldimand fit faire le recen-

sement des habitants de. la Province de
Québec; la population se montait à 113,012
àâme.L'lannée suivante il fut rappelé en An-

o -
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crIe teire el Hamiltp T on
lieutenant gou.verpeur.

Ponnezun aperçu de.la con'stit*u«iiopý..àc--
-cord'ee'àu Cànad'a -en 1791.

a 0 a aquérir de Iladmïnis'tration judiciaire, 'cle..'la
mfflice des "eh . emins « de llagiiculture' de 'la

polieé et'de Ilé-dueà'tion.
Quan(lý les ch'a'mbr'es. fuýent-eIliPs 'conve-

qüëes'-po>ur. la première fois.?

dès- déb'àIsý l.eeg"ýi"slàlifs, se-
s a-'.t'-' i'l queiqu*ë. cho-se 'ý.de*' rernar'ilable de
1791 a 180'7 ?

Én IS0ý a, ü mois- de Jüin Pancienne ré-
les -de.side'née -,et.llëglise desJe,''ùîtÉsqljîd -tait

_16 92' ipais niavait &té com'plët*ëe, 4ià,,ýeù 1744,
ainsi que le; château -ýVàudrèqi[ ene t qui Èérvai e olle-gè-.à Montréal1"7.2 t d'

d'epuis1' 1773- deviiirent la-'proie d'un'in-,-
cendie ainsi qu'un nombre' de'"' 'ma sons,,nde

ville'et dtiý à-ubou Làtrýý nt. - Le 2rg,
Janvier .1806 on apprit à Québeé la- no àVelle
de la vi«ctoife',dè - TrâfalgàY. Elle-'d'nnw lien
à, des illamina'tio'ns' et- a e ê' f e t e sa
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Quelles difficultés la chambre eut-elle
avec le conseil et par suite avec le gouver-
neur Craig?

La chambre ayant voté à la majorité de
22 contre 2, un acte par lequel les juges
étaient exclus des rangs de la représentation
le conseil législatif rejeta la mesure. La
chambre se réunit de nouveau à la fin de
Janvier 1810. Dès Pouverture de la session
elle protesta énergiquement contre le lan-
gage insultant dont s'était servi Sir James
Craig en prorogeant la dernière Chambre.

Donnez un aperçu de l'administration de
Sir Georges Qgévost.

Il travailla à calmer les esprits et à faire
oublier les mécontentements et les ani mosi-
tés qui pouvaient exister dans les cours. Il
nomma Mr.Bédard juge des Trois-Rivières,
et Mr. Bourdages Colonel de mil'ices.
Bientôt la plus grande sympathie s'établit
entre le peuple et lui.

Quel fut le résultat des premières opéra-
tions militaires de 1812?

Le gouverneur Prévost,, sentant que- sa
force était dans les CanadienS, les ac-
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cueillit bien, et par ses manières affables,
enl fit des héros qui sauvèrent le pays.

Quel fut le résultat de la.campagne de
1813?

L'ennemi fut entièrement défaità Miamis,
où il perdit 1300 hommes.

Quel parti du pays fut le théâtre de la
campagne de 1813, et quel fut le succès de
cette campagne?

Ce fut Ogdensburg. La victo.re resta
aux Canadiens.

Racontez la défaite des Américains à
Châteauguay.

Le colonel de. Salaberry remporta un
brillant succès sur l'armée américaine com-
mandée par le général Hampton. Il repoussa
l ennemi avec une poignée de voltigeurs.

Quelles furent les suites de la victoire de
Châteauguay?

Dès que les Américains eurent évacué le
territoire du Haut-Canada, les troupes re-
prirent l'offensive. Le colonneÎ Murray, à la
tête de 5 à 600 hommes, surprit le fort Nia-
gara, fit 200 prisonniers et enleva une quan-
tité considérable de munitions. Le général

F
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Riall le suivait avec deux régirpents et les
Sauvages de l'Ouest pour le soutenir. Le-
wiston, Manchester et tout le pays envi-
ronnant furent dévastés, les petites -. illes
Black-Rock et de Buffalo furent enlevées,
après un combat livré dans les rues et aban-
données aux flammes.

Que se passa-t-il de plus reniarquable
depuis 1814 jusqu'à 1816 ?

n 1.14 ,il y eut un traité de paix et
d'amitié entre P'Angleterre et les Etats-Unis
et la tranqillité fut établie en Canada.

Quelle question fit surgir de nouvelles
difcutés entre la chambre et le gouver-
ment et combien de temps durèrent ces dif-
ficultés ?

Ce .fut la question des subsides'; ces diffi-
cultés durèrent 4 ans.

Quand le si"ge épiscopal de.Qwéefwt-
il érigé: ,eu archevêché et quel fut le pre-
mier archevêque ?

En 181 le premier Archevêque fut

Mgr. Sinaï.
Quand fut présenté. le premier proet

d' nion desdeux Candas
L.
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En 1822.
Que se passa-t-* I de p us remarquable de

1827 à 1837 ?
En 1827 la chambre vota £ 230,000 pour

les am liorations publiques; dans la sessi-
on suivante, elle accorda une somme con-
sidérable pour entourer le port de Montréal
dequais magnifiques en pierre de taille,
pour bâtir une douane à Québec et des
phares en différents endroits du fleuve.
Elle donna £20,000 .pour construire une
prison à Montréal. £ 12,000 pour âtir
un hôpital de marine à Québec et £38,000
pour lamélioration des chemins. L'élec-
tion d'un représentant du peuple à Mont-
réal.dura 3 semaines avec toute ,lopiniâ-
treté d'une lutte de parti. Les troupes fu-
rent appeléesau milieu de cette. &lection,
le 21 Mai, irèrent sur le peuple, tuèrent 3
hommes-et en blessèrent 2 Le choléra qui
éclata en 1832,. pour Ia première fois en
Canada, et qui-fit des ravages épouvanta
bles, puisqu?il enleva, 3,300 personnes à
Québec seulement, dans lespace de 4 mois,
calma à peine les esprits.
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Quelle fut la cause des troubleï de 1837
et où éclatèrent-ils ?

Le manque d'entente entre les commis-
saires gdu gouvernement impérial et la
chambre, au sujet de l'emploi des deniers
publics.

Les principaux habitarits dem comtés de
Richelieu, Verchères, de. St. Hyacinthe, de
Rouville et de Chambly s'assemblèrent à
St. Charles et censurèrent vertement la dé-
pêche du gouverneur et se mirent en me-
sure de résister. Les troubles éclatèrent à
St. Denis, à St. Eustache et à St. Benoit.

Que se passa-t-il aussi à Chambly, à St.
Denis, à St. Charles, et à St. Eustache?

Papineau, le Dr. Ocallaghan .et 24 per-
sonnes furent accusés de ttahison. Les
troupes furent mises en mouvement pour
les atrter. La cavalerie fut mise en déroute
près .de Charnbly Le colonel Gore fut re-
poussé par le Dr. Nelson à St. Denis. Quel-
ques-jours après, le colonel Whetherali bat-
tait les insurgé qui s'étaient retirés au
nombre de 250 dans 'Eglise etle uvent
de St. Eustache.
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Que se passa-t-il à la même époque dans
le Haut-Canada?

Mr. Mackensie avait levé l'étendard de
l'insurrection à Navy Island. Après avoir
subi le bombardement de plusieurs jours,
Mackensie et ses partisans furent obligés
d'évacuer lIle,

Quand les deux Canadas furent-ils réunis
et pourquoi ?

Le 10 Février 1841. La cause fut la
même qui avait donné la construction 1791,
c 'est-à-dire l'anglification des canadiens
français et lanéantissement de la religion
catholique.

Quelles sont les principales dispositions
de la loi d'union?

La loi d'union qui reçut la sanction royale
le 23Juillet 1841, porte que la langué An
glaise sera la seule langue parlementairel
que le nombre des représentants sera de 8
c est-à-dire 42 pour ehaque Canada.

.
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CHAPTRE SECOND

HISTOIRE DE FRANCE

Quels furent les premiers habitants de la
aule, et de quels pays étaient-ils -origi-

naires?
Les premiers habitantsfurent les Galls ou

Celtes. Vinrent ensuite les Kymris appelés
Cimmeriens par H ère et Hérodote et dé-
signés par les Ro ains sous le nom de
Cimbres. Origin ires de l'Asie comme les
Galis, ils penétr'tent aussi dans les Gaules
par le nord, m is ils. obligèrent les ,Galls à
descendre ver. le midi. La. partie méridio-
nale de a e fut. encore peuplée par
une autre ra e d'origine Ibérienne. Cette
nation,so de l'Espagne, donna naissance
aux Aquit s et aux Ligures. Les Aqui-
tains ocepupèrent le territoire compris e e

I.
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les Pyrénées et la Garonne; les Ligures
s'établirent sur la rive droite du Rhône~qu'ils
franchirent pour se fixer sur les bords de ka
Méditerrannée, dans le pays, qui, de leur
nom, s'est appelé Ligurie(Etats de- Gènes.)
Une colonie de Phocéens fonda, vers l'an 600

avant J.-C., laville dé Massilia(Marseille)

et ajouta à ces divers éléments l'influence
de la civilisation grecque.

Quelle était la religion des Gaulois?
Les Gaulois étaient plongés dans une

déplrable ioltIrie.

La relig'oVréia cmenroLax
,----é -- - , rtout à--

premiers développements de cette nation.
Son gouvernement primitif était une sorte
de théocratie. Les prêtres ayant conservé le

söveir ds trditins rm;+itvés*, eut 'tn

institués les seuls dépositaires de la science,
se trouvèrent en possession de toutes les lu-
mières, et par cela même, d>toute la puis-
sance. Ils se divisaient en trois laes; les
dru4ides; les ovateset les iar-des. Les druies
étaient ainsi appelés parcequ'ils lrI1i-aient
prixcipalèment le chên1e, nommé on lri-

ga eltijge, dr. Isocs n -aier r ier

.Id 1. ri



rang dans la hiérarchie et joignaient à
l'étude de l'astronomie, de la géographie,
de la physique et de la médecine, la divi-
nation qui leur donnait le plus grand pres-
tige. Leovates, qui venaient après les
druides, étaient chargés des cérêtnonies
extérieures du sacrifice; les bardes étaient
des poëtes appelés à chanter la diVinité et
les exploits des guerriers. Taranis, était le
dieu du torinerre, Tuiston, le 'dieu de la
nuit et des enfers et Hésus, le génie de la

Par qui les Gaules furent-elles conquiss ?
IlPar Junles Césari énéra'l Romain l'an

46 avant Jésus-Christ.
Quels furent les premiers apôtres desGaules ?

La civilisation romaine prépara les voies
au christianisme dans les Gaules comme
dans le reste du monde. 11 paraît certain
que l'Evangile y fut .prêché dès le temps
des apôtres. L'Eglise dé Vienne reconnaît
saint Crescent, disciple de St. Paul, pour son
fondateàk- Saint Trophime, le premier
évêque d'Arles, reçut directement sa mis-
sion de St. Pierre. On croit que SaintPaul,
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en allant d'Italie en Espagne, passa par le
midi de la Gaule, et qu'il y jeta les fonde-
ments de cette rande Eglise. En 245, le
Pape saint Fabien envoya dans les Gaules
sept nouveaux missionnaires; saint Saturnin
qui prêcha à Toulouse, saint Paul à Nar-
bonne, saint Martial à Limoges, saintGatien
à Tours, saint Julien au Mans, saint Denis
à Paris, saint Austré-oine àClermontenAuvergne.
Combien compte-t-on de nations diffi rentes

dans les Gaules après'les grandes invasions?
Les Burgondes, les Visigoths, les Bre-

tons, les Francs et les Romains.
Quel prince donna son nom à la première

dynastie
Mérovée.
Sous quel règne, en quelle année et con-

tre qui fut gagnée la bataille de Châlons-
sur-Marne.?

Sous Valentiniens III. Aétius, à qui l'em-
pereur avait confié la défense de l'empire,
fit comrprendre aux Visigoths, aux Bour-
guignons, aux Francs et à tous les autres
habitants des Gaules, qu'il était de Jeur in-



térêt de s'unir à lui, contre Attila, le èhef
des Huns. Mérovée se rendit à son appel
et se couvrit de gloire à la fameuse ba-
taille des Champs Catalauniques où l'armée
d'Attila fut défaite. (451.)

En quelle année Clovis monta-t-il sur le
trône?

En 481.
Citez les évènements les plus remar-

quables du règne de Çlovis?
Les évènements lées' é us remarquables

du règne de Clovis, furent ìla victoire que
ce prince remporta sur les Romains, près
de Soissons et sa conversion au christia-
nisme. St. Rémy fit épouser à Clovis une
princesse chrétienne, Clotilde, nièce de
Gondebaud, roi des Burgondes qui habitait
à Genève. Cette pieuse reine s'efforçait. d'-
elairer son époux sur le .peu' de valeur et
de vertu des idoles qu'il adorait. Ses efforts
furent d'abord tout-à-fait stériles. Leur pré-
mier enfant étant.mort, Clovis attribua ce
malheur au courroux ce ses divinités. Si
,cet enfant, disait-il à Clotilde, eût été
consacré à mes dieux, il ne serait pçs mort,



mais ayant été .baptisé au nom du vôtre, il
ne pouvait vivre. Dieu récompensa la fòi
de la reine en lui envoyant un autre fils, et
ce que n'avaient pu:ses exhortations, un pro-
dige l'opéra. L s Allemands ayant passé
le Rhin. près de Cologne au commencement
de l'année 495, Clovis alla à leur rencon-
tre et leur livra bataille près de Tolbiac.
Les Francs corm aient à plier, lorsque
SClovis désespé eaþut-à-coùp. les mains
au ciel.et é:é " Jésus-Christ,
vous que Clotilde .assure être le fils du
Dieu vivant et qui donnez, comme on le
dit, secours aux malheureux et victoire à
ceux qui croient en vous, j'implore ardem-
ment votre protection, si vous me faites tri-
ompher de mes ennemis, je croiraien vous
et je me ferai baptisèr en votre nom. " A
peine eut-il achevé cette prière que les AI-
lemands commencèrent à prendre la fuite
et à implorer la grâce de leur vainqueur.
Clovis fut instruit de la religion chrétienne
par un prêtre de Toul, St. Vaast, St. Rérni
acheva de le préparer au baptême par le
jeûne et la prière et le jour de Noël, le roi
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frianc reçut. ce sacTement danslà cath'é'dralie
de Réiins trois mille de ses guerriers furent

a'ti's"-.s én même temps que lui..
Comriient- Clovis parta ' a-t-il ses ètats,ý

Clovis partagea s'es é.*,,tats entre ses quatre
fils : 'Éliierry, e

qu 1, avait* eu de sa premi're
fe.mmeý, ré'sida -à Metz;,

(hildebert à Paris, et CIbtaire à SoisýonSI),
ces tro-ïs de.rniers.-,ava,,eiit pour rtiere',Slaintë
Clýotilde.."

Quel fut le s>oït (les e-nfainýts de-- CIodom'.1,ý.p
Clodorn'ir avait e3 enfaiits5 Th Épba] d,

Gont aire. eL %-,,IOUOal(l, clont ;;Ictàlite - uic iict-el
%.s j.»tai-1 efiarore(,è aprcs la,-rnort de leurperç,.

Cliildebeit (ct Clot.ai.re craignant. qu'elle. .'..ne.,
ýfoUlût un jour leur faire ,rendre les -ts

t 'à"fai'
de Clodomir, résolurende -sleti e re.-,-"

C lotaire 'étant venu. à,,,Paris auprès, de C hi 1-
debert ils firentdire -a leur'.. mère de leur

envoyer ses petits enfants'l:)our les. ,couroný
il ér. Clotilde,,,transportée *de. joië, -slem'reÀq-..
sa de se,re'ndre* à leurs désirs, Mais-a peine
ces jetines princes furent-ils entre'.1es maiùs
de leurs'oncles que ceux-ci prèsentérènt* à

'leur'mer'e.-une, epée.nuie et des-,ei-i;ý-eaux 'en
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lui disant: "Voulez-vous qu'on coupe leur
chevelure et qu'ils soient à jamais privés
du trône ou bien qu'on les égorge ?"
Clothilde, éperdue, -répondit dans légare-
ment de sa douleur :" J'aime mieux les
voir morts que tondus." Childebert et
Clotaire s'einparèrent des deux ainés et les
poignardèrent. Le troisième, Clodoald,
quîon sauva du massacre, se coupa lui-
même les cheveux, reçut l'habit religieux
dés mains de saint Séverin et se retira dais
le monastère de Nogent près de Paris, oû
il iour-t en 560. Ce monastère devint
une collégiale et le petit village -de Nogent
prit 'le-nom de saint Cloud.

Comment Clotaire ler. punit-il son fils
ain Chramme?

A la nort-de Théobald, Clotaire s'était
emparé de ses Etais. Childybért, mécontèni
de cette usurpatiQn, avait soulevé contre lui
son propre fils Chramme et avait ravagé la
Champagne; mais il mourut I Paris après
cette expédition ( 558. ) Sa mort rendit Clo-
taire maître (e la "monarchie. Il poursuivit
son fils Chramme qui s'tait réfugié en



75

Bretagne, et eut la cruauté de le faire brûler
dans une chaumière avec sa femme et ses
enfants. Il ne jouit pas longtemps de son
triomphe. Deux ans après, il mourait dans
son château.de Campiègne (561.) Il avait
eu pour épouse sainte Radégonde, qui,
fatiguée de tous les désordres qu'elle voyait
à la cour, s'était -retirée à Poitiers, où elle
fonda le monastère de Sainte Croix, dont
l'Eglise prit son nom .après qu'elle eut été
canonisée. Ce monument subsiste encore.

Quelle fut l'origine de la lutte4de Brune-
haut et de Fré dégonde?

L'opposition qui existait entre la Neustrie
et P'Austrasie ne tarda pas à se manifester
dans la rivalité qui éclata'entre Chilpérie
et Sigebert, qui régnaient sur ces deux
contrées. Sigebert avait épousé Brunehaut
fille d'Athanagilde, roi des Visigoths d'Es-
pagne. Chilpéric sollicita la main de Gal-
suinde, sour ainée de cette princesse. Il
l'obtint;Lbientôt elle se vit abandonnée par
Chilpéric, à la jalousie de Frédégonde et
demanda à retourner-en Espagne. Au lieu
de lui accorder la grâce qu'elle désirait, le

_-M 1
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roi franc la fit étrangler dans son lit, et
épousa Frédégonde (568.) Brunehaut ac-
cusa celle-ci de la mort de sa soeur, et la
guerre éclata entre les deux royaumes.

Sigebert eut d'abord de grands succès. Les
Leudes Neustriens l'avaient déja salué roi·
à Vitriac, près de Tournai, et il,était sur le

point de s'emparer de la personne de Chil-
péric, lorsqu'il futkfrappé à mort par deux
assassins soudoyés par Frédégondé (575.)

Qu'appelle-t-on maires du palats
Les chefs de l'aristocratie.
En quelle année eut lieu la bataill de

Testry et quels furent les résultats dé cette
bataill?

En 687. Berthaire, qui avait été nomrmé
maire du palais par les Neustriens, f4t
vaîricu par Pepin d'Héristal a TeStry et périt
dans la bataille. Thierry III s'enfuit jusqua'à
Paris. Pepin s'empara de sa personne, et,
tout en lui laissant le titre de roi, il le

relégua à Maumaqueentre Compiègne at
Noyon.

Quel fut le premier roi de la dynastie
carlovingienne?

. .........



Pepin le- Bref.
En'quelle-année Charlemagne corninený-

ça-t-,,il 'à régner?
En -768.
Contre -quel peûple Charlemâgne por-

'il alement les armes
a-t princip

Contre'-les -Saxons, les Lombards* et les
Arabes. Dans' les prit

guerres qu'il ent.re
contre ces peuples, Charlemagne demeu.i-:d*
toujours- victorieux.

Par quel pape'eten quelle année Chî-irle-
magne fut-il couronne empe* ur d.'Occidetit?

Tant'.- si glorieu.x qui-. toisi
avaiènf to-"ûmé à l'avàntacre de la rele'-ioh-
mérita'i*ên't bien à leur auteur d'être. mis a

eouve -ra 'tiënté.la fête'des s iris de-toute la.chre
était allé a Rorne apaiser des trou «I es qui

s y étaient -ë,levé or, le jourde Noël pen-
e -r e tomb

dantqu'il priait, prostem su l", eau,
des apôtres le pape Leon III- lui posa sur
la tête lè,-di'àdeme ïïnpër*ài. (11an''800.). Le'
peuple enthôusiasm6<n."eut qu'une voixpour
slë6rie, r 11 Vi è et ýùiùtoire à Chàrles,- gýand
et paèifilue emp- &èùe' 'C'ouroüjté.par la" VO-'
lôntë dèe Meue Vondtion saînte dé
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nouveau sur le front du monarque qui fut
prochlné sous le nom de Charlemagne, et
promit devant Dieu et au nom du Chrisi,
d'être le protecteur et le défenseur de. la
sainte Eglise Romaine. L'empire chrétien
d'Occident se trouva dès lors constitué et
toutes les nations ratifièrent. cette piomotion.

Qu'appelle-t-on, capitulaire ?
Les lois sorties des assemblées qui se

tenaient sous Charlemagne sont désignées
sous le nom de Capitulaires, parce qu'on
les proposait, sous forme de chapitres. Les
assemblées qui faisaient les lois étaient
composées d'Ev.ques et de seigneurs,!on y
discutait tout à la fois les affaires civiles
et religieuses, on y réglait les services mi-
litaires, la répartition -des charges publiques
et 'emploi que l'on devait faire des reve-
nus de lEglise.

Sous quel règne vit-on, pour la première
fois, les-Normands remonter la ,Loire et la
Seine ?

Sous le règne de Charles-le-Chauve.
Quels furent les défenseurs de Paris lors

du siége de cette ville par les Normands?
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La ville était défendue par son comte
Eudes, digne fils de Robert le Fort, par s9n
évêque Gozlin et par Eble abbé de saifit
Gernain-des-Prés et neveu de l'évêque Goz-
lin; ils firent tous des prodiges de 'valeur.

En quoi consistait le système féodal ?
Du démembrement de l'empire de Char-

lemagne, sortit un nouveau genre de gou-
vernement resté célèbre sous le nom de ré-
gime féodal. Il a été ainsi nommé, parce
que le fief en était la base. On donnait le
nom de fiefs aux terresque Pon possédait

titre de redevance on d'hommage. Celui
qùi donnait le fief, avait le titre de Seigneur
ou Suzerain, celui qui le recevait s'appelait
vassal. Au premier rang se trouvaient ls
vassaux de la couronne. Ces vassaux
avaient le droit de démembrer leur fief et
de créer au-dessous d'eux des vassaux de
second ordre qui n'étaient, par rapport au '

roi, que.des arrière vassaux,
Où et en quelle année rmourût Charles-

le-Simple?
Charles-le-Simple resta enferrné dans la

tour de Péronne. Ce malheureux roi y
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mourût, le 7 Octobre 929.
Quel fut le dernier roi de la dynastie

carlovingienne ?
Louis V dit le Fainéant.
Qu'appelle-t-on Trève de Dieu?.
Pendant trois années consécutives, on

ne vit en France aucune récolte, par suite
des pluies continuellès; après avoir épuisé
toutes les ressources, on consomma l'herbe
des prairies, on rongea Pécorce des arbres.
La peste vint à la s'uite de tant de pri-
vations, et des contrées entières furent dé-
peuplées. Le clergé représenta comme une
punition divine les maux que l'on avait
soufferts et comme l'Eglise seule, au on-
zième siècle conservait le pouvoir de faire
respecter les lois, elle établit la trève de
Dieu. On décida enconséquence, que de-
puis l'Avent jusqu'à Epiphanie depuis la
Quinquagésire jusqu'à la Pentecôte, pen-
dant les Quatre-Temps et les principaux
jours de fête, toutes les semaines, depuis
le mercredi soir jusqu'au matin du lpndi
suivant, on devait s'abstenir d'attaque ou
de eengeance particulière, et cela, sous



peine de la vie, ou tout au moins du ban-
nissenent de la société des chrétiens.

Racontez la première croisade.,
La première croisade fut prêchée au mo-

ment où Philippe venait d'être excommu-
nié pour avoir répudié Berthe, son épouse
légitime, et contracté ensuite une alliancc
adultère avec Bertrade de Monfort, femme -

de Foulques d'Anjou. Il ne prit pas part à
cette expédition, mais la France entière
s'émut à la parole du Pape Urbain Il qui,
après avoir dépeint les malheurs de Jéru-
salem, s'écria au concile de Clermont: Sol-
dats de l'enfer,. devenez soldats de Dieu!
Les Ducs, les Comtes et les Barons ré-

pondirent avec enthousiasme: "Dieu leveut!
Dieu le veut! '7 Pierre lErmite parcourut
la France, l'Allemagne et litalie, et partout
ses prédications apostoliques eurent les suc-
ces les plus étonnants. Ure arnée se forma
et partit pour la Terre-Sai te, sous la con-
dnite de Godefroi de Bouillon, qui délivra
Jérusalem. On lui offrit1 titre de roi ; mais
il refusa, il se contenta du titre de défen-
seurdu St. Sépulcre. (1099

6



Quelles furent les conséquences de la
répudiation d'Eléonore par Louis VII ?

Louis VII trouva la France heureuse et
gorissante sous la sage administration de
Suger, son habile ministre, qui, malheureu-
sement, mourut peu de temps après. Louis,
privé de ses conseils, ne fit plus que des
fautes. N'écoutant que son ressentiment
contre Eléonore, il fit annuler son mariage
avec elle pour cause de parenté, il lui ren-
dit. toutes les provinces qu'elle avait ap-
portées en dot. Cette princesse se maria
deux mois après au jeune Henri Planta-
genet, comte d'Anjou, qui possédait déjà la
Touraine, le Maine, le Perche et la Nor-
mandie, et qui ensuite fut, par le droit de sa
naissance, appelé . au ytrône d'Angleterre
(1154.) Cette alliance rendit le roi d'An-
gleterre beaucoup plus puissant en France
que le roi lui-même, et amena cette terrible
îivalité qui coûta tant de sang aux deux
nations.

Qu'étaient-ce que les Albigeois?
Les Albigeois étaient des hérétiques de

la province d'Alby, dont les erreurs furent



souvent séditieuses.
Quels furent les résultats de la bataille

de Bouvines (1213 ) ?
Le ioi d'Angleterre, l'empereur d'Alle-

magne, tous les grands vassaux se liguèrent
contre Philippe Auguste qui leva à la hâte
une armée nombreuse, puis attaqua ses enne-
mis avant qu'ils pussent se réunir. L'Irmée
française fut Yictorieuse et les ennemis per-
dirent plus de trente mille hommes. Cette
-victoire sauva la monarchie; le peuple le
comprit, il dressa des arcs de triomphe
partout où Philippe dut passer à son retour
et Paris accueillit l'heureux monarque avec
des transports d'allégresse,.

Comment la France fut-elle administrée
sous la minorité de St. Louis ?

Louis IX était dans sa douzième année
quand il succéda à son père. -Sa mère,
Blanche de Castille, le fit sacrer à Reims

quelques jours· après son avénement. La
plupart des:grands vassaux refusèrent d'as-
sister à cette cérémonie, ne voulant pas re-
connaître la reine mère:ponr régente. Blan-
che sut tenir -tête à l'orage et obtint la sou-
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mission de Thibautde Champagne, dont la
défection effraya tous les autres membres
de la coalition. - Elle termina ensuite la
guerre des Albigeoispar le traité de Paris,
qui ajouta aux domaines de la couronne le
comte de Toulouse et les fiefs qui en dé-

pendaient.
Contre quel roi d'Angleterre St. Louis

fit:il la guerre ?
Contre Henri 111.

..Racontez les Croisades que fit St. Louis?
Le Sultan du Caire étant maître de Jéru-

salem et de la Palestine, St. Louis voulut at-
taquèr l'ennemi des chrétiens au centre de
son empire. Il débarqua donc en Egypte,
prit Damiette- et. marcha contre' le Caire.
Cependant l'arnée fut tout à coup inondée
par les eaux du Nill et, à la fatale journée

de Mansourah, le roi et ses deux frères
furent faits prisonniers avec les principaux
seigneurs. Durant sa captivité, St. Loui
témoigna une grandeur d'âme qui. étonna
les infidèles. "C'est le plus fier chrétien
que nous ayons vu," disaient-ils avec ad-
miration. Comnme on proposait de' lui. ren-
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dre la liberté et de délivrer les prisonniers
moyennant une forte rançon: "Un roi de
France, répondit-il, ne se rachète point à
prix d'argent. Je dônnerai un million de
besants d'or pour mes sujets, et Damiette
pour nia personne." Il passa d'Egypte en
Palestine, où il resta trois ans. Il apaisa
les discordes qui régnaient parmi les chré-
tiens, ranima leur courage et fortifia plu-
sieurs villes. Il espérait obtenir, en peu de
temps, la délivrance de Jérusalem, lorsque
la nouvelle de la mort de sa mère l'obligea
de revenir en France, où sa présence était
absolument nécessaire. Pendant qu'il tra-
vaillait avec tant d'crdeara au bonheur de
ses sujets, il reçut d'Asie les nouvelles les
plus affligeantes. Il résolut alors de faire
un dernier effort en faveur des malheureux
chrttiens. Il se mit à la tête d'une seconde
croisade, et,-edmme la première fois s'embar-
qua à Aigues-Mortes. Cependant, au lieu
de se diriger sur lEgypte, il voulut abor-
der à Tunis, dans l'espoir de convertir au
christianisme le chef de cet Etat. "'Quel
bonheur, disait le pieux roi, si je pouvais
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devenir le parrain d'un prince mahomé-
tan ! " Mais le roi de Tunis, oubliant ses
promesses, ne répondit aux propositions du
roi .de France que par une vigoureuse ré-
sistance. Saint Louis ne voulut cependant
pas lattaquer, avant l'arrivée du roi dé Si-

ecile, Charles d'Anjou, qui devait lui ame-
ner de nouvelles troupes. Pendant ce temps,
la maladie se répandit dans Parnée fran-
çaise. Le généreux roi employa dans ce
moment critique tout le zèle de sa charité
à visiter et à soigner les malades. Aucun
ne succombait sans avoir euila eonsola-
tion d'entendre quelque's-une.s de ses pi-
euses et encourang àntesparolesEnfm
atteint lui-même par le mal qui décimait
ses troupes, il se sent- défaillir en quel-
quesjours, et rendit son âme à Dieu (1270.)
Il. était âgé de 56 ans, et en avait régné 44.

Sous quel règie eut lieu le massacre con-
nu sous le nom de Vêpres Siciliennes ?

Sous Philippe III, dit le Hardi. Les ha-
bitants de Sicile, fatigtés du gouverne-
ment de Charles d'Anjon, convinrent avec
Pierre d'Aragon que le lundi de Pâques,
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nu moment des Vêpr.s, on se jetterait sur
les Français pour les égorger tous. Ce mas-
sacre coûta la' vie à plus de -20,000 Fran-
cais.

Qu'étaient -ce que les Templiers ? A quels
supplices furent-il s condamnés ?

Ces chevaliers primitivement établis pour
combattre les infidèlès, avaiejit profondé-
ment·dégénéré. Leurs richesses excessives
les avaient éloigni's des habitudes.simples
et modestes, de plus on les accusait d'im-
piété et de vices infâmes. Philippe les fit
arrêter le même jour (1307) dans toute l'-
te-idue de ses Etats, et commença contre
eux une procédure qui fut moins une en-
quête qu'une pers cution. ClIment V évo-
qa leur cause au fribunal de l'Eglise,
parce que, en leur qualité de religieux, ils
ne devaient pas être soumis à une juridic-
tion civile. Il .examina leur affiaire et fit

prononcer leur suppression par. le concile
général de Vienne qui donna leurs biens
aux Hospitaliérs (1311, ) connus plus tard
sous le nom de chevaliers de Rhodes et de
chevaliers de Malte.
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En vertu de quelle loi Philippe VI monta-
t-i 'sur le trône ?

Le roi d'Angleterre, Edouard III, préten-
dait à la régence du royaume de France,
parce qu'il était neveu de Charles IV, tandis
que Philippe de Valois n'en était que le

cousin germain. Mais sa parenté provenant
de la ligne féminine par sa mère la reine

-Isabelle, on lui fit l'application de la loi
salique. La reine, qni était enceinte à la
mort de Charles TV, ayant mis aù monde
une fille, Philippe de Valois fut proclamé
roi. par tous les états du royaume et fut sacré
à Reims sous le nom de Philippe VI.

Qui fut vainqueur à la bataille de P'Ecluse
et de Crécy ? Donnez les dates de ces deux
batailles.

Edouard III, roi d'Angleterre, gagna la
bataille de. lEcluse en 1340, et celle de
Crécy en 1346.

Où mourut Jean-le-Bon ?
En Angleterre, l'an 1864, à lâg de 58

ans, dans la 14ème. année de son règne.
Par qui fut gagnée la bataille d'Azin-

court et en- qutelle année?

W
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Par Henri V en 1415.
Dites ce qu'était et ce que fit Jeanne

d'Arc.
Jeanne. d'Arc était fille d'un 'simple

laboureur du village de Domremy en Lor-
raine. Elle n'avait que -dix-sept. ans lors-
qu'elle se sentit appelée par le ciel:à faire
cesser, comme elle le disait, la grande pitié

qui était au cour de la France.. A Vau-
conleurs et à Chinon, elle donna des preuves
incontestables de sa mission et se fit pré-
senter au roi Charles VII. Elle lui demanda
des troupes pour obliger lesAnglais à lever
le siége d'Orléans et faire ensuite sacrer le
r)i à Reims. On fut si frappé de ses réflexions
et de ses paroles, qu'on crut à son inspira-
tion et qu'on'lui donna un commandement
dans l'armée. -Elle partit armée de pied en
cap, et tenant une bannière à la main. Le
suécès répondit à ses promesses; Qrléans
fut délivré, et les AnglaiWpþrirent :la fuite
de tous côtés. Elle fit rendre grâces à Dieu
de cette victoire par toute l'armée et vint
ensuite trouver le roià Chinon pour le presser
d'aller à .Reims prendre sa couronne. Pour
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grande étendue de pays dont les Anglais

étaient maîtres, et les conseils de cette
jeune fille paraissaient à la- prudence
humaine une folie. Mais elle insista si vive-
ment, que Charles VII la suivit et reçut,
presque sans coup férir, -la soumission de
toutes les villes qui se trouvaient sur son
passage. Jeanne assista, à Reims, àla céré-
monie, mais elle déclara immédiatement
après (lue sa mission était finie. Elle eût
voulu s'en retourner dans son village, mais
le roi la ietint malgré elle et l'envoya au
siége de Compiègne. La trahison la livra
aux mains des Anglais qui la traduisirent,
comme hérétique et sorcière, devant un
tribunal chargé de la condamner. L'évêque
de Beauvais, Pierre Cauchon, .qui la pré-
sidait, la déclara coupable de tous les crimes
dont on l'accusait, et on la fit périr sur un
bûcher, à Roujg Le nom de Jésus fut le
dernier mot qu'elle prononça. Ses cendres
furent jetées dans la Seine, sans que
Charles VIl ait paru attacher le moindre' in-
térêt à celle qui li avait rendu sa couronne.

Y
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Qu'entend-on par ligue du bien public?
La plupart des grands vassaux formèrent

une conspiration contre Louis XI, la tête
de laquelle se plaça le duc de Berry, frère
du roi, et qui prit le nom de ligue du bien
public. Le roi, fortement pressé, accorda aux
rebelles de grandes concessions.

Quel est le roi qui mérita le surnom de
père du peuple?

Louis XII fut ainsi nommé, à cause de
sa grande bonté.

En quelle année et comment mourut.
H-enri II ?

Dans un tournoi, il entra en lice avec le
comte de Montgornmery, son capitaine des
gardes, et reçut au-dessus de l'oeil un coup
<le lance dont il mourut onze jours après
(10 Juillet 1559.)

Qu'appelle t-on édit de Nantes ?
Les chefs des ligueurs voyant qu'il leur

étit impossible de résister à Henri IV se
soumirent. Le roi accorda (Avril 1598)
aux.protestants Pédit de Nantes, qui leur
assura.le libre exercice de leur culte et P'ad-

"ission à tous les emplois publics.
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De quel roi le cardinal Richelieu était-il
ministre? Donnez un aperçu de son admi-
nistration.

De Louis XIII. Il fut sans--eontredit le
plus grand homme d'Etat qui ait gouverné
la France. Tout céda devant sa volonté, et
il eut le iérite de faire servir son génie à
lagdéfense des intérêts de la monarchie, et
d'élever la royauté au point où le roi lui-
même n'aurait pu la fairejarriver.

En quelle année et à quel âge Louis XIV
monta-t-il sur le trône?

En 1643. Louis XIV n'avait pas en-
core cinq ans lorsqu'il succéda à son père.

Quel fut le premier ministre choisi par
,la régente?

Ce futle cardinal Mazarin.
Quelles furent les causes des troubles de

la Frondel?
Le traité des Pyrénées si avantageux

pour la France n'empêcha pas une faction
puissante deselformer contre Mazarin. Le
cardinalde Retz, coadjuteur de larche-
vêque de Paris, se nit à la tête des mécon-
tents qui prirent, sans qu'on sachr positi-
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vement· pourquoi, ·le nom de frondure
Cette faction se souleva le jour niine ou
Pon chantait à Paris.lé Te Deum pour la

!victoire de Lens, et couvrit 'la capitale de-
barricades.

En quelle année fut signé le traité de
Nimègue, et quelles conquêtes ce .traité
assura-t-il à la France?

Le 10 Août, 1678. La France conserva
la Franche Comté et obtint un grand
nombre de places fortes en Flandre et sur
le Rh.

Qu'est-ce qu'on appelle ligue d'Aus-
bourg? A quelle occasion fut-elle formée?

La gloire de Louis XIV excitait la
jalousie des nations de PEurope. Guillaume
d'Orange, stathouder de Hollande, provoqua
une« nouvelle coalition contre la France. Il
y fit entrer Léopold, empereur d'Autriche, '

P&lecteur de Bavière et plusieurs autres
princes d'Allemagne, le roi d'E!pagne, le
roi'de Suède, et la ligne fut signée Augs
bôuug ,le ler Juillet 1686.

Donnez un a'erçu dé la guerre de la
succession d'Espagne; >
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Guillaume III se ,fit le promoteur d'uIe
troisième ligue, qu'on aappelée la grande
olliance. (7 sept.. 1701.) Toutes. les puis-
sances que la France avait eues à coin-
battre avant le traité de Ryewick s'armèrent
de nouveau contre elle. Elle remporta en-
core de brillants succès au commencement
de ladatte. Le duc de Vendôme gagna la
bataille de Santa-Vittoria en Espagne (26
Juillet 1702), Villars s'illùstra par ses vic-
toires de Friedlangen (14 Oct. 1702) et de
Hochstedt ( 20 Sept. 1703 ), et le maréchal
de Ta.llard par la prise de Spire (14 Nov.)

A qui fut confié le gouvernement. du
royaume après la mort de Louis XIV?

Louis XV avait à peine cinq ans lors-
qu'il ronta sur le trône. Louis XIV avait
désiggé pour régent son neveu, Philippe
.d'Orléans.

Quels furent les écrivains, qui inmorta-
lisèrent ce, règne?

Bossuet, Bourdalone, Fléchier, Massil-
lon, Fénélon, Corneille, Racine, Molière,
La Fontaine et Boileau .

Quels furent les principàu événements

cf
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de la gnerre de sept ans ?
Cette guerre, avait pour objet la Silésie

qü Marie-Thérèse voulait reprendre à
Frédéric Il. La Russie, la Saxe s'unirent
avec la France et PAutriche contre la
Prusse, qui ne fut soutenue que par 'PAiñ·
gleterre, le courage avec lequel Frédéric
résista à cette coalition lui valut le surnom
de.Grand

Après avoir gqgné plusieurs batailles,
ce prince, qui avait à lutter contre l'Europe
entière se vit réduit à la dernière extrémi-
té. Les Anglais, ses alliés, venaient dþ'tre
enfermés dans des marais par le maréchal
de Richelieu et avait été obligés de signer
la.capitulation de Closter-Seven. Dans son
d.ésespoir, il pensa à mettre fin à ses jours
et il Peût fait, disait-il, s'il n'eût craint les
railleries des philosophes et le jugement de
la postérité. Après ce moment de!faiblesse
il reprit courage, et résolut de *" vivre et
mourir enroi.:". ;Malgré .Pénorme, dispro
portinn.aumérique de ses troupes, il battit
à Rosbach (6 nov. 1757) l'armée française
commandée par le maréchal de Soubise
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et s'empara de son camp. Cette victoire

engagea les Anglais à entrer de nouveau
en lice et à oublier les. engagements qu'ils
avaient pris à Closter-Seven. Ferdinand
de Brunswick se .mit, à la tête de leurs
troupes dans le Hanovre et gagna les ba-
tailles de Crevelt (1758) et de Menden
(1759.) Mais ce fut surtout dans les colo-
nies qu'ils firent les plus brillantes con-

quetes.
Quel fut le successeur de Louis XV?
Louis XVI.
Quelle part la France. prit-elle à lindé-

pendance des Etats-Unis?
Lafayette et Rochambeau furent chargés

du- commandement de l'armée française,
et obligèrent l'Angleterre à reconnaître Pin-
dépendance des Etats-Unis. Cette guerre,
qi dura cinq années, se termina p ar le
traité de Versailles (41783,) qui ne .valut à
là France que de médiocres restitutions en
Amérique. t dans les autres colonies

En quelle année les Etáts-Généraux
furent-ils'convoqués.?

En (1789.
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Quels furent' les principaux a tes de -

Passemblée constituanteP
L'assemblée pril le titre d'Asse blée

nationale et se mit à statuer sur ~la ette
publique et la perception des impôts. «

Dites à quelle époque et comment m i-

rat Louis XVI.
Le 20 janvier, à trois heures du matin, i

fut décrété que Louis Capet serait suppli-
cié immédiatement. Le ministre Garat vint
signifier à Louis XVI les décrets de la con-
vention. Le roi demanda trois jours pour se
préparer à la mort, Qnlets lui refusa. Mais on
lui envoya l'ecclésiastique qu'il avait de-

andé, Pabbé Edgewoith de Firmont n
lui permit de voir sa famille. Sur le soir,
l'abbé Edgeworth se piésenta et entendi la
confession de Pinfortuné monarque. Louis,
fortifié par la grâce d'en haut, fit tout dis-
poser pour recevoir sa femme, sa sSuret ses
enfants. huit heureset <|emie, la reine parut
la premiè r, tenantson fils par la main;, ve-
nait ensuite Mme. Rdyale etenfin madame
Elizabeth. On ne peut décrire cette, scène
déchirante, pendant ciiq quarts d'heures, on
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n'ente»git que gémissements et sanglots.
Enfin les larmes cessèrent, et l'auguste Louis
XVI se retira et demanda que son confesseur
passât la nuit prs de lui. Le lendemain, on
lui laissa entendre la messe; il communia.

Dès que le saint sacrifice fut achevé, San-
terre se présenta avec ses soldats et an-
nonça au roi que tout était prêt. " Partons,"
dit le roi avec résignation,. et il commença
aussitôt les prières des agonisants. Arrivé
au pied de l'échafaud, il dit encore quelques
mots au digne prêtre qui l'accompagnait et
en reçut cet adieu sublime: "Fils de saint
Louis, montez au ciel! " Le roi, debout sur
l'échafaud, voulut parler au peuple: "Fran-
çais, dit-il d'une. voix assurée, je meurs in-
nocent des crimes que l'on mimpute, ; je par-
donne aux auteurs de ma mort, et je de-
mande que mon sang ne retombé pas sur la
France.." Il allait continuer, mais Santerre
couvrit sa voix en ordonnant un roulement
de tambours.; le régicide fut aussitôt con-
sonmé. Sa mort arriva le 21 Janvier 1793.

Qu'est-ce que le règne de la terreur ?
Robespierre, qui venait de renverser les
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Girondins, avait établi, quelques semaines
auparavant, le despotisme sanglant qu'on
avait flétri du nom odieux de régime de la
terreur. Il avait créé, le 10 mars, le tribu-
nal révolutionnaire qui avait pour mission
d'envoyer à-l'échafaud tous ceux qui sem-
blaient être hostiles au gouvernement; c'é-
tait vouloir multiplier de la façon la plus
arbitraire le nombre des vitimes. On for-
ma ensuite (6 avril) le comité du salut pu-
blic, qui fut investi du pouvoir dictatorial
et finit par concentrer dans son sein toute
l'autorité de l'assemblée.

En quelle année et où naquit Napoléon
Bonaparte?.

Napoléon naquit dais l'ile de Corse en
1769.

A quel traité conduisit la première cam-
pagne d'Italie?

Au traité de Campo-Formio.
Quelle bataille mémorable mit fin à la

deuxième campagne d'Italie ?
La bataille de Marengo qui .fut gagnée

par Nap,1dn
Quel papev tiùo ç a np"ùra qé

U Zr à



Pie VIl vint à Paris, et le 2 Décembre,
sous les voûtes magnifiques de la vieille
métropole de Notre-Dame, il couironna
Napoléon et Joséphine en présence des
princes de la famille impériale, desmembres
du .sacré collége et de tous les grands
ordres de lEtat.

Quelle était l'étendue de lempire fondé
par Napoléon

L'empire français comprenait en 1810
cent trente départements, et possédait les
sept rronness illyriennes et les 24 dépar-
tements.du royaume d'Italie.

Où et à quelle époque mourut.Napoléon ?
Par une frahison dont on ne trouve d'ex-

emple que dans les siècles les plus bar.
bares, l'Angleterre déclara prisonnier son
hôte illustre et le fit transporter à P'ile de
sainte Hélène, sur un rocher de l'Atlan-
tique où il expira le 5 Mai 1821. Ses der-
nières paroles furent pour son fils et pour
la France, et sa mort fut chrétienne.

Quels furent les ,deux, Mnirs rois de
La braacht I hrle Xorl .

ült is!W CharlettX
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Comment Louis Philippe monta-t-il sur
le, trône et comment. en fut-il chassé?

Les chambres refusèrent de sanctionner
l'abdication de Charles X et du Dauphin,
en faveur du duc de Bordeaux ; et, dans la
séance du 9. Août, Louis-Philippe fut pro-
clamé roi des français, et jura fidélité à la
charte nouvelle et à la nation. Mais plus
tard, il mécontenta le pays par la demande
d'une dotation en faveur du duc de
Nemours (Fév. 1840,) et par la part trop
directe qu'il prenait, disait-on, dans le
gouvernement de lEtat. .Le prince Louis-
Napoléon fit alors une seconde tentatiVe
-sur Boulogne, à la suite de laquelle il fut
emprisonné au château de Ham où il ifesta
cinq ans. A l'ouverture des chambres de
1848, on accusa Louis-Philippe de porter
atteinte au droit de. réunion, la révolte écla-
ta, et la république fut proclamée.

Combien d'années dura la seconde répu
blique française?

Quatre ans, jusqu'au rétablissement de
'empire,. le 2 Décembre 1852, par Napoý.
léon IHi.
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Quel a été le succès des guerres entre-
prises par la France sous' Louis-Napoléon?

La Russie ayant voulu envahir lempire
Ottoman, la France et l'Angleterre lui dé-.
clarèrent la guerre ; elle,ý eurent le Piémont
pour allié (1854.) L'expédition fut dirigée
contre la Crimée, et les victoires de l'Alma,
d'Inkermann et de Balaclava (1854) 'iuis
le siége de la prise le Sébastopol (.8 Sept.
1855) amenèrent le traité de Paris (31
Mars 1856,) qui rétablit la paix entre~ les
puissances'belligérantes.

La France souffrit de la disette et des
inondations, sans-que sdrr activité intérieure
fût ralentie. Le 14 Janvier 1 S58, Orsini et
deux autres Italiens attentèren?à la vie de
PEmpereur et de l'Impératrice. es difficul-
tés 'élevèrent entre la -France et'PAutriche,
au sujet de l'indépendance l'Italie. La
guerre éclata en 1859. L'E pereur Prit le
îbmmandement de larmée t remporta les
victoires de Montebello, agenta,'Mari-
gnan et Solférino (24 J in.) La paix fut
conclue entre lui et Pem ereur d'Autriche
à Villa-franca.
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L'empereur d'Autriche céda la Lombardie
à la France, qui en transféra la possession
au Piémont. Cette puissance s'annexa en-

suite les Etats des ducs de Parme et de

Modène, les Romagnes et le duché de Tos-

cane, le royaume de Naples et la Sicile, et

céda à la France la Savoie et le comté de

Nice (13 Juin 1860.)
Napoléon III envoya, le 8 Août 1860,

un corps de 12,000 hommes pour rétablir

l'ordre en .Syrie, où les Druses s'étaient

unis aux Bédouins et aux Kurdes contre

les chrétiens. Les Chinois ayant persécuté

les missionnaires, les troupes marchèrent

sur Pékin et gagnèrent la bataille de

Palikao (21 Sept. 1860.) Deux ansraprès,

elles firent la conquête de la Cochinchine
(5 Juin 1862. ) Les Français firent ensuite

la gardu Mexique où,4es troupes s'em-

parèrent de Pebla et de Mexico.
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J CHAPiTRE TROISIEME

HISTOIRE D'ANGLETERRE.

Par quels peuples, les Iles Britanniques
furënt-elles primitivement habitées?

Les Des Britanniqes furent primitive-
ment habitées par dës peuples de même
race que les anciens habitants des Gaules.
Ainsi, avant l'établissement des Romains
dans ces contrées, on. distinguait dans la
Grande-Bretagne, comme en Gaule,. des
Galls, des Kymris et des Belges.

Pourquoi les R'mains donnaient-ils à
PIle de Bretagne le nom d'Albion ?

La Bretagne n'était presque pas connue
des Romains. Ils lui donnèrent le nom
d'Albion, parce que, des côtes da. pays des
Morins, ses falaises leur parurent toutes

anches.
Pendant combien de temps l'le de la

i

r
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Bretagne-fut-elle soumise à la domination
romaine?

Près de 500 ans.
Quel est le peuple dont la domination

sûccéda à celle des Romains en Bretagne,?
Les Saxons et lès Angles.
Quel pays les Anglo-Saxons occupaient-

ils avant d'envahir la Bretagne?
Les Saxons descendaient des GoThs.

ers le milieu du second siècle, ilà occu-
paint le pays situé entre l'Elbe et l'Eyder,
sur Pisthme de la Ciersonèse cimbrique.

Quels furent les royaumes fondés par les
Saxons ?

LeMroyaume. de Kent, capitale Cantor-
bery, Sussex, cap. Chichester, Ouessex, cap.
Vinchester, Essex, cap. L~nodres.

Quels royaumes fondèrent les Angles?
Lé royaume de Northumbrie ou de Nor-

thumberland, cap. York; d'Est- Anglie, cap.
Norwick et de Mercie cap. Lincoln.

Qa ppelle-t-on Heptarchie?
Les sept royaurifes Anglo-Saxons fon-

dés dans la Grande-Bretagne.
Quelest le. roi qui établit son autorité

- Ç'- , , . 1 1 . - "', - 1 1 ý ý1, 1 __ - 7ý - 7ý - - - - ;-- ý= -,ý ý ý 1 - - . , ý . 1 - ý
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sur toute l'Heptarchie.
Egbert soumit successivement .les roy-

aumes de Kent, dEssex, de P'Est-Anglie,
de'Sussex, de Mercie et de Northumber-
land etfit ainsi reconnaître sa domioation
sur toute lHeptarchie.

Donnez un aperçu du règne d' lfred-le-
Grand.

Alfred-le-Grand avait 22 ans quand il
mqnta sur le trône. Dans son enfanée, il
avait visité Rone et s'était trouvé en con-
tact avec les horrfmes les plus éclairés de
cette époque. Quoiqu'il fut l'élu de la na-
tion, il fit vainement appel à ses sujets
pour repousser les Danois: Alfred-le-Grand
se voyant ainsi abandonné , s'enfuit.,avec
une centaine domnmes iui iii étaient restés
fidèles. Il se refugia dans une presqu'île
qui se trouvait au confluent des .deux n-
vières de Tom et de Pärret, et'habitas~ònso ^
un nom emprunté, la cabane d'un pécheur
Cependant Alfred se fortifia dans son île f
par des retranchements de tefre et de bois,
et à la tête de ses amis formés en bandes,
ilommença à remporter sur les Danois
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des avantages partiels. Enfin ce prince,
après avoir livré 56 batailles ou combats,
passait à juste titre pour un des guerriers
les plus illustres de son siècle. Il fut aussi
un des meilleus littérateurs. 11 donnait le
tiers de son temps à l'étude, se livrait à)
composition, et attirait autour de lui,
comme l'avait fait Charlemagne, tous les
savants les plus illustres. Ses travaux litté,
aires ne Pempêchaient pas de s'occuper

des affaires de l'état. Il fit reparaître la di-
vision germanique du royaume en comtés,
en centuries et en décuries, rendit des lois
très-sévères contre le vol et le brigandage,
et fit partout respecter le droit et la justice.

-Il mourut en 900, laissant deux fils: Ethel-
werd et Edouard. Ce fut ce dernier qui
lui succéda.

Nommez quelques-uns des rois de la dy-
nastie Saxonne.

Edouard, 1er, Edred, Edwy, Edgar,
Edouard il, Edpuaid III.

En quelle année fut livrée la bataille de
Hastinge et par qui fut-elle gagnée?

En 1066, et elle fut gagnée par les Nor-
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mands cotduits par Guillamne contre Ha-
rold roi des Saxons. Après cette fameuse
bâtaille, le royaume passa, entre les mains
de Guillaume.

Donnez un aperçu de la vie de Guil-
laume-le-conquérant.

Quand Guillauine eut été reconnu roi
des Saxons, il traita d'abord les vaincus
avec- la plus. grande Mdouceur. Il maintint
toûtes les bonnes lois du roi Edouard, con-
firma les priviléges des hommes belliqueux
de Kent, s'attacha la ville de Londres, et
se contenta d'exiger que les nobles lui prê-
tassent hommage. Il essaya même d'ap-
prendre l'anglais pour pouvoir rendre jus-
tice aux Saxons dahs' leur langue natio-
nale. Mais cette politique de conciliation
ne pouvait êt.re celle des ambitieux qui l'a-
vaient suivi au-delà du détroit, unique-
ment dans le but de s'enrichir. Profitant
d1un voyage qu'il fit en Normandie immé-
diatément après sa conquête, ils 'accablè-
refles Saxons de vexations et de mauvai
biternents, et traitèient tout le territir

ípays conquig es 'vexations brie

I
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provoquèrent un complot, puis une insur-

rection générale. Anglo-Saxons, .Ecossais,
Danois, Gallois, Irlandais, tous prirent les

Qrmes pour repousser l'invasion normande.

iL'activité de Guillaume triompha de tous

ses ennemis. Dès lors, il changea entière -
ment de conduite. Il se montra féroce dans

sa victoire et résolut de prévenir à tout ja-

rMais la- révolte.' Toute l'Angleterre fut

abandonnée comme une proie à l'avidité

spoliatrice des Normands. Enfin pour se.

venger .d'une. raillerie du roi de Françe, il

se mit de nouveau en campagne, assiégea

Nantes et la brûla. Les fatigues- 'de cette

guerre l'ayant rendu malade, il se fit trans-

porter à Rouen où il mourut quelques jours

après. Nulle fin ne- fut plus triste que la

sienne. Les médecins et tous ceux qui len-

vironnaient s'enfuirent.aussitôt qu'il eût ren-

du le dernier soupir. Il n'y avait- pas un

seul de ses parents ni de ses officiers à ses

obsèques. Un gentilhomme fit conduire son

cadavre dans la Basilique de St. Etienne

de Caen o il fut enterré sans recevoir au-

cun des honneurs dus à son rang.
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Quels furent les rois de la dynastie nor-
mande proprement dite ?

Guillaume le conquérant, Guillaume II,
surnommé le Roux, Henri ler., surnommé
Beauclair et Etienne,

Comment et en quelle année mourut
Guillaume le Roux.?

Un jour, Guillaume étant allé à la ëhasse
dans la forêt nouvelle avec son ami le plus
familier, Gautier Tyrel qui l'accompagnait
partout, une flèche, partie de l'arc de son
compagnon, vint par accident frapper Guil-
Jaune à la poitrine; à ce moment, il tom-
ba: sans prononcer 'un seul mot et expira
sur-le-champ. Gautier prit la, fuite et le--
laissa étendu par terre. Son corps resta
longtemps sans sépulture et ne dut les hon-
neurs de lPinhumation qu'à des Charbon-
niers qui le trouvèrent et le recueillirent.
Sa mort arriva l'an 1100e

Donnez un aperçu de lagderre déclarée
à Tinchebray, et quels en furent les résul-
tats,?

Les seigneurs Anglo4¶ormands ui
avaient à så plaindre de H, d
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Henri ler., engagèrent son frère, Robert,
à passer en Agletierre, et à faire appel aux
hommes de bonne volonté. En peu -de
temps, il se vit àrla tête d'une armée con-
sidérable; mais avant d'en venir aux
mains, il eut une conférence avec Henri
dans laquelle il renonça à la -couronne
d'Angleterre, moyennant une somme d'ar-
gent ; cependant cet avantage ne suffit
pas à liambition de Henri, il voulut encore
ravir,à Robert son duché de Normandie.
Il y' fomenta des troubles et finit par le
sommer de lui céder sa province pour une
certaine somme. Robert, s'y étant refusé
il employa l'argent qu'il lui offrait à lever
des troupes et partit pour la Normandie.
La bataille se donna à Tinchebray près de
Mortain; Robert fut vaineu et.fait prison-
nier. Henri le fit. enfermer dans le château
fort de Cardiff, sur.la côte méridionale du
pays des Galles et dès lors le duché de
Normandie fut véritablement réuni au roy-
aume d'Angleterre.

Quel traité Etienne conclut-il avec sa
rivale Mathilde'?
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Quand 'Angleterre n'offrit plus qu'un

désert, Etienne qui venait de perdre son fils
unique, proposa* Henri d'Anjou, lépoux
de Mathilde, de ·mettre un terme à leurs
dissensions. Il fut convenu qu'il conserverait
le sceptre touteSa. vie, et qu'à sa mort,
Henri d'Anjou, fils de lemperesse, lui suc-
cèderait (1153.) Ctte transaction fut rédi-
gée en forme de charte et confirmée par
les évêques, les comtes, les barons et les
chevaliers des deux partis. Etienne mourut
peu de temps après (1154.)

Nommez -les principaux ,rois Planta-
genets proprement dits.

Henri 11, Richard ler., Coeur de Lion,
Jean sans Terre, Henri HI, Edouard 1e.,
Edouard 1l, Edouard IM, Richard I.

Quel était Porigine de Henri Il?
Dès sa naissance, Henri I jouit d'une

*popularité singulière. Il tênait aux Nor
mands/ par son grand-père, Hend 1er:
aux Saxons, par sa grand'mère, t
Angevins par son père. On pt croire qu'il
eenirait en lui le intért de.totes

races occidentales, et qu'il n règerait pas
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avec autant de partialité que ses prédéces-
seurs. En Angleterre, les Saxons eurent
cette espérance. A la vérité, il leur té-
moigna d'abord un vif intérêt, et parut dis-
posé à rompre cette tradition de tyrannie
qu'avaient perpétuée tous les rois Normands ;
mais bientôt on vit qu'il était du même
sang que Guillaume le Conquérant.

Quel fut le dénoument tde la lutte de
Henri Il et de Thomas Becket?

Thomas Becket avait servi Henri II
comme chancelier; le roi crut utile à son
ambition de le faire archevêque de Cantor-
bery; mais tout a coup un changement s'o-
péra dans sa. vie: il quitta le faste de la
cour, dont il se parait -avec ostentation
quand il était: chancelier, pour embrasser la

pauvreté apostolique. Il devint le père des
pauvres, et résolut de défendre les droits
de son Eglise. Il redemanda donc à Henri
tous les biens dont il l'avait injustement
dépouillé. Le roi répondit par des stathits
qu'il fit promulguer dans un synode à Cla-
rendon 1164. Ces statuts ôtàient à l'E-
glise d'Angleterre sa. liberté, et confis-

~ll
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quaient au profit de l'autorité royale toutes
les dignités ecclésiastiques. Dans un pre-
mier instant de faiblesse, Thomas les signa.
Le remordne tarda pas à se faire sentir au
fond de sa conscience, il en écrivit au Pape
Alexandre III, qui le désapprouva et con-
damna les statuts qu'il avait souscrits.
Alors, l'illustre Archevêque se rétracta, et
Henri, furieux, le força de sortir de son
royaume. Le courageux pontife se réfugia
à St. Orer, puis à Pontigny, et excommu-
nia Henri Il à Vezelay (1166.) Louis VI! et
Alexandre III, s'étant déclarés ses protec-
teurs, le roi d'Angleterre dut c4der et per-
mettre au noble exilé, quoiqu'à regret, de
rentrer dans son Eglise, qui était impati-
ente de le revoir. A peine y était-il arrivé,
que quatre courtisans qui avaient entendu
prononcer par le roi ces paroles homicides:
Quoi! pas un des lâches que je nourris
'aura le coeur de me débarrasser de ce

prêtre!!! massacrèrent lArchevêque dans
sa cathédrale, au.pied même de lautel, le
cinquième jour après Noël (1170.) A1ex-
andre III canonisa le héros chrétien, et les



fidèles de tous les pays allèrent en péléri-
nage à son tombeau,

Donnez un aperçu de la vie et des ex-
ploits de Richard Caur de Lion.

A peine Richard fft-il en possession de
la courotne, qu'il- se fit apporter tout l'or
renfermé dans les trésors royaux et vendit
bénéfices, villes et comtés pour satisfaire
son insatiable cupidité. Je'oendrais Londres,
disait-il à ses courtisans, sije trouvais un
acheteur. Richard, s'étant rendu à Palestine
dans une croisade, indisposa les Allemands
en faisant abattre le drapeau du duc d'Au-
triche qu'on avait'rboré au sommet d'une
tour. Frédéric, - empereur~ d'Allemagne,
quitta la Palestine,emportaùt dans son-
coeur le désirde venger unjour cette injure.
Peu après, Philippe Auguste partit pour la
France, .laissant àson rival, Richard, 10,000
hommes, commandés par Hugues III, due
de Bourgogne. Richard revenant de la
croisade passa par -l'Allemagne et fut livré
à Pempereur Henii VI ; ce prince ne rps-
pecta pas le privilége de la croiSade Ijeta
son royal prisonnier dans un cachot et prit



plaisir à l'humilier. Eléonore, le pape C&
lestin III, les Seigneurs allemands eux-
mêmes reclamèrent la délivrance de celui
qu'ils appelaient, à juste -titre, le héros de
la croisade. L'empéreur le -mit en liberté,
mais auparavant, il exigea de lui 150,000
marcs pr sa rançon, lui donna le titre

déisoireroi d'Arles, et s'en fit un pré-
texte pogr exiger de lui l'hommage (1194.)
Quan7d P1xippþe apprit la délivrance de
Richard, i &Écrivit à Jean sans Terre:
Prenez garde à vous, le Diable est déchai-
né. Il se. jeta en effet comme un fürieux,
sur 1Angleterre et soumit tous les rebelles,
avec l'aide de Guillaume de Longchamps.
Il se fit couronner à Londres pour la se-
conde fois, et fondit ensuite-sur le- continent
pour se venger, de Philippe Auguste., Il
remporta sur nui une première victoire a
Fréteval ('1196, ) et fut vainqueur et vain-
Scu à Gisors.1ette alternative de succès et de
revers ayant rempli la France·de désolation
et de deuil, le Pape Innocent · II intervint
entre les deux rivaux et leur fit signer la
paix en 1198.
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A quelle occasion Jean sansTerre fut-

il en lutte aved le St. Siège?
Chassé du continent par Philippe Au-

uste et forcé de se retirer en Angleterre,
le· malheur ne le rendit ni plus adroit, ni
plus circonspect. Il indisposa contre lui la
noblesse de son royaume, et irrita le clergé
en portant une main avide sur les biens de
l'Eglise et en essayant de lui ravir sa liber-
té. Le cardinal Etienne Langton avait
été élu canoniquement areheveqúe de Can-
torbery., Jean refusa de le reconnaître et ré-
sista si opiniâtrément au Pape Innocent
III, que ce pontife fut obligé de jeter 'iri-
erdit sur le royaume ( 1208.) Jean s'irrita et

se ipit à persécuter tous les évêques qui
avaient obéi aux ordres du Pape. Ces n6u-
vèlles tyrannies obligèrent Rome à de nou-
vetlls rigueurs et il fut excommunié
{(1209.) Dans sa colère; il déclara qu'il se
ferait musulman et multiplia ses sarcasmes
et ses impi(t$s. Il ne resiait plus qu'à.le dé-
poser, lunocent le fit, selon le droit du
temps, et chargea Phi!ippe Auguste de la

1eonqu^te de ses Etats (1212. )

I
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Qu'appelle-t-on statuts d'Oxford ?
Les seigneurs mécontents de Henri III

se révoltèrent. Un parlernent fut assemblé,
le 11 Juin, à Oxford et le roi y jura de nou-
veau l'exécution de la grande 'charte et
consentit à d'autres concessions importantes
qui sont restées célèbres sous le nom de
statuts ou provisions d'Oxford.

Quel est lorigine du titre de prince de
Galles dofiné au filsainé du rod'Angleterre ?

Pour détruire parmi les vaincus out es-
prit de nationalité et prévenir ainsi toute
révolte à l'avenir, Edouard fit exterminer
tous les bardes qui par leurs chants exal-
taient le cùurage des gallois; il fit détruire
à l'intérieur du pays les forêts qui servaient
de refuge aux insurgés, et bâtit des châ-
teaux. forts sur les côtes, pour qu'on pût en
tout temps envoyer des troupes par mer.
On dit qu'après sa victoire, -il réunit les
Gallois et leur dit qu'il voulaitleur donner
un chef né dans leur pays et n'ayant jamais

prononcé un seul mot de Français, ni d'au-
glais. Tous furent artn grande joie et ap-

plaudirent vivement à son dessein: Eh bien
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donc, -reprit -il, vous aurez pour chef et
pour prince mon fßls Edouard, qui vient
de naitre d Caernarvon et que j'appelle
Edouard de Caernarvon. De là est venu
le titre de prince de Galles qu'on a l'habi-
tude de donnej au fils aîné du roi d'Angle-.
terre.

Comment et en quelle année mourut
Edouard Il ?

Edouard Il, poursuivi par l'armée qu'I-
sabelle son épouse avait levée pour le détrô-
ner, quitta Londres comne fugitif. On
dressa une espèce d'accusation contre lui
et le parlement, .près avoir prononcé sa
déposition, désigna son fils pour son succes-
seur. Cette sentence dut être pour Edouad
un pr sage de mort. Roger MoItimer crai-
gmt que le peuple ne se laissât émouvoir
par le malheur d'un prince aussi indi-
gnement maltraité. Il chargea les gardiens
de son royal captif de Je mettre à mort, en
évitant, autant que possible, de laisser au-cune trace de la violence qu'ils lui auraient
faite. Son corps futenterré sans pompe a
Glocester, et on ne fit aucune recherche des
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auteurs de sa mort. La reine Isabelle, sur
qui retomba toute l'atrocité du crime, fut
punie par l'exécration publique, et Morti-
mer n'échappa pofnt à sa punition. La mort
d'Edouard II arriva en 1327.

Sur quoi reposaient les prétentions
d'Edouard III à la couronpe de France?

A la mort de Char-les le Bel, Edouard
prétendit avoir des droits sur la couronne
de France du côté de sa mère. Mais on
lui opposa. la loi salique et Philippe VI de
Valois fut proclamé par toute la nation.

Où et par qui Jean Il fut-il fait prison-
nier?

Près de Poitiers, par le prince de Galles.
Sous quel. chef les Gallois luttèrent-ils
quelque temps avec avantage contre
Henri IV?

Les Gallois, qui regrettaient toujours
leur indépendance, se rangèrent sous l'éten-

dard de Kymris, arboré par Owen Glen-
dowr, leur chef, et se mirent en pleine ré-
volté. Ils furent d'abord assez heureuxi
mais ensuite les armées anglaises finiren

par les écraserI
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En, quelle. année fut livrée la bataille
d'Azincourt? Par qui fut-elle gagné,e?

En 1415, et elle fut ga gnée par Henri V.
Quelles furent les conditions du traité de

Troyes?
La division qui se mit parmi les Fran-

çais, amena le honteux traité de Troyes.
Catherine de France, fille bien-aimée

d'Isabeau, devait épouser le roi d'Angle-
terre, que l'insensé Charles VI appelait son
très-cher fils et désignait comme l'héritier
de sa couronne. Tous les droits du dau-
phin se trouvaient sacrifiés et la France
cessait de s'appartenir comme nation.

Qu'appelle-t-on guerre des deux Roses,
et quels en furent les premiers événements?

La lutte commença entre la miaison
d'York et la maison de Lancastre. Cette
lutte prit le nom de guerre des deux Roses
parce que dans leurs armoirieu - a les Lau-
castriens avaient une rose rouge et les
Yorkistes une rose blanche. Profitant de
l'ineptie de Henri VI, le duc d'York s'était
d'abord fait nommer lieutenant du roi et
proiecteur du royaume 1454). Par cette

_iM -à
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mesure, il avait dépouillé linfortuné mo-
narque de toute sa puissance et s'était ren-
du souverain absolu. Quand Henri eût re-
couvré sa raison, Marguerite P'engagea à
ressaisir son autorité, mais Richard s'y op-
posa et leva une armée pour défendre ses
prétendus droits. Ce fut dans les plaines
de St. Albans qu'il rencontra les troupes
du roi. La fortune lui fut favorable,, et
Henri VI se vit condamné àrester sous sa
dépendance ( 1455.) Cependant Marguerite
essaya encore de briser les fers de son
époux captif et malheureux. Elle réùssit.
à rassembler une armée considérable ; mais
le comte de Warwick l'anéantit dans un
seul combat à Norihampton (1459.) Après
ce nouveaumsuccès, Richard fut.tenté de se.
faire proclamer roi; il se présenta devant
les lords assemblés, et leur parla tenant sa
mai4étendLe sur le trône, attendant-qu'ils
lui dissent d' y rnohter. Leurs"ilence Pindi-
gna, et par i prudence, il se contenta, de
leur faire décréter qu'à la mort de Henri VI,
la couronne passerait dans la maison
d'Ydrk. Marguerite refusa de ratifier cet ar-



rêt qui privait de sesdroits toute la p
de Henri. Elle en appela encore au

de la guerre, et la bataille de Wa
décida cette fois la victoire en sa fa
Richard périt au sein de sa défaite,
fils, le jeune comte de Rutland, qui
que douze ans, fut crüellement imm
lord Clifford, qui lui dit en le poign

Ton père a tué mon père, il faut
meures aussi, toi et les tiens." La
Richard, ceinte d'un diadème de
fut exposée sur les murailles d'Yo
insultes d'une populace en furie. C
cités furent le signal des barbaries 1
épouvantables. Les deux partis dre
des échafauds sur les champs de b
et ce fut 'malheur aux vaincus.

Donnez la liste des rois de la d
des Tudors.

ostérité
c chan-
kefield
veur.
et son

n'avait
olé par
irdant:
que tu
tête de
papier,
rk aux
es atro-
es plus
ssèrent
ataille,

ynastie

lenri V, LTudor, Ienri VIII, Edouard
VI, Marie, Elisabeth.

Que devint l'irlande sous le règhe de
Henri VII?

Sous le règne de ce prince, l'Irlande
acheva de perdre sa nationalité.
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En quelle année fenri VIII monta-t-il
sur le trône ?
En 1509.

Donnez un aperçu du règne de Henri
VIII.

Se voyant au comble de la gloire, Henri
VIII songea tout d'abord, après la mort de
Pempereur Maximilien (151.9,) à se mettre
sur les rangs pour disputer à François 1er.
et à Charles-Quint la couronne impériale.
Mais sentant que ses ressources étaient in-
suffisantes, il aima mieux faire acheter son
alliance par l'un de ces deux rivaux. Qui
je défends est maître, telle était sa devise.
Aussi vit-on les deux premiers monarques
de PEurope épuiser tous les secrets de leur
politique pour le séduire. François 1er. ne

sut que l'éblouir dans Pentrevue qu'il eut
avec lui au camp du drap d'or entre Guines
et Ardres, mais Charles-Quint en fit son
allié à Gravelines et se l'attacha en flattant
la vanité du cardinàl Wolsey, son premier
ministre. Henri VIII au commencement de
son -rgne se montra le -défenseur de a fot;
mais, ans la suite, emporté parles passions,
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il se révolta contre l'église, devint persécu-
teur et schismatique.

Sous quel règne Calais fut-il repris aux
Anglais?

Sous le règne de Henri VIII et de Marie.
Par qui. et sous quel règne le protestan-

tisme:fut-il établi en Ecosse ?
Par Jean Knox, sous le règne d'Elisabeth.
Quelle fut,la conduite d'Elisabeth à l'é-

gard.de Marie Stuart?
Elisabeth n'avait rien fait pour secourir

Marie contre ses ennemis. Qaand elle ap-
prit qu'elle était devenue captive des in-
surgés,. elle protesta publiquement contre
cet attentat, et envoya son embassadeur
pour en obtenir justice. Mais son zèle n'é-
tait pas sincère : elle laissa les ennemis
de la.reine d'Ecosse en pleine liberté, et
quand cette princesse, délivrée de sa
prison, lui vint demander un asile hospita-
lier, elle ne trouva en elle qu'une ennemie
terrible. Elisabeth ne voulut pas même la:
recevoir en saprésence, prétextant aveeune
amère ,dérision qu'une reine accusée: de
meurtre et d'adultère ne pouvait compa-
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raître deYant une reine-bierge. Marie com-
prit dès lors que sa captivité commençait.

Qu'était-ce que l'Armada et que devint-
elle ?

L'invincible Armada, flotte de guerre de
135 vaisseaux envoyée par l'Espagne, fit
trembler l'Angleterre. Les ministres d'El-
sabeth, craignant que les catholiques per-
sécutés, ne profitassent du trouble pour ex-
citer 'une révolte à lintérieur du pays, lui
conseillèrent de les envelopper tous dans un
massacre qui eût été plus effroyable encore
qu. la Saint Barthélemy. Mais elle s'y re-
fusa et n'eût. pas lieu de s'en repentir; car
les catholiques, loin de songer à une sédi-
tion, se montrèrent les plus ardents à dé-
fendre la patrie menacée. Elisabeth dé-
ploya de son côté un héroïque courage ; elle
voulut monter sur, le vaisseau amiral et
marcher en personne contre l'ennemi.
Quand- la tempête l'eût délivrée, elle se
montra.partout:distribuant des récompenses
aux plus braves, et remerciant chaque sol-
dat de son dévouement et de son intrépidité.

Pourquoi Essex fut-il rnis à mort?
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Le comte de Tiyrone,.en Irlande, ne pou-
vant pas supporter plus longtemps lasser-
vissement honteux de ses concitoyens, se
mit à la tête des rebelles et chassa de Pile
le. gouverneur anglais. Elisabeih envoya
contre lui le comte d'Essex, encore tout
transporté de ses dernières victoires. Mais
Essex trahit ses devoirs, transigea lâche-
ment avec Tyrone, contrairement aux ins-
tructions de sa souveraine, et s'en retourna
à Londres; Elisabeth le. reçut froidement,
et pour sa désobéissance, le condamna aux
arrêts. De dépit, il se jeta dans le parti .de
la. révolte,. fut arrêté et condamné à mort.
Lareine contre-signala sentence, sans égard
pour ses services passés.

En quelle année Elisabeth mourut-elle?
Les inquiétudes et les remords la con-

duisirent au- tombeau, à l'âge de soixante-
dix ans: (24Mars 1603.) S'es grandes ens.
treprises témoinent de l'étendue et de l'élé-
vation de son génie; mais e politiquels,
tucieuse, ses meurs déréglées, ses eräatés
barbares sôuilleront àjamais. sa mémniio.

Donnez la liste des roisde la Iynàstie



dles Stuarts.
Jacques ler., Charles ler., Charles Il,

Jacques Il, Marie et Guillaumne III, Aune
Stuart.

Qu'était. Jacques ler. avant d'être roi
d'Angleterre? ?

Jacques 1er. était un théologien très-ns-
truit, un argumentateur subtil, qui pouvait
défier le premier des: docteurs, mais ce
n'était pas un politique profond.

En quelle année et comment mourut
Charles Jer.?

En 1649, sur Péchafaud.
Quelle fut la conduite de Cromwell

envers l'Irlande
La catholique Irlande refusa de sanc-

tionner le* régicide, Uromwell marcha
,contre cette malheurense contrée. Elle avait
été si tristement ruinée par le fléau de la
guerre civile, qu'il y avait d'ns son terri-
toire de grands espaces incultes et désolés
qui ressemblaient à des déserts. Néanmoins
ses habitants, royalistes décidés,. protes-
lèrent avec un héroïque .ourage contre les
mneurtriers.de Charles 1e. Cromwell, idi-
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gné de leur vertu, se précipita sur eux
moins en. conquérant qu'en exterminateur,
Il versa le sang à flots, massacra prêtres,
soldats, royalistes,.Angiais et Irlandais, et
se mit à dépeupler l'île pour la soumettre.
Tout le sol Irlandais, légalement confisqué,
fut partagé, vendu ou donné. C'étlait la
monnaié qu'on distribuait à l'armée pour
solder ces horreurs. Les catholiques pros-
crits en masse comme rebelles furent obli-
gés d'émigrer.

Par qui Jaccues Il fut-il détrôné?
Par Guilaume III.
En quelle année et sous quel roi d'An-

gleterre fut signée la paix de Riswick ?
En 1697. Gu-iTu-ine III, prince d'Orange,

qui s'était mis à la tête des révoltés contre
Jacques Il y fut reconnu pour roi d'Angle-
gleterre.

A quel-général fut confiée la direction de
la guerre sous la reAneiAne?

A Churchill, duc de Malborough.
En quelle année fut signée la paix d'U-

trecht?
Le-11 Avril 1713.
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Quels furent les avantages de ce traité

pour l'Angleterre
Par ce traité, les Anglais obligèrent le roi

de France à combler le port de Dunkerque
et gardèrent Gibraltar et P1le de Minorque
dont ils avaient fait la conquête. On leur
abandonna dans le Nouveau-monde la Baie
d'Hudson, l'le de Terrreneuve et PAcadie
ou Nouvelle-Ecosse. Leur puissance devint
formidable.

Quel fut pour lEcosse Pévénement le

plus important du règne de la Reine Anne ?
L'incorporation du parlement Ecossais

au parlement Anglais. Le 2 Août 1706, il
fut convenu que-les deux peuples ne fe-
raient plus désormais qu'une seule nation
sous le nom de Grande-Bretagne,; que les
Ecossais et les Anglais seraient tous assu-
jettis aux mêmes lois et . jouiraient îdes
mêmes priviléges ; que toul le pays serait
représenté par un seul et même parlement;
qu'on admettrait dans ce parlement 16 pairs
écossais et 45 membres des communes, et
que lEcosse ne différerait de PAngleterre

nue pour ses cours de justice qui: seraient
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indépendantés des tribunaux anglais.
Donnez la liste des rois de la dynastie,

du Hanovre.
Georges Ier., Georges II, Georges III.
Quelle fut la conduite de Georges ler. à

l'égard de l'Irlande?
Il ·exerça contre les catholiques de ce

malheureux pays les plus affreuses persé-
cutions, il leur défendit · d'acquérir des
terres ou de les retenir à long terme et d'é-
lever leurs enfants chez eux. Cette oppres-
sion s'étant plus tard étendue aux Irlandais
en général, tous, catholiques et protestants,
s'unirent sous le nom de patriotes pour tra-
vailler ensemble à l'indépendance de leur
patrie.

Quels sont les deux hommes d'état qui
se disputèrent le pouvoir sous Georges Il H

Ces deux hommes furent William Pitt et
Henry Fox.

Sous quel roi d'Angleterre le Canada fut-
il cédé aux Anglais-?

Sous Georges III.
Donnez un aperçu de la révolte Amé-

neaine.



Le gouvernement de la plupart des pro-
vinces américaines reposait sur des prin-
J cipes démocratiques qui devaient un jour
d.truire tous les -liens qui les rattachaient à
leur métropole. L'accroissement progressif
dela population fortifia en elles le.sentiment
national, et les richesses de leur sol les
letablirent dans une abondance qui leur
permit de se passer de la mère patrie. Elles
avaient été constamment assujetties au des-,
~otisme le plus sévère; et ces violences

furent l'occasion de leurs soulèvements. Le
ministère de Lord Granville avait établi
un impôt sur le papier (22 Mars 1765, ) ei
dcrétant qu'a lavenir -on n'admettrait plus
devant les tribunaux aucun titre qui ne
serait pas écrit sur du papier marqué et
vendu au profit. -du gouvernement. ( C'est
ce qu'on appelle l'impôt du tinbre.) Les
divers Etats murmurèrent, et la crainte
d'une révolte porta le ministère à retirer
sa loi l'ânnée suivante. Mais il connaissait
si peu l'esprit des populations américaines,
qu'en 1767 il les soumit à un inpôt indi-
rect qui portait sur le verre, le papier et le
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thé. La résistance se renouvela principas
ement dans le Massachussets, et -la ville

de Boston devint le foyer de l'insurrection..
.11. fallut encore supprimer cet impôt, à
lexception de celui du thé qu'on essaya
de maintenir. Il était peu considérable,
mais le reconnaître, c'eût été accorder au
parlement britannique un pouvoir discréti-
onnaire sur les coloîies et consacrer leur.
asservissement. Les esprits s'enflammèrent>
et le Drinistère anglais s'étant obstiné, les'
habit ants de Boston s'insurgèrent et jetèrent
à la mer une cargaison de thé envoyée par
la compagnie des. Indes (1773. ) Leur port
fut fermé, et on retira à tout le Massa-
ehussels ses lettres de franchise. Cette me-
sure provoqua le soulèvement de toutes les
provinces qui, dans le congrès général de
Philadeiphie, approuvèrent la conduite des
Bostoniens, et résolurent de suspendre toute

relation commerciale-avec l'Angleterre ( 5
Septembre 177S. ),Toutefois, il està remar-

qîuer que la requête du'congrès n'était diri-
gée que contre leparlement, et point dutout
contre la cCuronne. -
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Pourquoi confia-t-on la régence au prince

de Galles ?
En 1788, Georges III avait été attaqué

d'aliénation mentale. Cet accident avait
répandu le trouble dans sa famille et jeté
une sorte de perturbation dans les affaires du
gouvernement. Il fallut créer une régènce,
et après de longues discussions, on avait
désigné pour régent le prince de Galles.

Quelles furent les conditions du Traité
d'Amiens.

D'après ce traité, 'Angleterre s'endagea
'à rendre à la France et à ses alliés toutes
les possessions et colonies qu'elle avai con-
quises, à l'exception (le la Trinité et de
Ceylan ý elle devait aussi remettre l'le de
MAlte à l'ordre de Jérusalem. L'Eur e se
trouva alors pacifiée.

Que!le fut la lutte que l'Angleterre ut à
soutenir contre la France sous le règne de
Georges III?

Pitt souleva toute l'Europe contre Nàpo-
léon et les h'ostilités recommencèren en
1803. Après diverses chances de guer e les
Anglais demeurerent victorieux à ba-



taille de Waterloo.

En quelle année, sous quel roi d'Angfe
terre et contre 'qui fut gagnée la bataille de'
Navarin?

En 1827, sous Georges IV, l'Angleterre,
aidée de la France et de la Russie, remporta
la -fameuse bataille de Navarin sur le vice-
roi d'Egypte.

Sous quel ministre et en quelle année
eut lieu l'émancipation des catholiques:

- d'IrlandTe?
Soust le ministère de Peel et Wellington,,

Je 30 aNfrs 1829. O Conneil ayant été élu
aux élections du -comté de Clare, prit son
siége au parlement anglais et obtint malgré
des résistances sans nombreg l'émancipa-
tion des catholiques d'Irlande.

En quelle année et à quel âge la reine
Victoria monta-t-élle sur le trône?

Le 20 Juin 1837, à 18 ans.
Quel a été le théâtre et le succès des

principales guerres de l'Angleterre sous je

règne de Victoria?
Son ,égne n'est pas encore du domaine

de l'Histoire.

'y

l' __
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"CIIAPITrE QUATRIEME

DE -ýL-A GEOGRAPHIR'.

Qu'on4t-en-d-on par'éýquateùr, m.4ridientropi* « les pola,zres
ques,.cerc
L'Equateur est une ligne -circulaire qui

fait le tour de Ja'terre à 'êcrale distance dés
Pô.-les, (,'est-à-diie, à 90' deOTeSi et qüi la

divise en diý,lux'parties égales,«.-a* ele r
misphe, s oLi,«rnÔitiý de sphère. La -par,

lie qui se trouve -du 'ôté A-q pôle-Pretique
Prénd le no . m d'hémisphèreBaÈýa"17-ou. sim-

Plement hémisphère du Nord.;.-'c*elle qui se
trouve du"*ôte.e -du pôle antarctique, prend» le
nom d'hémisphère Austi-al, ou simplement
bémis'Phère, _dù Sud. Les Méridiens sont
de' zýands'cercJes q'Idi font' le - tour de la

-terre, en passant par les pôles, et, quila par-
ta, il-f-, 'ell deux hëmisphèr'_s 17un a,ge.

m sj,, h, ère-,e Pelé Ori"ntal, llàutre'
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à gauche, appelé hémisphère Occidental.
On peut faire passer des méridiens par tous
les lieux de la terre.

Les Tropiques sont deux parallèles pla-
cés l'un au nord.et Pautre au sud de l'é-
quateur, à la latitude 23 0 27' : celui qui
est au nord est le tropique du Cancer, et
celui du sud est le tropique du Capricorne.
Le mot tropique signifie tourner; car le so-
leil, dans sa révolution annuelle, semble s'y
arrêter, vers le 28 Juin et le 22 Décembre,
pour retourner vers l'équateur; ces jours
sont appelés, l'un solstice d'été, et l'autre,
silstice dWhiver : le mot solstice signifie ar-
rIt du soleil. Les Cercles Polaires. sont
deux petits cercles parallèles à l'Equateur.

Combien y a-t-il de Zônes et quelles
sont-elles ?

Les deux tropiques et les deux cercles po-
laires divisent la terre en cinq bandes appe-
lées zônes ; celle qui se trouve entre les deux
tropiques est appelée zône torride ou brûlan-
te; cette zône occupe une bande d'environ
46°, 54'; celles- qui se trouvent enire les
tropiques et les cercles polaires se. nornment

•
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zônes tempérées; ces zônes occupent cha-
cune une bande'de près de 43 6'; enfin,
celles qui se trouvent au nord et au sud des
cerclesý polaires, se nomment zônes gla-
ciales ; elles comprennent chacune une lar-
geur de 23° 27'.

Qu'appelle-t-on degrés 4e latitude etd-
grés de longitude-?

On appelle Degrés de Latitude, Jês lignes
que l'on voit sur les cartes tracées dans le.
même sens que.l'Equateur. On appelle De-
grés (le Longitude, les lignes que P'op voit
tracées sur les cartes dans le même sens
que le Méridiei, et qui, comme lui, passent

par les pôles du monde.
Combien y a-t-il de degrés entre chaque

pôle?
II y cn a 180.
A quelle distance des.pôles sont les cer-

cles polai-es?
Ils sont à 23 degrés 27 rminutes.
Comment trouve-t-on: 1° la latitude et

la longitude d'un lieu; 2° le lieu 'dont la
latitude. et la longitude sont données?

10 Amenez le lieu donné vers le uéri-
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dien de cuivre ;. le nombre de degrés comp-

tés sur ce mridien, est-la latitude; et le
degré compté -sur ['Equateur, à l'intersec-
tion de. ces deux grands cercles est la

longitude cherchée.
26 On cherche la longitude du lieu sur Pé-

qnateur, et on lamène.sous le méridien de
cuivre; ensuite, cherchant la latitude don-
née sur le méridien, on y trouvera le lieu
cherché.

Comment trouve-t-on entre deux lieux la

différence: 1 de latitude; 2° de longitude;
3° de temps?

1° On amène un des deux endroits sous le
méridien de cuivre, et on marque le degré
de latitude, soit nord, soit sud; ensuite on
en fait autant pour Pautre lieu, et la-sous-
traction donne la différence en latitude de-
mandée.

2° On amène' un des deux lieux sous le

méridien de cuivre -et on en remarque la

longitude exprimée sur PEquateur; on fait
la même opération pour Pautre endroit
dorné, et Iare de lEquateur, qui se trouve
entre les" çux points observés, sera la diffé-

a1*
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rence en longitude cherchée.
3° On amène· le lieu dont on connait-

l'heure sous le méridien de cuivre ; on met
l'aiguille du cercle horaire sous 12 heures;
on tourne le globe jusqu'à ce · que l'autre
lieu passe au méridien, et les heures par-
courues par l'aigùille indiqueront la diffé-
rence de temps entre les -deux lieux.

En combien de parties le monde est-il
aujourd'hui divisé?

La terre se divise en cinq parties;
l'Amérique, l'Europe, l'Asie, l'Afrique,
l Océanie.

Combien compte-t-on de races d'homnmes
principales?

La -population du. globe est divisée en
trois races principales : la blanche ou cau-
casique; la jaune ou mongolique, dont les
variétés -principales sont la tartare, la cui-
vrée et la malaise, enfin la nègre ou noire.

Combien compte-t-on de religions princi-

pales?
Les habitants de la terre .professent quatr e

religions principales : I la religion chréti-
emnee; 20 le judaïsme; 30 le ma-ométisme

i. - -,



142

i
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tout le globe 3,883,000 habitants, Paris, 1,
825,000 habitants, Pékin est une des plus
grandes villes du monde, 1,800,000. habi-
tants et New-York 943,000 habitants.

Quelle est la- population approximative

ou islamisme; 4° le paganisme ou poly-
théismea

Combien y a-t-il de mers extérieures et
quelles sont-elles?

On divise POcéan en-cinq parties princi-
pales- l'Océan Atlantique, le Grand-Océ-
an, IlOcéan Indien, l'Océan Glacial-Arc-
tique, l'Océan Glacial-Antarctique.

Quelles sont les mers formées par le
Grand-Océan?

Le Grand-Océan forme six petites mers
remarquables à l'est de l'Asie, du nord.au
sud: la mer de Bhéring, la mer d'Okotsk,
la mer du Japon, la mer Jaune ou de Corée,
la mer Bleue ou Orientale et, la mer de la
Chine.

Nommez les quatre villes les plus popu-
leuses du globe et donnez le chiffre de leurs
populations respectivés.

Londres est la ville la plus populeuse de
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du globe?
La population du globe est d'environ 1,

228,000,000 âmes.
Indiquez les limites, l'étendue et les prin-

cipales divisions de l'Amérique.
L'Amérique est bornée au nord par l'O-

céan Glacial Arctique'et par les différents
détroits qui font coixnuniquer cette mer
avec l'Atlantique; à Pest, par l'Atlantique ;
au sud,, par le détroit de Magellan ; à
l'ouest, par le Grand-Océan et.au nord-ouest,

par le détroit de Bhéring. Sa plus grande
longueur est d'environ' 3,200 lieues et sa

plus grande largeur die 1,300 lieues. L'A-
mérique se divise en deux. parties: l'Amé-
rique Septentrionale et l'Amérique Méridio-
nale; l'isthme de Panama unit les deux
Amériques.

Quels sont les principaux détroits de
l'Amérique?

Les principaux détroits sont ceux de
Bhéring, Lancastre, Barrow, Davis, Hud-
son, Belle-Isle, Canso, Floride.

Quels sont les golfes et les principales
baies.de PAmérique ?
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Les principaux golfes et baies sont: dans
l'Océan Glacial, les golfes de Coronation
et de Boothia; dans POcéan Atlantique
la baie d'Hudson, le golfe St. Laurent, la
baie des Chaleurs, la baie de Fundy, le,
golfe du Mexique et la mer des Antilles;
dans lPOcéan Pacifique, la mer de Bhérin
et le golfe de la Californie, ou la mer Ver-
meille, de Guyaquil, de Guaiteca et de
Panama, sur la côte occidentale; de Da-
rien et de St. Antoine, sur la côte occiden-
tale.

Quels sont les principaux fleuves de lPA-
mérique et où.se jettent-ils?

Le Mackenzie se jette dans la mer Gla-
ciale; le St. Laurent dans l'Atlantique'; le
Mississipi et le Rio-Bavo-del'Norte, dansle golfe du Mexique; le Colorado et la Go-
lonmbie dans le Pacifique; la Madeleine
dans la diher des**Antilles, P'Orénoqde l'A-
mazone et le Rio de la Plata dans PÀtlan-
tique.

Indiquez les principaux lacs de 'Amé
rique.

Ce sont les lacs N'pigon Superieur Hu-



Claire, Erié, Ontario, StScoe, Ni-
emisccigni.ng, Manitoba, michi-

.99n) C;winplain, Sale". Maracaïbo, Los-
Pa' lo3

Quellessont les princip a*ký aainles. de-
arioiitacmes Ae -l'Am rique ?"

L'Am'rý«que Sieptenirionale est- traversée'
du nord au sud, par une chaîne de m'ont'agn'es
qui pârielé nom de'Montagnes Rocheuse'';,lës Allé a es e nghanys o Apalach' s'i' te dent
aussi du nord--est au su roiiest. Les Andes,
ou Cordillièxes 'dans 1-'Amerique Méridio*1, ', t Mo' Bi figili
nalel- et a es 'les nts e ens..
C7; Qu éllee sünt 1es principales'iles do,
inérique ?

Les * plus -sont: 1e,ÂGîýoè*n-
iand le MetviUé,,' les îles Ber-

,cayes ou de Bahama, les Gran-
Wes Cý%raïbe's,,, les et ifes ýWi11es-

-Archipel des AntWes,, -du -Prince de-.Gàlles
les iles Aldoutiènneg, Vancouver, l'Island,
M-arajoi leSMalôuineýà on Fa1k1àný, la Terre.

fe , San ju£w -ernandez-et'l'ar fiý*' 1 de
U,, ù ipe

A apagoe)
"ail l'eWé- - Neuv Princ

Eh combien de.'contrées PAmenqué Sep-
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tentrionale est-elle divisée?

L'Amérique Septentrionalearenferrne 9
Etats, dont 2 colonies et 7 Etats indépen-
dants Les colonies sont: le Canada, la
Balise ou le Ho nduras anglais. Les Etats
indépendants sont les Etats- Unis; le Mexi-
que, la république de G'uatimala, còlle de
Honduras, de San-Salvadar, du Nicaragua
et de Costa-Rica. Outre ces Etats, il ya
encore plusieurs colonies dans les îles du
golfe St. Laurent,dans celles de l'Atlantique
et surtout dans les îles de la mer desAntilles.

Donnez un aperçu du climat et des pio-
ductions de l'Amérique Septentrionale.

Le climat est froid au nord, tempéré au
milieu, et chaud au sud. La zône glaciale
produit quantité d'animaux à fourrures,
mais la végétation y est à peu pres nulle.
La zône tempérée produit desfinits les plus
substantiels et les grains pour la nourriture
de l'homme et des animaux plus abondants
que sous les autres climats. Sous la zône
torride les végétaux y ont une croissance
luxuriante ; les fruits y sori délicieux et
rafraîchissants, et les fleurs très-belles.
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ýQLîeIIes sont les b6r.nes et les prinéipales
Evisi'ns dà Canada?

Letanada* est b nord
orne au par 110c'ean

Glacial' et par leýs détroits qui font.commti.;-
-te cêt océan avec l'A.Ilantiq' ýsIqi x 

ue i a Pc
par l'Atlantique et le Labrador; au sud,

y 1 s E tp fus- -'U n Pouest, par le, Paci"
fiq .Ue et le territoiïe. d'Alasl-ýa- Le Ca.na'd
est divise" en Sepi Provinces-.- Qu,.-.be-., Oït-

'ïarioi la Nottý,vel!"e-Ecossel> le Nouveau-
-Bi-answick-1 la > Colombie, Alanit'b«, - Illle

dqi Edoaa.,,%-d et dÉin l'rr.*ý1-oirè le
QUIS Sont. tes point, les pli. s "lev" ýd

-L e es a.
-lus "'lev"s som le

W:.s ý'p e , e cap*
rr-ourmt* ente t.t la montagme.de-BelSil, d ont -

a.hauteur de c.ý-jaciin est de- 1800 p-eils. .
Çie' les. prinicipaux canaux (lu Canada,ý

Les can,
aux sont ceux, de Lachi e' Beau-

,.harnais, Chambýy et de 6ý-envill, e.Quelle.s sont les rivi'res et Ie' Jles pri
e si -nei

pales du Canada,?"
Les ipal' L

princi ès. rivieres isônt le
-Laurent, ùn des -plüs. beaux fleuves d-U,
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monde, 1'Outaou«is, le St. Maurice, Batis-
can, St. Anne de la Pérade, Jacques Car-
tier, St.. Charles, Montmorency, célèbre
par sa chute de 40 pieds, Ste. Anne de
Beaupré, Goufrè, Malbaie, Saguenay,
Betsiamis, la Rivière aux Outardes, Moi-
sie, Manitou, * Nitigamiou, Màdauiaska,
Mississipi, Rideau; le Trent, Niagara,
Grande-Rivière,' PEspagnol, la Lune, la
Severn, la Tamise, le Népigon, Risti-
gouche, Miramichi, Richibouctou, St. Jean,
Ste. Croix, Annapolis, la rivièreý Rouge;
l'Assiniboine, Winnipeg, la Colombie, Fra-
ser, Thompson, Calédonia, Churchill, Nè-
son, Severu, Albany, Moose, Abittibi, Ru

.pert, Saskatchawan. Les principales îles
sont: les îles de la Madeleine, l'île d'Anti-
costie, lîle-aux-coudres, lîle aux Grues, la
Grosse-Re, l'île d' Orléans, l'île de Montréal,

_l'ile Ste. Hélène, Pile Perrot, lIle-aux-Noix,
l'île du cap Breton, l'île Vancouver.

' Donnez un aperçu des productions et
ýdu commerce du Canada?

Le sol est en général rfetile et produit,
en assez grande quantité: les céréales, le
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lin, les légumes, les fruits, le tabac. Les
principaux articles exportés sont: du pois-
son, des huiles, du bois de construction,
des peaux de loups-marins, du pldtre, du
charbon, (le la chaux, les céréales,.le beurre,
la potasse, la perlasse, &. Environ 1,500 na-
vres fréquentent tous les ans les ports de
Qqébec ou de Montréal.

Quelles sont les principales villes du
Canada?
Québec, Ottawa, Halifax, Winnipeg, Vic-
laOra, Frédéricton, Montréal, Trois-
Rivières, St. Germain de Rimouski. Mont-
magny, Lévis, St. Hyacinthe, Sherbrooke,
Toronto, Kingsto n, Prescott, Brockville,
Belleville, Hamilton, London, St. Jean,
St. André, Woodstoch, Chatam, Bathurst,
PicIou, Arichat, Liverpool, Yarmouth,
Lunenburg, Annapo lis, Truro, -Windsor,
et New-Westminster.

Quelle est la population du Bas-Canada
et du Haut-Canada ?

Le Bas-Canada renferme 1,190,505 ha-
bitants et te Haut-Canada 1,620,842 ha-
bitants.



uout ua uanso sp-Iiare ce Is us lapres-
qu iie; sa apaletRlfaet la popu-.

-ôDnnez,, h bo'e' de l'Union Américaine,
Le tasUnssont b orn s au nord par

le-Canada; à l'est, ,par l'Atlantiqu;a sud,

par le.golfedu -Mexique efile Mexique';-à
l'ouest par le Pacifiqe

I)onnez 10 le nombre desEas;2ae-
pitalIe' 3', la. population de l'Uni;on.Améi

-- ,~ -

Donnez. les born es, la capitale et la pop«?cý,
lation du 'Nouveau-Brunswyick et de. la
NouvelIe-ýECOsse.

Le Nouveau-Brun.swick est borné au nord»
par. la Prôvince de Qué bec et la .baie. de~
Chaleurs ;à lPest, par le -golfe St. Laurent;

ausd-ecst et au sud', par la N-ouvele

i Ecosse et la. baie dle Fuindy; à l 'ouest, .par
f"état, du Mvarne; sa aitleest' Fredé"ýrie-
I on,ý el la population 9,851777 habitanits.

a Nouvel!e-Ecsse etuepresqu'Iile en-
lredes eaux -du golfe. St. Laurent, de,

l -tlntiue de la baie de Fundy;'elle

tient au Nqouveau-Brnuuývwick ptr. le. nord-
ou1esti,1f l'is u cap Dicn -en -fait .partie, le
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Le,,.Eta.is-Uni.Q;- sont divisés en 37, (--ý-tats,
(-.ýa:PiL-,ile e't Washinorton et lal-populaticxi-

habitants.
-.- virles- des

F'. iii s Uri i s ?
pri nc' ales v;l les sont Port' ndý

Philadelýh..,'*e Balli-
-,jng _Càrleýion., Savannah, laNouveil'e-a-*
î n .9 J13t. Lo,;tiSý r'incinnaiti ChicagQ, De-
troit S(w F

Qilel est Je goiivernement
rn.c -,une r!"publique,

fies fbr qý

f"d"lif live dorit 'e cyou ve rn e ment central est
Cam,90S.'l", dýpin' Pr"s;deiit.-Olti pour4 ans

d'-an Sén-at ýetd'unC. Chambre de kqp
e.baquie

t. -a son gon.vernemen local.
Dolinez iiii aperý,iidti.commereje -des

Les Etats-Unis exporifent' beaticoup, de'-ýý,
de r-o!ûn de tabac de su e et les

..Pro-Iu.it,;;.de leurs'...Iorïibi-eusesmanufacture-.
Leur com merce est le. plus graild -dû m on'de.
après S 1 ui'de l'Angléterre.



Quelles sont les bornes; la capitale et la
population des Etats Mexicains?

Larépublique du Mexique, dont l'étendue
est 5 fois celle.de la Province de Québec,
est comprise entre le golfe dua Mexique, à
Pest, et le Pacifique, à Pouest; au nord,
elle'-touche aux Etats-Unis, et au sud-est à
la république de Guatimala ; sa capitale est
Mexico; la population est 9,090,000 habi-
tants.

IndiquezIa position de lAmérique Russe,
de la Nouvelle-Bretagne et de l'Amérique
Centrale.

L'Amérique Russe est au Nord-Ouest de
la Puissance da Canada ; la Nouvelle-Bre-
tagne, aunord de l'Amérique Septentrionale,
est maintenant comprise dans la Puissance
du Canada et l'Amérique Centrale est au,
centre des deux Amériques.

Quelles sont les bornes de l'Amérique
Méridionale.

L'Amiérique Méridionale est bornéè au
nord par listhme de Panama et la mer des
Antilles; au nord-est et à lest, pdr IAtla -
tique ; au sud par le détroit de Magellan
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à l'ouest, parle Pacifique.
Citez les principaux Etats de l'Amérique

du Sud.
Les principaux Etats sont: la Républiqize

Argentine, le Brésil, fa Bolivie, le Pérou,
le Chili.

Comment se divise la Colombie ?
La Colombie se divise en trois répu-

bliques: la Nouvelle-Grenade, le Vénézue-
la et l'Equateur.

Nommez avec leurs capitales, les prin-
cipales contrées de l'Amérique Méridio-
nale.

Ces contrées sont': la Nouvelle-Grenade,
capitale Santa-Fé de Bogota; le Vénézuela,
capitale Caracas.; lEquateur, hapitale Qui-
to ; le Pérou, capitale Lima; la Bolivie,
capitale Chuquisaca; le Chili, capitale San-
tiago ; a République Argentine, capitale,
Buénos-Ayres.; le Paraguay,. capitale l'As-
somption; l'Uraguay, capitale Monte-
Video ; le Brésil, capitale Rio-Janeiro; les
GuyaneC capitales Cayenne, Paramaribo,

Gîprgetown. La Patagonie est une triste et
sauvage-contrée, si .e au sud, du Chili et
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de la république Argentine.
Où se trouve situé le Chili?
A l'ouest de la République Argentino.
Donnez un aperçu du elimat et des pro-

ductions de l'Amérique du Sud ?
Le climat est chaud dans tous les Etats

de l'Amérique Métidionale, excepté dans
la Patagonie, où il est froid. Sur les pla-
teaux des républiques qui bordent le Paci-
fique, il est plus tempéré et généralement .
1rès-(oux.. Les productions sont: la patate,
Ja vanille, le maïs, le cacao, le quinquina,
le caoutchouc, le sucre, le coton, le café,
'indigo, les ananas, les bananes . et gén -

ralement toutes les productions des con-
trées tropicales. Il y a desr mines d'or, d'ar-
gent, de pl-itine,. et d'autrqs minéraux. On
y trouve aussi le diamant; les rubis et au-
tres pierres précieuses.

Quelle est la forme de gouvernement la
plus générale des Etats de 'Amérique du

?Sud?
Le gouvernement républicain est celni

de 9 Etats sur 14. Le Brésil est la sn e
monarchie qu'il y ait sur le continent Am-

tý , 1 , . 1 -1 .ý - ý ý.
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ricain, son gouvernement est constitutionel.
'Quelles sont les bornes de PEurope?
L'Europe est bornée au nord par la mer

Glaciale; à l'est par les monts Ourals, la-
rivière 'Ourale et la mer, Caspienne; au sud,

par le Cotse, la rmer Noire, le détroit de
Constantinople, la mer de Marmara, le
détroit des Dardanelles, la Méditerranée et
le détroit de Gibraltar; à 1louest, par l'Atlan-
tique.

Quelles sont les îles et les presqu'îles prin-
cipales de lEurope ?

Ou peut réduire I huit les îles principales,
savoir: le Spitzberg et la Nouvelle-Zemble,
dans l'Océan Glacial; l'Islande, la Grande-
Bretagne et l'IrlanJe, (ans l'Atlantique; la
Çorse, la Sardaigne et la Sicile, dans la
Méditerranée. Il y a six presqu'îles princi-
paes ; qui. sont: la Suède et la Norw'ge, le
Danemark, l' Espagne, le Portuga,, 1!-
talie, la Morée, et la Crimée.

Par quelles mers intérieures PEurope est-
elle baignée

Les mers intérieures sont la mer de Kara,
la mer Blanche, la mer Ba 1-q e merdu
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Nord, la mer d'Irlande, la Manche, la mer
Adriatique, l'Archipel ou mer Egée, la mer
de Marmara, la mer Noire, la mer d'Azof,
la mer Ccaspienne.

Quels sont les principaux fleuves de l'Eu-
rope et quels pays arrosent-ils.?

Les principaux fleuves sont: le Volga, la
Dwina, la Néva, le Dniester, le Dniéper,
l'Oural qui arrosert la Russie. La Tornéa
en Suède. Le Glomen en Norwège. La
Seine, la 'Loire et la Gironde, le Rhône, la
Saône, la Meuse et la Moselle qui arrosent
laTrance. Dans les îles Britanniques, la Ta-
mise, PHumber, la Tweed, et la Forth; la
Clide, la Mersey et la Severn. Le Shannon
est le principal cours deudePrlne

En Allemagne, le Niémen, la Vistule et
1Oder, l'Elbe, le Weser, PEms et le Rhin, ce
derniertraverse aussi la Hollande. Le Da-

nube arrose l'Alle.magne, 'Autriche, la Tur-
quie et le Russie. Le Guadiana, le Gua-
delquivir, le Tage, le Douro, l'Elbre, le
Minho, le Mondego arrosent l'Espagne et
le Portugal. Le PÔ, l'Arno et le Tibre ar-
rosent l'Italie. Les plus grands cours d'eau
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de.PlEuropeprennent leurs sources dans la
Suisse: le Rhin et le Rhône sont les plus
remarquables.

Indiquez les principales chaînes de Mon-
tagnes et leurs directions.

Les monts Ourdls et le Caucase sUparent
l'Europe de PAsie ; les Dofrines ou Alpes
Scandinaves, entre la Suède et la Norwège;
les Pyrénées, entre la France et l'Espagne;
les Alpes entre la France, lItalie el la Suisse;
les Apennins, qui traversent l'Italie ; les
Carpathes, en Autriche; les Balkans en
Turquie.

Quel est le gouvernement de la plupart
des Etats de l'Europe?

Les gouvernements européens sont, eri
général, monarchiques; la plupart . sont
tempérés, mais quelques-uns sont oppres-
sifs.

.Donnez les bornes, la capitale et- la po-
pulation des Etats du nord de l'Europe.

_Les Etats du Nord sont bornés au nord
par la mer Glaciale-; à lest, par les ronts
Ourals, la rivière Ourale et la mer Cespi-
ennle; au sud, par la Caucasie, la mer
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d'Azof, la mer Noire, la Turquie, la Bak
tique, PElbe, la Manche; à. l'ouest, par
l'Atlantique. St. Pétersbourg, capitale de
la Russie; la population 68,390,000; Co-
penhague, cap. du Danemark ; pop.
1,900,000. Stockholm, cap. de la Suède ;

pop. 4,159,000 ; Christiana, cap. de la
Norwége• pop. 1 ,712,000; Dublin, cap.de
l'Irlande ; pop. 5,403,000; Edimbourg cap.
de PEcosse; pop. 3,356,613; Londres, cap.
de l'Angleterre; pop. 22,704,108.

Donnez les bornes, la capitale et la po-
pulation des Etats du centre de l'Europe.

Ces Etats sont bornés au Nord parla
Manche, la mer du Nord, le Danemark et
la mer Bltique ; à l'est, par la -Russie et la
mer Noire; au sud-est, par le détrôit de
Cônstantinople, la mer de Marmara Pt le
détroit des Dardanelles ; au eud par la Tur-

1quie, la mer Adriatique, l'Italie, la Médi-
terranéé et l'Espagne;. à l'ouest-, par le golfe
de Gascogne et l'Atlantique. Paris,. cap. de
la France; pop. 36,592,000; La Haye, cap.
de la Hollande; pop. 3,700,000 ; Bruxelles
cap. de la Belgique; pop. 5,000,000; Berne



cap. de la Suisse; pop. 2,510,090; Berlià
cap.. de P'Allemagne ; pop. 40,110,000
Vienne, cap. de l'Autriche ; pop. 36,,900,000.

A-Donnez les bornes, la capitale et la popu-
lation des Etats du sud de l'Europe.

Ces Etasont bornés au Nord par legolfe
de Gascogne, les Pyrénées, la Suisse et
l'Autriche ; à 'Pest par la mer Noire; au
sud-est par le détroit de Constantinople,
la mer de Marmara, le d3troit des Darda-
nelles, la mer Méditerranée et le détroit de
Gibraltdr; à l'ouest, par l'Atlantique. Ma-
drid, cap. de l'Espagne; pop. 16,732,000;
Lis>onne ,cap. du Portugal; pop. 3,830,000;
Rome, cap. de 'italie ; pop. 26,251,000;
Rome est ausi cap. du monde chrétien et
la résidence de son chefN. S. P. le Pape;
population 240,000; Constantinople, cap.
de la Turquie; pop. 16,437,000i Athènes
cap. dp la Grèce; pop. 1,349,000.

De quelles îles se compose la Grande-
Bretagne ?

LeRoyaume--uni de la Grande-Bretagne
se compose de l'Angleterre, de l'Ecosse et
de l'Irlande".
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Donnez un aperçu 1° des manufactures,
2° du commerce de l'Anglererre ?

L'Angleterre est éminemment industri-
euse et commerçante; son industrie est sur-
tout remarquable par la variété et le
nombre de ses manufactures de draps, etxde flanelles, de crêpes, de bombasins, d'é-
toffes de laine et de soie ;,son commerce,
par ses vaisseaux, qui sillonnent toutes les
mers et remplissent tous les ports. Les ar-
ticles exportés sont des tissus de fil de toute
espèce, surtout de coton; des produits mé-
tallurgiques et autres; machines, métiers,
armes, couteaux, poteries.

Quelles sont les principales villes de l'An-
gleterre?

Lohdres capitale, Liverpool, Leeds
Manchester, Birmingham, Bristol, Ports-
mouth, Cantorbery, Oxford, Cambridge.

Quel est le climat et quelles sontes pro-
ductions de la France?

Le climat de la France est doux, agré-
able et salubre., Son sol est très-fertile: il
pioduit en abondance toutes les denrées
des zônes tempérées, surtdut le vin, lhuile
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et la soie dans le Sud le froment et autres
graminees dans le Nord; il. s'y fait une
grande quantité de sucre de betterave.

Quelles sont les principales villes dé la
France?

Paris capitale, Lyon, MarseBle, for-deaux, Rouen, Nantes, Toulouse, Lille.
Dans quelle contrée de l'Europe trouve-

t on le plus de- montagnes?
La Suisse est le pays le P )Utantagneux

de PEurope et qui offre des cènes très-pit-
toresques. Les montagnes sont couvertes
dte grandes étendues de glaces, appelées
glaciers; des masses énormes s'en détachent
de temps en temps et roulent au fond desvallées, entraînant tout sur leur passage et
Slétruisant des villages entiers.

Donnez les bornes et les divisoIbns de

L'-Asie est bornée au nord par la meGlaciale Arctique ; à 'est, parle Pacifique;
au sud, par la mer des Indes; à 'ouest, par
la mer Rouge, Pisthme de Suez, la Médi-
terranée, l'Archipel- le détroit des Darda
nelles, la merde Marmara le détroi* de

11



Constantinqple, la mer Noire, le Caucase,
la mer Caspienne, la rivière Ourale et les
Monts Ourals. Elle se divise en douze con-
trées principales: La Sibérie ou Russie
d'Asie, au nord; l'empire Chinois et le Ja-
pon, à l'est; lIndo-Chine, PHindoustan, le
Béloutchistan, la Perse et l'Arabie, au sud;
la Turquie d'Asie, la Transcaucasie, le Tur-
kestan ou Tartarie Indépendante .et I'Af-
ghanistan, à louest et au centre.

Où ttouve-t-on les principaux volcans?
Les- principaux volcans sont ceux de

Kamtchatka, des Kouriles et des iles-du
Japon.

Quelles sont les principales chaînes de
montagnes de l'Asie?

Les ionts Altaï au nord; les monts Be-
lours à ?ouest; les monts Kara-korour au
sud; les monts Kenteï à Pest. Les \monts
Ourals et le Caucase, les monts Himlaya,
les plus hauts de la terre et dont le plus
élevé a 26 mille pieds de hauteur; le
Taurus et les monts Libans.

Quels sont les principaux fleuves de
l'Asie et qùelles contrées arrosent-ils?



Les fleuves et les riviè es de l'Asie sont:
P'Obi, P'lénisseï et la Léna, qui arrosent la
Sibérie et se jettent dans la mer Glaciale
PAmour ou *,le Séghalien, qui se jette dans
la mer d'Ochotsk; le Hoa g-ho ou rivière
Jaune, et le Yang-Tsé-Kiang. ou rivière
Bleue qui arrosent la Chine, et se jettent,
le premier dans la, mer Jaune, et le second
dans la ruer Bleue'; le Mei-Yông ou rivière
de Cambodge qui se jette daný la mer de la
Chine'; le Mei-Nam, qui arroe le royaume
de Siai et se jette dans le. g9lfe de Siam;
lIraouaddy, composé de deux branches ori-
entales ou fleuve d'Ava, e- -POccidentale
ou fleuve de Pégn, qui arros 'empire des
Birmans, et se ,jette dans l golfe de Ben-
gale; le Bràmapouter, qui arrose le Thibet
et se jette dans le même golfe ; le \Gange
et l'Indus ou Sind, qui arrose Pl'r-
doustan; lun se jette dans le golfe de Ben-

gale, l'autre dans éelui d'Oman; l'Eu-
phrate et le Tigre, qui arrosent la Turquie.

Indiquez Pempire le plus populeux de
lAsie, ses bornes, sa capitale.

Aucune puissance sur la terre ne pos-
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la Sibérie ;. à l'est, par le Pacifique; au
sud, par 'Indo-Chine et Plindoustan ; à
l'ouest, par le Turkestan. La cap. estPékin,

indiquez les possessions anglaises en
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sòde un aussi grand nombre d'habitants qt
lempire Chinois. Il est borné att nord p
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Asie.
'a plus grande partie de llndoustan, les

côtes occidentales et le sud de lIndo-Chine,
la ville d'Aden, au sud de l'Arabie et plu-
sieurs îles sont sous la domination de PAn
gleterre.

.Quelleà sont les bornes et les divisions de
PAfrique ?

L'Afrique est bornée au nord par le dé-
troit de Gibraltar et la Méditerranée ; à l'est,
par Pisthme de Suez, la mer Rouge et la
mer des.Indes ; au sud, par le Grand-Océan;
à l'ouest, par l'Atlantique.

L'Afrique comprend 20 contrées princi-
pales qu'on peut classer en 6 régions: 10
Trois sur la mer Rouge ; lEgypte, la Nubie
et l'Abyssinie. 2° Quatre Etats qu'on ap-
pelle Etats Barbaresques, sur à Méditer-
ranée ; la régence de Tripoli, la régence de



Tunis; ces deux Etats relèvent de lEmpire
Ottoman; l'Algérie, colonie française,. et
l'ernpire du Maroc. 30 Six contrées sur l'At-
lantique :le Sahara, la Sénégambie, la
Guinée Supérieure, le Congo ou Guinée
Inférieure, 'Ovampie ou Cimbebasie et la
Hottentotie. 4° Un Etat sur l'Atlantique, et
sur la mer des Indes*: la colonie du Cap.
50 Quatre contrées sur la mer des Indes: la
Cafrérie, la Capitainerie générale de Mo-
zambique, le Zanguçbar et le Somâl. 6°
Deux contrées dans PIntérieur: la Nigritie
Septentrionale et la Nigritie Méridionale.

Citez les principales montagnes.
L'Atlas parcourb la Barbarie, de l'est à

ouest.. La chaîne des monis Lupata court
du nord au sud, parallèlement à la côte de
la mer des Indes; les montagnes de Kong
se dirigent, au centre, de lest à l'ouest.

Quel est le dEtroit qui sépare PAfrique
de l'Europe?

Le détroit de Gibraltar.
Où se-jette le Nil?
Dans la MéditerranLe.
Quel est Paspeci physique de l'A ique?
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Il y a en Afrique des contrées d'une fer-
tilité prodigieuse; mais ailleurs ce sont de
vastes déserts sablonneux et brûlés par le
soleil, tel est le grand désert de Sahara,
immense région stérile qui traverse le nord
de ce continent et occupe un quart de la
surface entière.

Qu'est-ce PrOéanie ?
L'Océan est composée de toutes les

les de P céan Pacifique. Elle est. des
cinq p ties du monde celle jui occupe
sur leglobe le plus grand espace; mais les
me/s qui séparent ses îles et ses archipels
s 'nt si nombreùses et si étendues, qu'après
'Europe elle est néanmôins celle qui. ren-

feirne le rryàins de terre.
En c 'bien de parties principales divi-

se t-or-l'Océanie?
L7?Océanie se divise en -trois parties: la

lIWdaisie, à P'ouest'; la Mélanésie, au sud-
/uest ; la Polynésie, à l'est.

La Malaisie renferme cinq groupes prin-
y cipaux: l'archipet de, la Sonde ; les groupes

des Bornéo et de Célèbes; l'archipel des
Mo luques 't l'archipel des' Philippines.-
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Les principales îles de la Sonde sont: Ja-
va, capitale; Batavia, Sumatra, à lest de
Java. La Mélanésie ou Australie peut se di-
viser en deux parties: 10 le continent Aus-
tral ou Nouvelle-Hollaúde'; 2° les îles, dont
les principales sont : la Tesmanie ou terre
de Diémen, la Papouasie ou Nouvelle-Gui-
née, la Nouvelle- Irlande, la Nouvelle-Bre-
tagne, l'archipel de Salomon ou Nouvelle-
Georgie, l'archipel des Nouvelles-Hébrides
ou du Saint-Esprit, la Nouvelle-Calédonie.
La Polynésie, située à l'est, est appelée,
pour ce motif; 1' Océanie Orientale. Elle
peut se diviser en trois-parties : la Polynésie
méridionale, au-dessous de- léquateur, la
Polynésie Septentrionale, au-dessus de l?éj-
quateur et la Micronésie.

La .ólynésie méridionale comprend: les f
îles Viti ou Fidji, la Nouvèlle-Zélande,

Sarchipel de Bogainville, les îles des Amis,
l'archipel de Taïti ou les îles de la Société,
les îles Basses, les îles Marquises.

La Polynésie Septentrionale ne renferme
qu'un seul archipel:les îles;Sandwich.

La Micronésie comprend: l'archipel de
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Magellan, les îles Mariannes ou des Lar-
rons,legrand archipel des Carolines, Par-
chipel de Gilbert, l'archipel d'Anson, et les
Sporades boréales, qui comprennent toutes
les îles répandues au nord de la Micronésie.

Donnez un aperçu du climat et des pro-
ductions de 'Océanie.

Les îles de l'Océanie joukssent en général
d'un climat chaud, mais tempéré par le
viisinage de la mer. Dans quelques-unef,
la nature a déploye toutes ses richesses,
dans quelques autres on trouve des plantes
et des animaux extraordinaires.

Ces îles produie ni abondamment le riz, le
maïs, la canne à sucre, le sorghole camphre,
la cannelle, le poivre, le café,.la muscade,
les clous de girofle, les bois odorants de san-
dal, les orangers.

Quelles sont les principales possessions
européennes en Océanie ?

Les possessions anglaises (Océanie An-
glaise, )comprennent le Continent Australi-
en Tesmanie etNouvelle-Zélande. P sses-
sions hollandaises (Océanie Holland ise.)
Les Indesnéerlandaisese composent 1°des
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îles méridionales de la Malaisie, Elles ont
une très-grande importance commerciale,
surtout Java, Banda et les Molpques, et font
pour plus de 100 millions de/ piastres d'é-
change avec la rmtropole, l'Angleterre, les
Indes et ,la Chine. Un gouverneur général
réside à Batavia.

2° De la partie méridionale de Surnatra.
3. De Bornéo, la deuxième île du globe

pour Pétendue. Elle est. divisée en plusi-
eurs états, dont les plus méridionaux sont
soumis' aux hollandais.

4° De Célèbes, qui est gouvernée par des
princes tributaires des1 Hôllandais. Expor-
tation de café, giroflÉ, tripangs et nids de
salangane (pour la Chine.)

Les Iles' Phiipines, (Océanie Espa-
gnole,) cessîles sont très-riches en niines.

L Luçon, exportation de sucre, de tabac et
cigares, de ordages, de peiles, 2° L'île Pa-
nay, la plus importante des Biscayas. 8°
L'île Mandanao. Les Espagnols possèdent.
aussi dans la Micronésie, les petites îles
Mariannes ou Ladrone.

Les Hollandais et les Espagnols possèdent
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presque toutes les îles Malaises, qu'ils gou-
yernent soit directement, soit par lintermé-
diaire de princes indigènes. 2° Les Portu-
gais ne conservent plus que la partie orien-
tale de Pîle Timor. 30 Les Anglais ont deux-
possessions dans Bornéo. Quelques parties
des Îles Sumatra, Mindanao, et les iles
Soulou sont indépendantes ou soumises à
des sultans arabes, chefs de pirat&s.

Que les sont les principales villes de
Australie. ?
Les villes principale s sont: Sidnêy, Mel

bourne, Adélaïde, Padang, Batavia, Ma
cassar, Boni et Manille.

Ê'
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CHAPITRE CINQUI lÈME

DE LA LITTERATURE.

Qu'est-ce que la Littérature ?
La Littérature est la science qui donne des
règles de composition et de saine critique
pour toutes les productions écrites de lest
prit humain. L'ensemble de ces productions
se nomme Belles-Lettres.

A quoi sert létude des Belles-Lettres ?
L'étude des Belles-Lettres sert à polir

l'esprit, à orner la mémoire, à épurer le
goût, à former le cœur et à développer
toutes les facultés intellectuelles.

Qu'est-ce que le style?
Le style, c'est-à-dire le langage, est l'ex-

pression de la pensée et du sentiment.
Quelle est la première condition pour bien

écrire ?
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La première .oudition pour bien crire,
es tre paifaitement maître de son SU-jet, cest-à-dire sa$voir en classer convena-blement toutes les parties, de manière à ce

e' bae raeste dans Pesprit, ni obscurité, ni

êCombieri k stye a-t-il de sortes de qua-

Deux, les qualités générales et-les qalités particulières.
Qu'appelle-t-on qualités générale du

style, et quelles sont-elles?

On appelle qualités générales cellesconstituant 'essence du style, sont par ce-a même invariables. Elle s
nomr .bre de hit .e sont -au

savoir: la clarté la
te,5 la propriéé 1 ·la -,él pure-

ta precision, le naturel lnoblesse, P'élgance et l'harmonie. 'Qu'est-ce que la clarté du style et dvient l'obscurité de laP 'ns ée
La clarté du style est une qualité quisaisir sur-le.champ et saris effort, la.pensee exprimée par· la parole. Elle estune suite nécessaire du plus ou noins'd'ordre qu'on sait· mettre dans ses idées;

i
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il faut commencer par se bien entendre soi-
même et l'on dev.jendra intelligible et clair

pour les autres. L'bscuriié de la pensée
vient; ou de ce qu'on ne comprend pas soi-
même ce qu'on veut dire, ou de ce qu'on
veut paraître-fin, délicat, profond, mystéri-
eux; on croit par là, imposer au vulgaire
souvent disposé à admirer ce qu'il n'en-
tend pas.

En quoi 'onsiste la puretélu sî le?
Qu'entend-on .par Barbarisme, par Solé-
cisme ?

La pureté du style qui contribue essen-
tiellement à la clarté, consiste dans la pro-
priété des termes et dans la régularité des
constructions. :On entend par Barbarisme
un mot étranger à la langue, ou un mot
pris dans un sens contraire à celui ii lui
est consa:ré, ou encore une réunion de
mots contraires à lusage. Le Solécisme est
ûne fauté contre les règles de la grammaire.

En quoi consiste la propriété dustyle ?
Y a-t-il, à proprement parler des synonymes?

La propriété consiste à rendre une idée
par le terme qui lui est propre Un terme
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propre rend l'idée toute entière ; un terme
peu propre ne la rend qu'à demi; un terme
impropre la dCfigure. Il n'y a pas, à propre-
ment parler, de synonymes dans une lan-
gue; cependant, il y a.des mots qui, dans
plusieurs circonstances, peuvent se prendre
indifféremment l'un pour l'autre, parce qu'ils
ont des rapprorts commans et que les nu-,
ances qui les séparent sont très-faiblefnais
chacun deux exprime une pensée pa.rticÏi-
lière que lui seul peut rendre exactement.

Qu'est-ce que la précision du style? En
quoi consiste le style prolixe?

La précision du style consiste à exprimer
la pensée avec le moins de termes qu'on
peut, et avec les terme^s les plus justes. Le
style prolixe ou diffus est lopposé du style
précis. Il consiste à dire peu avecJ>eaucoup
de paroles.

aE quoi consiste le naturel du style ?
Qu'est-ce. que l'affectation ?

Le naturel du style consiste à rendre une
idée, une.image, un sentimeît sans effort et
sans apprêt, comme s'ils s'étaient présentés
d'eux-mmes à Peoprit. L'affectation est le
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défaut opposé au -naturel, c'est un effort que
l'esprit fait au-dessus de sa matière ou dAe
ses forces.

Dans -quel cas y a-t-il affectation dans les
mots,- dans les pensées?

Il y a affectation d-ans les mots, lorsque,
pour dire des choses communes, ordinaires,
on.emploie un langage bizarre, entortillé et
tout à fait ridicule. Il y a affectation dans
les pensées,·lorsqu'on les exagère, qu'on les
pousse trop loin, ou qu'elles dégénèrent en
Jeux de mots.

En quoi consiste la noblesse du style?
La noblesse du style consiste à éviter les

idées populaires et les expressions basses ou
triviales.

Comment re eve-t-on un terme qui manque
de noblesse ?

On relève un terme qui manque de no-
blessé 1° par une habile préparation, 2° par
un contraste énergique, 3° par un terme plus
noble, 40 par des épithètes convenables.

Qu'est-ce que lharmonie ?
L'harmonie est une suite de sons destinés

soit à flatter loreille par leur douceur, soit
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à la chai mer par leur savante combinaison;
elle résulte nioins encore du choix des mots
que de leur heureux assemblage.

Qu'appelle-t-ôn qualités. particulières du
style ?

On appelle qualités particulières du style,
celles qui varient suivant la nature des ob-
Jets qu'on doit peindre, ou des sujets que
l'on traite.

Combien distingue-t-on de sortes de style?
Il y a trois sortes de style, savoir: le style

simple, le style tempéré et le style sublime.
Qu'est-ce qu'écrire simplement ?À quels su-

jets convient particulièrement le style simple?
Ecrire simplement, c'est penser, sentir et

dire précisément ce qu'il faut, sans donner
trop de vivacité à ses expressions, ni trop
de véhémence a'ses sentiments, ni trop d'é-
clat à ses pensées. Le style simple convient
particulièrement aux entretiens familiers,
aux récits de faits ordinaires, à la fable, à
léglogue, aux lettres, enfin, aux sujets, où
lon.se propose d'instruire.

Quelles sont les qualités propres au style

simple?
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Les qualités propres au style simple sont:
la simplicité, la concision et la naïveté.

En quoi'consiste Ja naïveté ?En combien
de sens le style naïfpeut-il se prendre dans
les ouvrages?

La naïveté du style consiste dans une ex-
trême sinp d'esprit ou de cour qui
se trahit à soit insu. Le style naïf, dans les
ouvrages, peut se prendre.en deux sens.
Un auteur est naïf lorsqu'il raêonte les
faits avec des circonstances minutieuses
mais qui donnent à son récit un air de vé-
ité propre à faire naître la confiance, puis

il est aussi naïf, lorsqu'il n'emploie que
l'imitation du naïf, mais e'est une imitation
plus piquante encore que la vérité même.

IJans quel éerivain trouve-t-on surtomt
l'imitation du naïf?

Dans La Fontaine.
Q'est-ce que lingénuité dans le style,?

'ingénuité dansJe style est une espece

de naîveté quine convient guère q eaux
narrations de Penfance.

Qu'est-ce quele style tempéré, et à uels
sujets convient-il particulièremént?
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Le' style tempéré tient le milieu entre le
style simhple et le style sublime. Plus riche

et plus nourri que le premier, il est moins
fort et moins élevé que le second. On l'ap-
pelle encore style fleuri, pai-ce qu'il fait
usage des·ornements d'éclat. Au style tem-
péré se rapportent les discouris apadémiques,
les compliments, les descriptions, les nar-
rations, Pépître en.vers,' la satire, le soinet,
en un mot, tous les sujets destinés à plaire.

Quelles sont les qualités propres au style
tempéré?

Les qualités qui lui conviennent parti-
culièrement sonti la richesse, la finesse, la
délicatesse et la grace.

Qu'est-ce que'le style sublime'? A quels
genres de compositions convient-il .

Le style sublime est celui où la gran-
deur des pensées, des images, des senti-
ments, répond, .par la justesse de l'expres-
sion, à la grandeur du sujet. Ce genre de
style ne convient gu'aux sujets élevésdra-
matiques ou pathétiques, en un miot, à tous
les sujets destinés à toucher.

Quelles sont les qualités qui convien-



nent au.style sublimeï
Les wialite s qui CiPPartie'nneý'nt au -,ý;ty)e

;sublimé,sont-: - énergie, la výýé4efUeaCtý, la
rnagn-ificence le pathélique., et le -subli rile
proprement (lit,

Combien, distingue-t-on de, .1«ýôrtes de sti-blim, e- ?
O*n Aist-ingué trois - sôrtes de ýsub1 . âbesle sui blirne. de pen s'ë(ý ent et d'i'tu a e.g..

Qu.est-c.,e que lesublirne d-im geLe. sublime d)ima luige- est cé ul peintde.,,grands, objet.i; -avec des couleurs si frap-
PaPtes, qilon estsai-si d'adràira«ti il.'

Quel le UiWerence y ýa+'î1 'e*t,;,. le'sýtyle;'sublira et le suLlime propr emen dit? Don-nez. un exemple.
Lie style Èublime- consistedan .'la-.gran-deur d su et9ý d 1ans a"noblesse et labeauté

de la- dicti sublimeprgpre.in,, t dit e..s't... Un.trýait.extraôrdinair )inattendu, qe ýifra 'Prsaisit ern-eut, transporte 1 âme neýse moiltre, uelqùefois. revêtù Qu de lle'X_
p re la., p us si le.- L'exe

,fera voir la., diffie'rence 1 eht. e su-



blime etýýle sfylei,-.sub lime-:

J'ai vù. Pimpie adérë -s'Ur la terre
Pàreif, au cèdre, il- cacýait dans les'ciéux
Son frbnt aùdacieny.;
Ilsemýlaitasohgr'é'gouvernerle;-tonne'rrè,"
Foulait aux pieds, ses ennemi s, vaincu . ,ý;
Je n'aifait que passeïr, il n'étaït dé

-.Les. cinq premie îs vers offre't des idées
grandes; elles appartiennexit au style su--
blime,'mais le.derhier quoique Vidée soit
grande par'elle-même, cëpendant-elle:-estlu' si' ple>rendue par des ý mots Ies,., S M s c est
donc dans ce cas, du su!'blim'e proprement
dit.

Dans *,*l cas le 4ublimc de sentiment a-
t-il lieu? >

Le - subli me de a lieu.-quand le
sentiment paralit ëtre presque,.an-dessu's de la
nature 'huràai* e t qu'i fait voir c1àüé, là7-
fâîblesýé de -11hümânité une constance
quelque" sorte divine.

En quoi èonsiste'.'lé ýýnêù-Iô isrhé.?
Le néecgisme 'ù o nâ i ý I e ýà emffloyèr eç4

mots nôuv.éàùk':et inùtiles' éS OuMurew
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bizarres et étrangères à la langue dont on se
sert.

Qu'appelle-t-on épithète et quel doit être
Pefièt de toute épithète ?

On appelle épithète un qualificatif sans
lequel l'idée principale serait suffisamment
rendue, mais qui. ajôute à la pensée de Pé-
légance ou de la force. L'effet de toute épi-
thète doit être d'ajouter àla peinture une
nuance, une beauté nouvelle.

Combien les mots peuvent-ils alvoir de
- seus dans le discours ?

Deux, le sens propre et le sens figuré.
Qu'est-ce que les figures ?
Les figures sont des manières de parler

qui, par l'usage ingénieux des mots, ou pàr
certains tours remarquables, ajoutent à la
pensée de la forée, de la noblesse ou de la
grâce.

Combien distingue-t-on de sortes defi-
gures?

Il y en a de deux sortes, les figures de
mois et les figures de penées.»

Qu'entend-on par tropes
Tropes x-ient d'un mot- grec qui signifie
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Ilgenle ';'Par conséquent iesý. figareçf Cles ' i is stp.-ýqui Onsiste*t dans un chan' ement dé
ifiCà 'on: se nomment tyopes.

es sont le& fi,ue guree de M. ois -ditesfi.
ammatîcàlesý?

ue

__fig
s gra rn-figure"' de mots ditellq'-

ahýs sont :_ peIIipeeý
pse et l'inversiori.
1. quoi c- 011&isteut les figures deý peýs.- éÏes?

figure& de. Pensées. cOnsistent'ýý dans
nsée . me-me, da n's -le' séatiment etýdansý

ne éý-han-ur dýesprit en sorte. qu,7all-es
Qhangeiýentýd*esýPas: quel que soft le

es.
l'est-ce

mnpo&itioný? Couibien
oseesont n é e êss i r eei* .. . poqr. y ré U ssir ?
Mposer, Cýest ra--1ý%5ernbLe-ir.. 1 1.

le&. e et le s pýéçée.Uteîàa.ns, un,
compo-l.qui -leur . C(>Uvienne. Tfflt

1.sIIppoýse -donc'.', dans' Pýsprit de -. I)ée-i-
roïs opératiSjsý. disti'ncte&-: 10 la
îe des' penkàee.. e:est >el* ý , . , qu'on appelle

on. deces -pen-rItibn; 2,01a classýificr,iti
Cest la dispôs-lion % .

amanière, de
imer, cl' st, 1,,,IocutiPr e é on.-:
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Qu'est-ce que la description ? Combien en
di4tingue-t-on de sortes ?

La.description est la peinturê animée des
objets :les couleurs qu'elle emploie doivent
être si vives, les traits si naturels, les ta-
bleaux si vivants quon n'entende plus, qu'on
ne lise plus, mais qu'on voie. Le devoir de'éciivain est de choisir dans Pintérêt du ta-
bleau,le point.de vue, le moment favorable,
les traits les plus intéressants et les détails
qui peuvent rendre les images plus sensibles
encore. On distingue cinq sortes de descrip-
tions: la chronographie, la topographie, la
prosographie,.'éthopée et l'hypotypose.

En quoi consiste la narration ? Combien
de qualités sont essentielles à la narration?

La napation est le récit d'un événement:
feint ou véritable. Les qualités qui con-
viennent à la narration. sont: la clarté, la
vraisemblance, la brièveté et Pintérêt.
Combien la- narration comprend-elle de

choses ?
La narràtion écmprend trois choses: l'in-

vention, la disposition et la manière d or-
ner les faits.
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Combien distingue-t-on d'espèces de nar-
rations?

Il y a quatre sortes de narrations: la
narxation historique, la narration fabuleuse
la narration mixte et la narration oratoire,

Qu'est-ce que le genre épistolaire?
Le genre épistolaire est celui qui tient

une sorte de milieu entre lesouvrages séri-
eux et ceux de simple amuserent.

Qu'entend-on par lettres? Quels doivent
etre les caractères de la lettre?

Les lettres ne sont autre chose qu'une.
conversation par écrit entre des personnes
absentes. Les principales qualités du style
epistolaire sont celles qui conviennent à la
conversation:la clarté, le naturel et les
convenances.

Faut-il écrire une lettre comme on parle?
C'est un précepte connu et souvent ré-

peté que: celui d'écrire comme on parle ;
mais il faut sIpposer qu'on parle bien. On
est même obligé de mieux parler dans
une lettre que dans. la conversation> parce
qu'on a le temps de choisir ses idées et ses
expressions et de leur dorner ui tour plu

.184
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agréable.
Quel doit être le style épistolaire ?
Il doit être simple, c'est le style qu'on

emploie ordinairement dans les lettres.
DanÈéquels écrivains trouvons-nous des

modèles de style épistolaire ?
Madame de Sévigné et Madame de Main-

tenon se sont le plus distinguées dans le
style épistolaire, viennent ensuite La Fon-
taine, Cicéron, Pline le jeune, Voiture et
Balzac.
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DE,,LA.-.,TENUE D'«Ê3',.LIVREg.

Qu1estý ce que -là Te.nue-deýs'Livre.s?
'TMÙ -est 11aft dé.n*»

è deà Livres 
rëgi

-trer' dans Ies, livres toutes-". -les'opérations
éo tciales, coùfèým'ment'à dësýý règles -

enseï, -Livre.>É-*?,-ý
w gne, la-Teùue desý

U t de fâire comaître
"IEIýtiè Il à-Péur * t-Hi e aù -

ses,ý -ainsi que ses, pronts et, ses"
es.-

En combien de parties se - divise-t;-elleý?
-a férë tenir, les

y, :déùjý -'man-'*,"' de livresAe
ira 19-1&impleIet.,en.partt double.

-pour.
âvres,

t le C

SIXIÈm
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Qa)est-ce qP Brouill' P
Lje Brou 1âýd. nl'est aùfre chose «

livre de ýnùtes rédigées san». soin
Mment se -ont les entrées dans le-Brouillar P'd.

Dans Ia -pratïq'pe, on ne, d'taille pgslés
achats d nans le Brouillard-; -il suffit d>en exý
Prim les 'valettt,e tôtalesý en renvqyaijt
chaque fois auxFactures, qui doi.vent ^ tËe
ýqolg.enseqi!ent coniservées.

en 'es- doivent.-elles, -Atre -aù
abirégé;,,

Les en' u Journal. doivent contenir,
tout, ce qui est necessaire-à leur pa.rfcl i te

Smpréhen.,ý---ion. Dans le pcas, Sune vre,
eeeffl-ai-re.,de dire -quandelle futfgite

a, qiýî, et qUelles-.. e élaient les,
Finalernent elles doivent tenir, ýs- air-

vendus' le prix-de chaque artiele. et Je,

-quelle PlaCe -Wéerivent Ie çý Fé.
jpQm-, et. é, idenèe-ýde e PeýSOn4esj, le-,,quan,

e u's
et celles

Dane -"q-Ùelques sýý dàte, ,est"
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placée au milieu dune figne 8eule..'*Danýi
dl'autres-,. il y' colonne' pécia le..

gauche-,pour la date*.Ïe au milieu & la-te, « st m ligne,.
le noin et la -place de sideftee èOnt p Fâ 6"
sùr,,,Ia,,.Iign Si a t ôt -lasùivante', -d'un ei
daté, és;tý Plac,ée dans une -coleimé spéciale,
a,.'%-'la:.gauche-- lë no: et,laý:réëidencé,.W.écn*vènt
snýt 1a -Méme- Le ném dela. P1aèeý1) ýdù
mois et de Iîànn'e se -placent auhaut- éla

ýPage-. Les sommes -dues -on -cèllësque,,11on.
oit 8 écilvent dans une colônneýspié,ciâle- à

êtee -que le.J-ôuiù-al.p
Lé --.kuràd. est le livre' fondamental de'là*

Teitue. Lt*vres..- élest -c''lu-i dan- leqùéi
jourpar jSIr -1oùtés le$, operàti-ons

qU ê
Ai. 1- ý Plüs. 0, ý -, ý1 .8

aù-,--siýle vre e lmpor-",Éqùé ki seul - tout
taùtýj ppi renferme, ce., qui

sert a faire -connaitre au.marchand.-sà vý'ën"'-
ý-,,iiiîah1e ý,-iitua-tFôü dàs lé.c'o'rA#i.erce.'

f-oùtýeRés au âl, ùîé

lé du ili

éütië lé 3 ô 1
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vant servir que.p u e o et exg o»
d'ordre et de netteté quçePrrir

Puquoi est-il rmieux de, -simîIelsentrées. du- Brouillar fiue lesnal
CMme tous.les détails ýse IrouventdnleBrouillàrd, il seri t t fitnntilede

,,esPore au journal, dont, la -eieutiltest de -décide r. le,:débit et lecéi por

Est-ilf -'esj~ de faie 'l'addition ýdechq page du Brouilard et du journalOiet.le tota du Brouillard doit balneaIvec .le total du Joural C-Nopas le.mn-tant de chaque paemo~s e4otn. 
~toutes les pages),.,Quand un copeal été ré, d rut

lar d u r nal, qu l !oen a-t -on plouf e.roeraPage duB4rouiIrd d'où ce -ompteété tiré, et a uÎg j la p a e dtju n l ù i
aété,pré
-Le'Brouillar<d leornlConti enù àlaucheune Colneapéeclned

a atéport du.erUILr, 
u

.1-90 %"



191

là'ý.'ême ligný du . nom de. la personne, «On

Place dans la colo n-né, à gauche, la page«.d a
joun'e et dans le joumial, ''on lace dans la
col e spýý'èia'le SýUrla'm^meli, e le P
nom de. la pierionné la.,pa du ai ilard.

Qglest-ce,* que lè'Gr'a'n*d-Livre
'te Gýraùd-Lt*v'rë- est- un registre 'dan;' leý-
on',ïlnsc*rit, sur . deux pages en reaard

et mlàïqýýe- d' ineme éhiffre, toutes es
sommes qiýî concemént.ý-un même-compte.

,La, page gaaçhýý.» désignée par le M'ot'Doit,nfi les Débîf,ý etré e rme
-pagè%:.drôite.".,fflrquee a. voir, iri

'du Clredit.Les noms des comptes.
ffiq îe6èi-ix

..Ouverts dans ce--tivr' d«ivent'etre écrité' en,
éaracfëyes.'derrn-gros, et placés ent-fe le'$.

mots Doit et.4Avoir..
Sn 'i entrée WG nd-ýLîvre, ilfe-

rent-èlks eellës-'du' ournai et utrouit,-
'e * de' 'd

diiý'*JOUrnàl efdn'Bio llîî id
ta: 'dIf du-Gràiïd"M.

se font en détail, ùd7is quýe c es.

Les. entrées se* fbntýell-ée aùý*ýGrân, -ýL'Vre,
toqig S l'Ours.. tout. s-..Ies semaine SI -
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Iplement *une fois par mois?
Il est important de ne pas négliger de

faire le report du Journal au Grand-Livre,
à cause de la nécessité où 'on peut se trou-
ver quelquefois;de solder les comptes de per-
sonnes qui, désirant payer à un temps donné,
ne sauraient attendre que cette ôpération
fût faite. Ainsi le marchand-doit, s'il lui est
possible, faire ce report tous les jours, ou au
moins toutes. les semaines.

De quel côté dt grand-Livre entre-t-on
les. sommes dues et celles qui sont reçues ?

Toute, les sommes reçues se mettent du
côté du crédit, et celles qui sont dues du
côté du Débit.

Les comnptes une fois portés dans le
Grand-Livre,. peut-on retrouver la page du
JournaL d'où on les a tirés?.

Oui, aisément. La première colonne du
ôtédroit.du Crédit et du Débit. doit con-

tenirja. page du Journal. ., -

Comment s pendx pour donner un
compte en çétail ?

Pour doner, les corn e er dt il
faut d'abo,d retourir au Gand- Livre, ou
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Pen sur le mêinefolia tïat ce 'ui a
été reçu'. ou foùmi par ces comptes,, mais

qm n'y est.é-xprliin"é* que pix 4a daté7, a.
iure de 'Ilopèràïion -et le totaf; ensuite, 1 on
extrait du Jourila 13, aux diffé'en- tesp'ages in-

-,diquées', par le,,.,,,chiffrç quiprécéde chaque
;sotnrn.eportée dansle Gran(I-Li're, tous les

:àrficles'dés coffipteÉ que7 l'on' veut 'do-nner.
Q'lest-ce'*que IIIndex ou Re ertoire et a

.quoi sert-il?._
On'a peffle tïde.-ë ou Ré tre

P perto un,
hier''' alernent de forme oblongùe dontý'.9
chaqu'e*,Pagç est ruarquèe, à la màrgedroite-,
d'une delà lé.ttres de i7al' habet, * de ..mam-.
-ère a présenter,, lorsqu'ü est fé ir é .toutes
es lettres'dans lordre alphabétique.- 'On

e*r, Olt dans ce. aahýeý tous. ès noms de-
comptes'' du -Grâ nd-üv**reý avec leui- fôlï0

et aux pa aýqu d Iaxbspectifý ges m ëes e
ttre qui ocs mère de ieursý-

e Pm a- lapté ïï

st-ee'qup le. Livre'de- Billets?-
]L. 4vr est uùýý régis re-, cm

f oetieiît do delou les billet's'""q-u'e on
gel que '40

-:'7 _7777ý7ý

OMM du
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à ses Oréanciers, en y inscrivant soigneu-
sement, dans des colonnes disposées à cet
effet, toutes les particularités qu'exige l'in-
portance des engagements qu'ils com-
portent. Ces particularités sont, au moins,
le numéro du billet, la date, les noms 'du

E-- souscripteur, de Pendosseur, de celui à qui
il est payable, ainsi que le terme, -Péché-
ance, le montant 'et le paiement.

Est-il d'un grand secours au marchand
Dans un commerce étendu, il devient

presqu'aussi indispensable que le Journal
et -le Grand-Livre.

Qu'est-ce que le Livre de Factures?
Ce Livre tire son nom des comptes que

l'on appelle Factures, et ressemble auJour-
nal par le format et par la disposition des
lignes.

Quelles entrées y fait-on?
Dans le livre de Factures, le marchand

copie littéralement tous ses comptes d'achat,
._payés ou non à la marge desqels il joute

quils sont réglés par billets, par argent
comptant ou detputeautre manière.

Est-il nécessaire d'ayoirun Livre d'Envoi
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él d'e quelle utilité. est-il
Quoiqu'il -ne, Soit p..Ls alecessai rel -le Livre

d)euvo . i est si utile -que les marchands 'e
-ýserveaL ordinairement., Il conticut le é0vapLe

del»à tes les - iita'chàndi>-es.'4ui -ont
ëdté eneoyoes-et toutes ks- inforrnations -im-

Qu'est-ýc'e que le- livre de- quelles
ees- ait-où ;è-

On.. appelle Livre de Caisse u*.Tég7stre
d- la-uicàifàe maîàiëreque.ie,-.&ýand-

-- ivi-e'* 'e.t dans lequefos instri4. zýur.deîïx

,pKgèýý eR. - régard", Ies ýsomrÙes reçues et. les
1i3ôÎÙÉnesý payées par:W maîchand., La:.,,Ipage

,ga ýrenfei,ýme, li- Lýébit-,,.du
e* -c1ý'

âge re.

dé -ü ég
naître* l'état* de la ýýcela omaid--

ditio 'une- les som mès du Débitet éelles, -du
Crédit séparément, et* la différence entre cee

-deux' sommes fâit conneître'la baJanèe d'lar-,
gent'que le m'a' réhand doit avoir en sa pos-

session-.
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Conmment le marchand peut-il voir lPétatde ses aflàires?
En faisant Pinventaire général.
Qu'est-ce que lInventaire ?
Cet Inventaire, -autrement dit bilan, nese fait que par la balance générale, ainsinommée, parceque pour 'obtenir, on ba-ance généralement tous les comptes.

peut-on déterminer à laide de l'in-ventaire?
C'est une opération indispensable dansla tenue desliS.hyre 1 --s, qui a pour.pbjet ; 10 defaire connaître la:perte ou le profit de chaqueannée; 2°.de déterminérd'après les livre

actif et le passif du marchaud' Sjd fourmrc ,es deuxrdnr Ses. deuxdermiers comptes, l'actif et le
passif, pour former les deux articles d'unnouveau Journal, au commencement de

-'chaque année, où le marchand doit clore
tous ses comptes.

i
y
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CHAPITRE SEPTIÈME

DE L'ALGEBRE

Qu'est-ce que l'Algèbre?
L'Algèbre est une méthode générale de compu-

tation, dans laquelle un nombre, une quantité et
leurs différentes relations, sont exprimés au moyen
de lettres et de signes. On emploie pour cela les
lettres de l'Alphabet et ·les signes usités dans
l'Arithmétique.

Pourquoi remplace-t-on les nombres et les
qiantités par des lettres ?

C'est pour:abréger le calcul; les nombres )tant
indiqués par.des signes, on ne doit les réaliser
qu'à la fin de l'opération, ce qui facilite les cal-

u1s intermédiaires; de cette manière, on rend
pratiubles d'immenses opérations commerciales.

Quels sont les signes algébriques et comment
Ss'énocent-ils?

Les signes algébriques sont le p ignes usités
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dlans VAith'uétique, toutefois le "Signe de lat n,-,
ti.p!icatiort est -souvent sous-entendu ou, remplacé,
par.un point' alsi: a multiplié, par b s'exprimae
aus"si a.:b oua&

Qu' est-ce qu'un- oefficient e-t qu'appelle-t-ou»

le nobre de fois que les qUanDtité 'doivent
ê tre prises, comme' S fois ai' 3 fois.b, ezt indic1u6
P p ùi n chiffre.placé,devn enxnbre«; ce chiffre,
estý appelé coefficient:' Puis, lorsqtUe lettre entre
plusieurs fois -comme facteu'r dans "un -produit, ou

l'niUe par, un. nombre plaecé , droite de cette,

lettre et' unl peu plu-bautý, ainsi: .au lieu'd'écrire
san a~ o,%. écrit a-3 ce chfr3 estappelé expo-

Faites voir la différenc n la similitude qu'il

Soit «x =4,alors2à 8 z

ornt une puissance exaecte, et. qui, par-oenséquent,
oent une, ratine exacte, et par, epposition,i -on -ap.
pelle Irfltk , dniles, celles qui' n'nt pas -de Puis-
sances exactes, ainsi t7 81 est une quantité rati-

onnlleet 1 si irrationnelle.
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Qu'est ce qu'une quantité positive et qu'appelle.

t-on quantité négative ?
Les quantités précédées du signe plus sont po-

sitives; celles qii n'ont pas.de signes sont regar-
dées aussi comme positives ou ayant le signe plus,
sous-entendu. Les quantités précédées du signe
moins sont négatives.

Qu'est-ce qu'un monome, un binome et un poly-
nome ?

Un terme seul est u monome, et. plusieurs
termes réunis forment un \olynome. Un polynome
de trois termes s'appelle rinome, et un polynome
de deux termes s'appelle iome.

4Comment se fait l'addi ion algébrique?
L'addition algébriqtfe ýe fait en réunissant en-

semble plusieurs quantités\de même espèce, unies
par les mêmes signes, et e y joignant les quan-
titis dissemblables par leu's signes respectifs.

Comment se fait la sous raction algébriguM'
On change le signe des \quantités à soustiàire,

puis on opère comme dans l'addition,
Comment se fait la multiplication des monomes?

Multipliez les signes, puis les coefficients
des facteurs pour former le coeficient ditproduit,
ensuite, écrivez les lettres dont ils sont composé,

la spite l'une de l'autre par ordre alphabétique,
yut soin dadditouner les exposauts si la même

-4



-- )ettre se t7ruve dans Ibsde'uxý'facteurs..
'ÇýOmmenýt se-fait -la in Mnmultiplicatii des -pclyý-.

nomes Y
quand. Iesý deux facteurs. gont des qu4ntités

faut nmitiplier chaque. terme du
Inulti]4ieand terme du multipiicateuien ayant soin. e..-placer, les uantités

q. semblables
Fune.. sous,*. Palitre, la somme ýe tous -les tèrn)ecz.,
sér& le -p.rod' it..-ýd andé

Qùèlle* est la règle des signes -du la multi' li-,-p

Lorsq lés quantités à. multiplier ont'. des
signes i§emblablés - -le signe Au Ûit'1 ., 1', ' produ sera les-
et si l - ý -,;, - 1 P '?eurs Sjgnesý sont dissemblabjesï le, s' e dùOM

se,-fait lwdIvision'des-monoines.?
Divlséz d 4bord * W, coeflicient -c.-du di.vicien lear le coefficient dil" divî seu'jý,'puis écrivez -au

quotient lés' lettres- qui ne soàt, pas communes
aU.,J4îýideùde et- au - diviseur; ainsi ap .. divisêý par

7_ al-.'=Jpý; si la mêm'e lettre, .-,;e trouýve au dividende'
et au divits'eur a-vec des exposants di&re ntél alorS99, faut stir auu aise xposant de ce86 Pe' tte* lettre
viseurde-«'ene-ýrPosant aù diVI endé.

est valeut de,'a- et de,'a
'lettireý,'ýàffeýtée*. de. l'exp
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présente l'unité, c'est-à-dire qu'on aura toipjours
a 0 = 1. Toute lettre affectée d'un exposant né-
gatif représente une fraction, dont le numérateur
est l'unité et qui a pour dénominateur cette

1
même lettre avec.son exposant an.

Comment se fait la division des polynomes ?
On ordonne le dividende et-le diviseur par rap-

port à une même lettre, les disposant de manière
que la lettre par .rapport à laquelle on ordonne se
trouve gu premier terme avec son plus grand expo-
sant nsuite, cherchez combien de fois le premier
terme du diviseur est contenu dans le premier
terme du dividende, et écrivez le résultat au quo-
tient; multipliez chaque terme d diviseur par
cette quantité, et écrivez le.produit sous les termes
correspondants au dividende, faites-en la soustrac-
tion, et au reste, abaissez autant de 4ermes qu'il
en faudra pour que les termes du dividende soient

-en égale nombre à ceqx du diviseur; continuez
jusqu'à ce que tous les termes du dividende soient
abaissés, comme en arithmétique.

Quelle est la règle des signes dans la division,?
La règle dessignsest celle-ci: le quotiet doit
avo1r plus lorsque les signes sont semblables au

n e au iviseur, et moins si es signes dù
iende et du d eur sont dissemblable



Les ûactions -algébn''ues présentent-elles, quel.-
qués cas pafticuliers'?

Les rèà-Ies qui se -rapportent, aux fractions al-g 'b9 'ri- « sont'les mémésques que celles usitées dans
l'a'rithm.étique.

Comment, obtient-on un.epuissanceq . uelconqu'e'-
d u-ne quaÛtité monome entière pu fractionna e ?

obt.ient.une p . u ï.ssance -quelconque d'une
quantité a-r la n«iultiPlÏcijiion-.de-.cette quantitépar élle- (ý_% bre de àý.m ýýmeý jus-qjý". ce flue le nom es
f êteurs éo-ale le,'no- mbr' d'unité de l'indice de'lap sàuee dowéuis ee

Quel le'aqt -la règle des signes
-uand'.ý,leà- deLtxý'tèn7àes ont le

as les termes de Ea puissance seront
j)lus; si le cnhd terme d'un binome-est négýtifj

ý'tM.s es terr4 &impairs, comptés e1agau
che seront et S les t(.rriies. pairs iigati les(p Jl fauf o&server que ppssaùces pair.eg

sont po!4 ýives les puissances iinFaires n égàtïves.
Comm'ent -ob t i ê ni t où le carré Wün binomen P, lynom,d7u . 0 e engën

La. carié d *'n b i o'm e p ýb êo .
du, prew iër- terme a.. dèja, racine, u s 1 e d 0- ü'bprodýh dw premier fila.pýLr,. le second.ôu 2, en-carré b.ï sýeûO -ferme,,,du n'd b âe là racineý'mul.ti-

lïéev 'ýb.tien«t -les ..Pmssan''eeE;':, 4ei )Ijiioîné-s



.2031. /
par la- simplé applièation de.la règle de. la multi-,
-Plicatioa coûiplexe.

Émployez la formule U2 plus 2 ab."plus'b2pQu r
ýIever au -carréj n

a quantité...
a -+
a

2 ab
+ ab' b2

2a 92 ab= ýb2, -carré.
Comment extràit on la incine e.irréed'unpoly-ý

none
On- ordonne la qù,,,lnt.i.té - propoý'-6,,% par rapport

à une let ' tre;. on- c ' herehe la r,,te,ne carré du p'emi*er0 n'» lélève -au
termia, puis o c-irré.,'et> ouleqcustÉa.it,

dwpremierterme,,'*,ens«tiite -on double la racine et
-on" -avieffl le. s'écon'd -terme. Par ce,.d:vismur et'on.

p(ïse.le- -q « tient à la racine.
par lé quotieht,ý puis (Yii-ajouteau pro-

duit le carré -de ýe qrot-ient pour soustraire-,, -le -
toul"'. du,. reste., On ceritinùe de niéme, -ç.pý.:-prenant

î-ýi Ae -ýd-oubIe d',"la 'r*
pour di. sý,,ur 0 acine

extrait. on - la raciiie' cam ýe; d!u

TT-ne racine -au,
'Visantsoir. indi SII D0sýI
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S ble, par l'indice de. la racine.

D UComment obtient-on le, cube d'un binome etd'unp olynome en général ?
nobient lecube d'une quantité en multiplant cette quantité 'deux fois par elle-mjine
ntend-on par égalité, identité, équation ?

une valeur.qelconque peut y être substituéeaS détruire égalité des deux membres et_équation c'est le. ebee
équationuc'uattiérappor t d égalité qui se> trouveetedeux, quantités.

'st-ce que linconnue, la racine, le dégréd'une -équation ?L'inconnue est la quantité qui n'est pas déter-minée et que lon représente ordinairement par x
a racine est la quantité qui -sert à -former laPuissance de linconnue ou des quantités multi-pliées. Le degré de l'équation s'estime. parus-haut exposant des inconnues dans -un m eterme.-

esProuvez qu'on peut, sans changer la valeurdes Inconnues, augmenter oü. diminuer d'unmême quantité les deux membres d'une équationSi une quantité égale t ue une quan
Etité.égale ousi elle ci s osrde ls'smeon les restes seront égaux.

Quelle est la règle de la transposition de
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termes-?

Elle Consiste à amener les. termes inconnus
dans un membre. de, l'équàtion,,'et-leg termes con-
nus dans l'Aàtrýe, en changeant jes' s des
quantités transettées.

Prouvez ïu'on peut, sans, changer la valeur
&S inconnues, mý1tiplier ou diviser 'Par uù,e-
méme'q u>à"ntité,.Ies deux,'-Éaem'bres d'uné équati-.on pourvti.,qge cette utité àqua soit ind4pendante,
des incomiues,

Ex.- L. So'it-'=

Multipliez chaquç nombre* de l'équation ý3*-ýpar
.-Slorw puisque la *ulti 'licatioù: ... d.e.'la, -fractionP.
M

par-3 ne ait.qýié détruire'lé'dénominatýùren
3
laismt xpour produit nous avops

niultiplié par 3.. = 180".
ùëlle- est'ela' règle pour faire diÈpàraiýreý lës

dénommateursý?ý.
on -"peüý- 4égager, une ýqùàtkn deý-fiiiîetiôùgen

t àuecemvemeýt -éhacùwedeý'É' W'miembrés
parIes mm, un S.

ýýýHe-êst Iîrêgýê -pour - iréwù&e une ëàùâgën
;deï#ë-ýà, *.ne,.= Snnue
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Dans l'application dés rè(.Ples,,t la ,,(.1 lion dea
éqiiati simple néi

p es., en .gé -al ne renferman t
qu"uneseul 'i è i, e' iles a' P' r 0 P Ô s d' 0 b à e È v* e r
la méthode su'ivan fe- 'D e g àgg e É l'équation' des

fra0tJ'.OLS, wisembler. leà quantités in'co«n'nues dans
............ 'Èmbredel"qti-.ttionetl(,,.È.connuesdte ýTitatre

trouver la"Valeur de l'inconnue en divisan êhaquu
membred, par son oùefficient.'En quoi consiste l'a m re

éthode'pour résoiià deux
équations ditprem idegi à. deu'

îe -6 X Iticotinueb-'*?'
La méthode a. suivre est celle de l'élimination quiý

consiste à com. biner les'quantités données de ma-
-'d-barras*ser d'une quantité inconnue

mère a, les ti.
afin d'en ý&-èt»r une nouvelle équatiun, renfer-

î maut"ùùé,siliýïle inconnue.
Quellediedrence y a7 r s

ent'e les méthode d'é-
ïn par comparaison par suinaiions bstitutioù, par.
Par-, comparaltsoit, il.faut tr*ou,' r Te

ve -de la lèq quantité
ýqgtiÔn 'la. -valeur" deý lu qui t..être

é1blinée. en termes de l'autre quantitë inconnue
leu pqur.I-a même,,quan-,

,et,trouver une, autrge va r
ja .,et. pý.

é 2-ème.,
ité entre ce x-

gai S-deu ' Valeurs.-,par
ýsé , deVine'onnueuier dý, iýý P8,1aygleU

et -su'bstituer. U l:u iuata
yale 1 r tre 41 ion

'ui"dès lors ne renfermeraplus qu'une- seule incon.-

ý7.
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nue; par réduction multiplier la 1ère. équation
parle coefficient d'x dans la seconde équation, et
multiplier ensuite la 2ème. équation par le coeffi-
cient de l'x de la 1ère., puis additionner les signes
s'ils sont dissemblables, et les soustraire s'ils sont
semblables.

'Quelle est la règle ·à suivre pour résoudre un
nombre quelconque d'équatioins du 1er. degré
entre un mêiMe nombre diticoinues?

Pour la solution des équations renfermant deux
ou plus de quantités inconnues, il faut qu'il y ait
autant d'équations indépendantes qu'il. y a de
quantités inconnues.



I
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a PITRE .UUITIEME

DE LA GEOMETRIE.

Donnez la définition de la Géométrie, de la
ligne, du point et des différentes espèces de lignes.

La Géométrie est une science qui a pour ob-
jet la mesure de l'étendue, et l'étude de ses pro'
priétés.

Une ligne est une longueur sans largeur ni
épaisseur; on la définit encore, une trace indiquant
le passage d'au. point à un autre.

On appelle point, l'extrémité d'une ligne. Le
point géométrique n'â donc aucune étendue; on
l'exprime par un point sensible.

On appelle -point d'intersection le point com-
mun à deux lignes qui se rencontrent.

Une ligne droite est le pluscourt chemin d'un
point àlun santre.

Ue ligne brisée est, une ligne composéd

plusieurslignes'droitès
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conférence; par extension, on donne quelquefois
We nom de cercle à la circonférence même,

La circonférence se divise en 360 parties,
qu'on applle degrés, le degré en 60 minutes, la
minute en 60 secondes, etc.

Qu'appelle-t-on rayon, diamètre, corde, flèche,
sécante et tangente

Le rayon est une droite menée du centre à la
circonférence.

Le diamètre est une droite qui, passant par le
centre, se termine, de part et d'autre, à la circori-
férence.

La corde est une droite qui joint les deux ex-
trémités d'un arc.

L&èch est une droite ui joint le milieu d'un
arc a ilieude la ourde qui le sous-tend.

La sante est une droite qui coupe l circon-
férence et se prolonge 4u delà dit cerel,

210
Une ligne courbe est une ligne qui n'est ni

droite ni composée de lignes droites.
Donnez la définition de la circonférence, de la

surface d'un cercle, et e: combien de degrés se
divise la circonférence.

Une circonférence, ou ligne circulaire, est une
ligne courbe dont tous les points sont également
éloignés d'un point intérieur qu'on nomme centre,

Le cercle est la superficie renfermée par la cir-

110 Ni 44ý "Ma
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La tangente est une ligne droite qui n'a qu'un

oint.de commun avec la circonférence.
Qu'appelle-t-on angle eu général, angle droit,

aigu, obtus, bissectrice ?
Un angle est l'ouverture plus on moins grande

de deux ligaes qui se rencontrent en un point
appelé soxöretd l'angle.

On appelle;angle droit, un angle qui a pour
mesure SOTo!de quart de la circonférence, angle
aigu-un angle 4 amoins de 9 0 , et ang!e obtus
un angle qui a plus'de 90°.

On appelle bissectrice d'un angle, ou simiple-
ment bissectrice, la droite qui divise un angle en
deux parties égales.

Qu'appelle-t-on angles adjacents, complémen
et supplément d'un angle, angles opposés au -som-
met?

On appelle adjacents les deux angles qui sont
formés du même côté d'une droite rencontrée par
une autre.

On appelle complément d'un angle aigu, un se-
cond angle aigu qui, ajouté au premier, donne
pour somme un angle droit.

On appelle supplément d'un angle quelconque
un seond ange qui, .ajouté au premier, donne

õn somme deux angles droits.
Ou appelle agIes· opposés par le sommet deux
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La somme .de deux angles adjacents est égale
à deux angles droits.

La somme de tous les angles que l'on peut for-
mer d'un même côté d'une droite, en leur don-
nant pour sommet commun un même. point de
cette droite,'est égale.à deux angles droits.

Deux angles opposés par le sommet sont égaux
entre eux.

Qu'appelle-t on angle au centre, angle inscrit,
angle du segment.

On appelle angle au centre, celui qui a son som -
met au centre du cercle, et pour côtés deux rayons.

On appelle angle inscrit. tout angle qui a son

sommet sur une circonférence, et dont les côtés
sont des cordes.

On appelle angle du segment tout angle dont le
sommet. est sur la circonférence, et dont les côtés
sont une corde et une tangente.

Donnez la mesure de l'angle au centre; de langle

4 - inascri avee démens ration et de 1'5angle4 e~
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angles qui ont pour sommet commun le point
d'intersection de deux droites, et qui sont situés
des deux côtés de chaqüe droite, leurs ouvertures
étant dirigées dans un sens opposé.

Quelle est la -valeur de la somme de deux angles
adjacents, de tous les angles situés du même côté
d'une droite'des angles opposés au sommet?
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ment (Voir Géométrie, page 33.)
Qu'appelle-t-on ligne perpendiculaire, oblique

verticale et horizontale ?

Une perpendiculaire est une ligne droite .qui,
tombant sur une autre, ne penche ni vers un côté
ni vers l'autre de cette même ligne. On la définit
encore.: une droite qui en rencontre une autre en
faisanit deux angles adjacents qui sont égaux cha-
cun à un -angle droit.

Une ligne oblique est une droite qui penche plus
vers un côté d'une droite donnée que vers l'autre.
On la définit encore; une ligne droite qui en ren-
contre une autre en faisant deux angles adjacents
inégaux.

Une ligne verticale est une droite qui suit la
direction d'un fil à plomb.

Une ligne horizontafe est une droite ui est di-
rigée dans le sens de l'horizon ou qui suit le niveau
de l'eau dormante. Elle est perpendiculaire à la
ligne verticale.

Donnez la manière d'élever une perpendiculaire
(Voir Géométrie, page 28, N' 88.)

Qu'appelle-t-on lignes parallèles, sécantes ? Don-
nez la manière de diviser une ligne droite en un

ýnombe quelconque de parties. (Voir Géométrie,
pae 36, N°33. )
YQukyppele-toi surface eu général, surface
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courbe, surface concave, surface convexe
On appelle surface toute étenduequi a longueur

et largeur sans hauteur ou épaisseur.
Une surface courbe est une surface qui n'est

ni plane ni composée de surfaces planes,
Une surface concae est la surface intérieure

d'un objet ereux, comme l'intérieur d'un timbre.
Une surface convexe. est la surface extérieure

'~ 'L '

u un objet relevé en bosse, comme lexterieur.u un
timbre.

Qu'est-ce qu'un triangle ? Qu'appelle-t-on côtés
d'un triangle? Combien y a-t-il de sortes de tri-
angles ? Qu'est-ce que la hauteur et la base d'un
triangle ?

Un triangle est un espace renfermé entre trois
lignes qui se joignent deux à deux.

On appelle côtés d'un triangle chacune des
droites qui limitent ce triangle.

-On distingue trois sortes de triangles par rap-
rt àleurs côtés: le triangle équilatéral, le tri-

ngle isocèle, et le triangle scalène.
On distingue trois sortes de triangles par rap-

port à leurs angles: le triangle rectangle, le tri-
angle acutangle et le triangle obtusangle.,

La hauteur d'un triangle est la perpendicUlaire
abaissée, de l'un quelconque de ses angles, sur le
côté opposé qu'on prolonge, si cela est nécessar9.

r,



La base d'un triangle est le côté sur lequel le
triangle semble appuyé, ou, en d'autres termes,
celui sur lequel tombe perpendiculairement la
hauteur.

Prouvez-nous que la somme des trois angles
d'un triangle est égale à deux angles droits ?
(Voir Géométrie, page 46, N° 183.)

Prouvez que d9ns un triangle, les angles égaux
sont toujours opposés à des côtés- égaux; (Voir
Géométrie, page 47, N° 187.)

Qu'appelle-t on quadrilatères ? Combien y a-t-il
de sortes de quadrilàtères?

On appelle quadrilatères tôutes les figures planes
terminées par quatre lignes droites.

Les quadrilatères ayant un nom particulier
sont : le parallélogramme, le carré, le rectangle,
le rhombe ou losange, et le trapèze.

Qu'est-ce que la hauteur et la diagonale d'un
quadrilatère (Voir Géométrie page 52.)

Qu'appelle-t-on polygone régulier, polygone ir-
régulier, inscrit et circonscrit, centre, rayon,.apo-
thème et angle du centre d'un polygone régulier?

Un polygone régulier est un polygone qui est
en même temps équilatéral et équiangle, c'est-à-
dire, qui a tous ses côtés et tous ses angles égaux.

Un polygone irrégulier est un polygone qui n'a

pas sçs côtés et ses angles égaux.

215
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Un polygone inscrit à un cercle est un polygone

dont tous les sommets se trouvent sur la cireon-.
f érence, ou dont les côtés sont des cordes.

Un polygone circonscrit à-un cercle est un poly-
gone dont les divers côtés sont des tangentes à la
circonférence.

Le centre d'un polygone régulier est le point
qui est à la fois le centre du cercle inscrit, et
celui da cercle circonscrit.

Le rayon.d'un polygone régulier est la droite
menée du centre du polygone au sommet de l'un
des angles; ou, en d'autres termes, le rayon du
eercle circonscrit à ce polygone.

L'apothème d'un polygone régulier est la per-
pendiculaire abaissée du centre sur un des côtés;
ou, en d'autres termes, le rayon du cercle inscrit.

On appelle argle au centre d'un polygone régu-
lier l'angle formé.par les deùx rayons menés aux
extrémités d'un côté.

Quelle est la valeur du côté de l'exagone ins-
crit? Faites-en la démonstration. (Voir Géomé-
trie, page 59.)

Qu'appelle-t-on lignes proportionnelles, moy-
enne proportionnelle, troisième proportionnefle,
quatrième proportionnelle ?

On appelle lignes proportionnelles- des droites
dont les longueuis, comparées entre elles ou re-
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présentées par des nombres, peuvent former une
proportion.

Une moyenne proportionnelle à deux lignes
données, est 'une troisième .ligne formant les
deux moyens d'une proportion dont les deux
lignes données forment les extrê1ies.

Une troisième proportionnelle à deux lignes
données, est une troisième ligne formant ie qua-
trième terme d'une proportion dont les deux
lignes données forment, l'une, le premier terme,
et l'autre, les deux moyens.

Une quatrième, proportionnelle à trois lignes
données,. est une quatri"me ligne formbmt le qua-.
trième.terme d'une proportion .dont les lignes

données forment les trois. premiers termes.

Démontrez que le parallèles.éoupent proporti-

onnellement les côtés d'un angle. Voir Géomé-

trie, p. 86 No. 346.)
Qu'appelle-t-on tringles semblables ?
Les triaàgles semblables sont 'des triangles qui

ont les angles ,égaux chacun à chacun, et les cô-

tés homologues proportionnels.
Qu'appelle -t-on côtés homologues, sommets

homologues ?
On: appelle côtés -homologues, dans des tri-

angles.semblables, les côtés qui sont opposés aux

angles égaux.
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On appelle sommets homologues les somraetsdes angles égaux.
Trouvez une moyenne proportionnelle entredeux lignes. ( Voir Géométrie p. 92..)-
Trouvez une troisième proportionnelle à deuxlignes. ( Voir Géométrie p. 92.)
Trouvez une quatrième proportionnelle à troislignes. (Voir Géométrie p. 92.)
Divisez une droite en moyenne et extrme

raison. (Voir Géométrie p. 93.)
Prouvez que le rapport de la circonférence au

diamètre est constant: donnez la valeur de ce

rapport. (Voir Géométrie p. 100.)
J Exprimez un parallélogramme et un triangleau moyen d'un rectangle. (Voir géo. page 103.)émontrez que la perpendiculaire abaissée dusommet d'un triangle iectangle sur l'hypoténuseest moyenne proportionnelle entre les segments de.

hypoténuse qu'elle forme. (Voir géo. pagé 104.)A quoi est égal le carré de l'hypoténuse d'untriangle retangle ?
Le carré fait sur l'hypoténuse d'un trianglerectangle est égal en superficie à la somme descarrés faits sur les deux côtés de l'angle droit.
Exprimez la surface d'un rectangle; d'un carré;d un paralléltgramme; d'unlosange.
Mesurer ou évaluer une surface c'est détermi.

't.
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ner combien de fois elle contient une autre sur-
face prise pour.unité de mesure.

On obtient la surface d'un rectangle en multi-
pliant sa base par sa hauteur.

On obtient la surface d'un carré en multipliant
un côté par lui-même.

On obtient la surface d'un parallélogramme
quelconque en multipliant sa base par sa hauteur.

-On obtient la surface d'un losange en multi-
pliant sa base par sa hautenr.

Quelle est la valeur de la surface d'un triangle,
d'un trapèze. d'un polygone régulier ou irrégulier
avec démonstration?

On obtient la surface d'un triangle en prenant
la moitié du produit de sa base par sa hauteur.

On obtient la surface d'un trapèze en multi-
pliant sa hauteur par la demi-somme des bases.

On obtient la surface d'un polygone régulier en
multipliant son périmètre par la moitié de'l'apo-
thème.

Pour avoir la surface des polygones irréguliers,
on les décompose en triangles, trapèzes, etc., que
l'on. évalue séparément et dont on fait ensuite, la
somme.

Qu'entend-on par secteur, segment et couronne
dans un cercle ?

Le secteur estr la partie de la -surface du cercle
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comprisè entre un arc et les deux rayons' qui
aboutissent à ses extrémités.

Le segment est la partie de la surface du
cercle comprise entre un arc et sa corde.

La couronne e5t une partie'de la surface du
cercle comprise entre deux circonférences concen-
triques.

Exprimez -la surfice d'un cercle, d'une cou-

ronne.
On obtient la surface d'un cercle dont on con-

naît la circonférence. et le rayon, en multipliant
la circonférence par la motié du rayon.

On ottient la surfacè d'un cercle dont on con-
naît le rayon, en multipliant lewcarré du rayon
par le rapport de la circonférence an diamètre.

On obtientla surface d'un cercle dont on con-
naît-la circonférence, en divisant le carré de la
circonférénce par quatre fois le rapport, c'est-à-
dire. par 12,5664.

On ~ ob ien asraedun nee e

nant la différenee des deux cercles- qui lui servent
de limite, ou en multipliant n par la différence
entre les carrés des deux rayons.

Exprimez la surface d'un secteur et d'un seg-
ment.

On obtient la surface d'un secteur en multi-
pliant l'arc qui lui sert de base par la moitié du
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rayon.

On obtient la surface d'un segment en multi-
pliant la moitié du rayon par la différence entre
l'arc qui lui sert de base, et la moitié de la corde
qui sous-tendrait un are double.

Quel est le rapport des surfaces. semblables en
fonction de lçurs côtés -homologues, avec démons-
tration ?( Voir géo. page 126 et 127.)

Qu'appelle-t-on solides, polyèdres, arrête*d'un
polyèdre, -polyèdre régulier et irrégulier,. angle
solide, noms des polyèdres réguliers ?

On appelle solide ou corps tout ce qui réunit
longueur, largeur et épaisseur.

On appelle polyèdre tout solide terminé par des
faces planes.

On appelle côté ou arête d'un polyèdre la ligue
formée par l'intersection commune de deux faces
adjacentes.

Un polyèdre régulier est un solide dont toutes
les faces sont des polygones réguliers égaux entre
eux, et dont tous les angles solides sont aussi égaux
entre eux.

Un angle solide est l'espace compris entre plul
sieurs plans qui se coupent en un même point.

Un polyèdre irrégulier est un solide dont toutes
les faces ne sont pas des polygones réguliers égaux
entre eux,,et dont les angles solides sont inégaux,



Les -polyèdres réguliers sont au nombre de
cinq: trois formés avec des triangles équilatéraux:
le tétraèdre, l'octaèdre, l'ico'.saèdre; un avec des

carrés, l'hexaèdre ou cube; et un avec des penta-
gones, le dodécaèdre.

Qu'appelle-t-on prisme droit, oblique, quelle est
la hauteur d'un prisme? Qu'est-ce qu'un paral-
llipipède, une pyramide régulière, un tronc-de
pyramide?

Un prisme est droit quand ses arêtes latérales
sont perpendiculaires aux base. .

Jn prseest oblique quand ses arêtes latérales'
ne. sont pas perpendiculaires aux bass

-a hauteur d'un prisme est la distance de ses
-deux bases, ou la perpendiculaire abaissée d'un
.point quelconque de la base supérieure sur la base
inférieure, qu'on prolonge s'il est nécessaire.

Un parallélipipède est un prisme dont les bases
sont «des parallélogrammes.

Une pyramide est régulière lorsque sa base est
un polygone régulier et que la hauteur tombe sur
le centre de la base.

Une pyramide tronquée ou tronc de pyramide
est ce qui reste d'une pyramide quand on en re-
tranche la partie supérieure par un plan. Si la
section est parallèle à la base,la pyramide est dite
tronquée parallèlementû la base; sille est olique,
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la pyramide est dite tronquée obliquement.

Donnez la définition du cylindre droit, du cy-
lindre oblique et de l'axe du cylindre.

Un cylindre droit est un solide produit par la
révolution d'un rectangle qu'on imagine tourner
sur un de ses côtés.

L'axe du cylindre est la droite qui joint les
centres des deux bases, ou en d'autres termes, le
côté autour duquel tourne le rectangle généra-*
teur.

Un cylindre est oblique quand l'axe est oblique
aux bases. Dans ce cas le cylindre n'est pas pro-
duit.par la révolution d'un rectangle, mais par
une ligne droite qui glisse sur la circonférence de
la base en restant parallèle à l'axe du cylindre.-

Donnez la définition du cône droit et oblique,
de son axe, du 'ône tronqué.

Un cône.est droit lorsue l'axe est perpendicu-
laire au plan de la base.

Un cône est oblique lorsque l'axe est oblique
au plan. de la base. Dana "e cas, le cône n'est pas
produit par la révolution d'un triangle rectangle,
mais par une ligne droite partant du sommet et

glissant sur la circonférence de la base.
L'axe du cône est la droite qui joint lesommet

au centre de la base.
Uncbne tronqué ou trono de cône est ce qui
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reste d'un cône quand on en retranche la partie
supérieure par un plan. Si la section est parallèle
à la base, le cône.est dit tronqué parallèlément à
la base; si elle est oblique, le cône est dit tronqué
obliquemen*t.'

Donnez la définition de la sphère, de son rayon,
de son diamètre, des grands et des petits cercles
dans une sphère.

La sphère est un solide terminé par une sur-
face courbe dont tous les points sont également

éloignés d'un point intérieur qu'on appelle centre.
On la définit encore: un solide produit par la
révolution d'un demi-cercle tournant autour de
son diamètre.

Le rayon de la sphère est une ligne droite
menée du centre à un point de la'surface.

Le diamètre ou axe de la sphère est une droite

passant par le centre et terminée de part et d'autre
à la-surface.'

On appelle grand cercle de la sphère toute sec-
tion qui passe par le centre- de la èphère, et -pe-
tit cercle toute section qui n'y passe pas.

Donnez la d6finition d'une zône, d'une calotte,
d'un fuseau sphérique, du segment, du coin et
du sec'teur.

Une zône .est une partie de la surface de la

sphère coprise enVre tdëux.cereits patallèles.



La calotte sphérique est une partie de la sur-
face de la sphère comprise entre deux plans paral-
lèles dont l'un est tangent à la sphère. Le solide
qu'elle enveloppe se nomme segment extrême.

Le. fuseau sphérique est une partie de la sur-
face de la sphère comprise entre deux i-grands
cercles qui se terminent à un diamètre conimun.

Le segment extrême. est une partie de la sphère
comprise entre deux plans parallèles dont l'un se-
rait tangent à la sphère, ou, autrement, dit, le
solide enveloppé par la calotte.

Le coin ou onglet sphérique est unepartie solide
de la sphère comprise entre les plans de deux demi-
grands cercles qui se terminent à un diamètre com-
mun. Il a pour base le fuseau sphérique.

Le secteur sphérique est une partie de la
sphère ayant la forme d'un cône à base convexe.
Son sommet est au centre de la sphère, et sa base
est une calotte sphérique.
' Exprimez la surface d'un cube, d'un prisme

Aroit, d'un pisme oblique, d'un cylindre droit
et d'un cylindre oblique.

On obtient la surface totale d'un hexaèdre ré-
galier ou cube, en multipliant par 6 le carré de
l'une de ses arêtes.

n obtient la surface latérale d'un prisme
droit on multipliant sa hauteur par le conteur

15
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ou périmètre de sa base.

On obtient la surface latérale d'un prisme
oblique en multipliant une arêté par le contour
d'une section faite perpendiculairement à cette
arête.

On obtient la surface latérale d'un cylindre
droit en multipliant sa hauteur par la. circonfé-
rence de sa base.

On obtient la surface latérale d'un cylindre
oblique en multipliant son côté par le contour
d'une section ite perpendiculairement a l'axe.

Expre% 1a s rface latérale d'une pyramide
régulière et irrégulière et d'un cône droit ou
oblique.

On obtient la surface latérale d'une pyramide
régulière en multipliant la moitié de son apothème
par le périmètre de la base.

On obtient la surface latérale d'une pyramide
irrégulière en évaluant les faces séparément et
faisant leur total.

On obtient la surface latérale d'un cône droit
6n multipliant la moitié de son côté par la cir-
conférence de sa base.

On obtient la surface latérale d'un cône
oblique en multipliant la moitié d'une généra-
trice moyenne par la circonférence de la base.
On obtient la génératrice moyenne en :divisant



227
par 2 la somme de la plus grande et de la plus
petite.

Exprimez la surface latérale d'une pyramide
régulière tronquée et d'un tronc de cône droit
tronqué.

On obtient la surface latérale d'une pyramide
régulière tronquée en multipliant la hauteur de
l'une. des faces pai- la demi-somme des périmètres
des bases.

On obtient la surface latérale d'un tronc de cône
droit en multipliant son côté par la demi-somme
des circonférences des bases.

Exprimez la surface d'une sphère, d'une calo'tte
sphérique.

On obtient la surface d'une sphère en multi-
pliant son diamètre par la circonférence d'un
grand cercle.

On obtient la surface d'une zone ou d'une calotte

sphérique eii multipliant sa -hauteur par !a cirt
conférence d'un grand cercle.

Exprimez la surface d'un fusea.
On obtient la surface du fuseau sphérique en

multipliant la surface de la sphère par le rapport
de l'angle du fuseau à 360 degrés; ce qui revient
à multiplier la surface de la sphère par le .nombre
de degrés de- l'angle du fuseau, .et à diviser le
produit par 360. S'il y a des minutes, on réduit
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les degrés en minutes, ainsi que 360.
Exprimez le volume du parallélipipède rectangle,

d'un paralfélipipêde quelconque, .du cube et du
prisme·droit ou oblique.

On obtient le volume d'un parallélipipêde rec-
tangle en faisant le produit des trois arêtes qui
aboutissent à un même somiet.

On obtient le volume d'un parallélipipède quel-
conque, droit ou. oblique, en multipliant la sur-
face de sa base par sa hauteur.

On obtient le volume de l'exaèdre régulier ou
cube, en faisant le produit de l'une de ses arêtes
prise trois fois comme facteur.

On obtient le volume d'un prisme quelconque,
droit ou oblique, en multipliant la surface de sa
base par sa hauteur.

Exprimez le- volume du cylindre droit ou
oblique et d'une enveloppe sphérique.

On obtient le volume d'un cylindre droit ou
oblique, en multipliant la surface de sa base par

.-sa hauteur.
On obtient le volume d'une enveloppe cylin-

drique en ml.iltipliant la surface de la couronne
qui lui sert de bese par sa hauteur.

Exprimez le volume d'une pyramide quel-
conque connaissant la hauteur et deux côtés ho-
miologues d'un trone de cettepamide.
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On obtient le volume d'une pyramide quel-

conque, droite ou oblique, en multipliant la sur-
face de sa base par le tiers de sa hauteur.

Exprimez le volume d'un tronc de pyramide à
bases parallèles et d y volume d'un tronc de prisme
triangulaire.

Pour obtenir le volume d'un trone de pyramide
à bases parallèles, on calcule -la hauteur de la
pyramide totale et celle de la partie retranchée,
puis le volume de ces deux pyramides, et on
cherche la différence de ces deux volumes.

On obtient le volume d'un prisme triangulaire
tronqué, en multipliant la surface de sa base par
le tiers de la somme- des trois perpendiculaires
abaissées des sommets opposés sur cette base.

Exprimez le volume d'un cône droit oui oblique,
et le volume d'un tronc de cône à bases parallèles.

On obtient le volume d'un cône droit ou oblique,
en multipliant la surface de sa base par le tiers
de sa hauteur.

On obtient le volume d'un tronc de cône à bases
parallèles en calculant la hauteur du cône total,
son voluise,- ce ji,dela, artie retranchée, et pre-
nant la -ifftêân d:ce der Volùige. •

On obtient la te3d' ô t ad i l se
parallètes, à I J;pf prl• r
le diamètire ou le ta$oia d g4I bWic,e(gi-



ýisa le produit pAr.-Ia,,.différence des -diamètres
ou des rayons des deux ba*Èeà..

Exprimez le "vo*l'um.è- d'u * e* sphère et. d"une eii
-veloppe sp.èlri«qUý.

On obïi-ënt le -volume 'd'une sphëre,èn -inul*i-
pliant s.a Àsurface par le tiers du rayuU

On ýobtieyi , le -volume d'une en.véloppe sphérique,
en.-chéréhant la différenS deg deux sphères, don-

centriq.ues, quî-la comprennent.
ît.
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